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AVERTISSEMENT 


L'ouvrage gue nous publions sous le titre : Zertes syrtagues rela- 
tifs ἃ la vie de Severe, pairiarche εἰ Antioche, paraitra en trois fas- 
cicules. | 

Le premier gue nous pr6sentons aujourd'hui au public comprend 
le texte syriague et la traduction francaise de la Vie de Severc par 
Zacharie le Scholastigue ; le second contiendra le texte et la träduction : 
1° de la Vie de SEvere par Jean, higoumöne du couvent de Beth-Aph- 
thonia; 2° des diverses notices gue les-Ecrivains syriens nous ont lais- 
sees sur ce cölebre patriarche; le troisieme donnera I'introduction, le 
commentaire, Vindex nominum et un index syrtacttatis. 

Les Vies composees par Zacharie et par Phigoumöene Jean ont 
õte Ecrites primitivement en grec, mais le texte grec en est perdu. La 
littšrature syriague nous en a heureusement conserve une excellente 
version, gui nous est parvenue, pour la premiere de ces Vies, «lans le 
ms. Sachau 321), et pour la seconde* dans le mõme ms. Sachau 321 
ainsi gue dans add. 17.203 du British Museum”. Toutefois, dans ce 
dernier manuscrit, le texte est tres mutile par suite de la disparition 
de plusieurs feuillets. | 

La Vie composee par Zacharie a 6t6 publiee par M. Spanuth en 
18934, et traduite par M. Nau, en 1899-1900, dans la Revue (le (O- 
rient chretien*. L'Edition de M. Spanuth, gui est actuellement epuisee“, 
a ete faite avec beaucoup de soin. II nous a cependant etš possible ἀν 
apporter guelgues amfliorations, en supprimant parfois guelgues 


t Fol. 109 r°-135 7°. 

3 Fol. 135 το- 147 v?. 

3 Ce ms. na gue seize feuillets et ne renferme pas d'autre texte gue la Vie de Severe 
par !higoumene Jean. 

* Zacharias Rhetor, Das Leben des Severus von Antiochien in syrischer Uebersel- 
sung, Goettingue, 1893, in-4°, 31 pages (Wissenschaftliche Beilage zum Programni 
des Königlichen Gymnasiums zu Kiel:. | 

ὅ Tome IV, p. 343-353, p. 5344-3571; tome V, p. 74-98. 

6 Nous reproduisons en marge, en caractšres gras, la pagination de Ledition de 
M. Spanuth. 
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fautes d'impression', en rõtablissant ailleurs la lecon du manuscrit, 
enfin, en faisant certaines corrections gui nous ont paru nEcessaires. 
Le texte de cette Vie est loin d'ätre toujours facile ἃ comprendre. 
Nous nous sommes efforc6 d'en reconstituer par endroits | original 
grec, et nous Sommes ainsi parvenu ἃ põnštrer le sens de maint pas- 
sage obscur. Ce nest pas gue toutes les difficultšs du texte soient 
rEsolues, mais nous croyons avoir reussi ἃ diminuer, dans une assez 
large mesure, le nombre de celles gui restent ä resoudre. Nous avons 
mis entre parentheses dans notre traduction les mots grecs gue le tra- 
ducteur syrien a employs et gu'il a empruntes, sinon toujours, du 
moins presgue toujours, au texte de Zacharie*; et nous avons place au 
bas de la page, pour certains mots et certaines locutions, ['original grec 
gue le traducteur semble avoir eu sous les yeux. Pour plus de clart€, 
nous avons supplee souvent des noms propres; les noms propres sup- 
pleõs sont imprimes en caractöres ordinaires, les autres en caracteres 
italigues. 

La Vie composše par Phigoumtne Jean est restše inedite jusgu'ä 
ce jour; elle a seulement 6t6 resumõe par M. Nau ä la suite de sa tra- 
duction de la Vie de SEvere par Zacharie?. Ouant aux notices sur S6- 
vere, plusieurs d'entre elles seront publiees pour la premiere fois. 

L'Introduction et le Commentaire seront etendus : dans |'Introduc- 
tion, nous Gtudierons toutes les guestions litteraires gui se rattachent 
aux documents publies; dans le Commentaire, nous fournirons tous les 
renseignements historigues de nature ä illustrer ces documents et ä 
faire apprecier leur valeur par les historiens. 


M.-A. KUGENER. 


* Signalons, par exemple, ἃ titre de curiosite, la faute μμ6. au lieu de 4», (p. 1, 1. 4 de 
Vedition de M. Spannth — p. 7.1. 6 de la nõtre), gui a passe dans le dictionnaire de 
Brockelmann (p. 304” et p. 424). 

2 Les mots grecs gui reviennent souvent dans le texte syriague et dont la notation 
ne presente guere d'interet, tels gue : φιλόσοφος, φιλοσοφία, νόμος, γραμυκατιχός, etc., n'ont Ete 
signales gne dans les premieres pages. | | 

3 Reoue de COrient chretien, t. V, p. 293-302. — La traduction de M. Nau de la Vie 
de Severe par Zacharie et son rEsume de la Vie de Sevõre par I'higoumene Jean, ont 
aussi paru ἃ part chez ὦ. J.eroux, Paris, 1900. 


---»ο.----...ὄἕ .ΘὍΦὌὧὔὉΟ------.-.ὄ .«-- 
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1. Alas; corr. S (Spanuth). 


Voici ensuite la biographie de saint Mar Sevöre, patriarche (πατριάρχης) d' Antioche, 
gui a ete ecrite par Zacharie le Scholastigue (σχολαστιχός), leguel etudia avec Severe [la 
grammaire et la rhõtorigue] ἃ Alexandrie et le droit (νόμοι) ἃ Beryte. 


— D'oü nous viens-tu aujourd hui, 6 ami et camarade? | 

— Du Portigue (στοὰ) royal,* mon cherf. Je suis venu aupres de toi pour 
õtre renseign6 sur les guestions gue je veux te poser. Mon esprit vient en eflet 
d'etre bouleversd par un libelle, gui semble avoir pour auteur un chretien 
(Σ μστιλνε): mais gui, en realitš, vise plutot (1909) ä -bafouer le christia- 
nisme " 

— Εἰ comment cela? dis-moi*. Et de guelle manišre en es-tu arrive ἃ lire * 


ce libelle? 


1. ὦ θαυμάσιε. — 2. τὰ τῶν Χριστιανῶν. --- 3. Kai πῶς τοῦτο, εἰπέ. — 4. ἐντυγχάνειν. 


* fol, 109 
Di 


 * fol. 109 


r° Db. 
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1. Supplevi 00. — 2. SA. 


— Jexammnais les livres des libraires etablis dans ie Portigue (5rož) royal 
— tu connais en eflet ma passion pour les livres — lorsgue Iun de ceux gui 
sont assis lä et gui vendent des livres, me donna le libelle en guestion pour le 
lire. Dans ce libelle, on diffame, on calomnie, on outrage, on bafoue un philo- 
sophe (φιλόσοφος). Tu las connu au debut de sa carriere; il s'est distingud de- * 
puis dans l'episcopat' et s'est fait remarguer jusgu'ä ce jour par sa conduite 
et sa science des divines Ecritures*. 'entends parler de Scvöre, dont la repu- 
tation est grande aupres de ceux gui savent apprõcier le bien* sans aucun 
parti pris*. Et voila pourguoi j'ai le cosur cruellement afflige. 

— Mais, mon ami, situ as une si bonne opinion de SEvere, pourguoi te pre- 19 
occuper de son diffamateur et de son calomniateur, guel gu'il soit? II semble, 
en effet, d'aprös ce gue tu dis, gu'il n'est chretien (Χριστιανός) gue pour la 
forme (σχῆμα) et par hypoerisie, gu'en realitd 11 se donne plutõt (μᾶλλον) pour 

* tol. 100 täehe de glorifier les paiens, et n'aspire gu'ä les combler de louanges,” outra- 
jäi geant de la sorte des personnes gui sont estimees pour leur vertu et ἃ gui il 15 
a €t6 donne de servir Dieu depuis tant d'annees dejä par cette helle philoso- 
phie (φιλοσοφία) gu'elles nous ont fait voir. 
1. ἀρχιερεία. — 2. ol siit χαὶ ἀληθεῖς λόγοι. --- 3. τὰ χαλα. --- 1. CL. Evagrius (edition BinEz et Pan- 
MENTIER), Ὁ. 25, 1. 17-18 : τῶν μὴ προσπαθείᾳ 7 ἀντιπαθείᾳ χρινόντων. — 5. Les mots « chretien, philo- 


sophe, philosophie » sont toujours representes dans le texte syriague par les mots grecs « Χριστιανός, 
φιλόσοφος. φιλοσοφία ». Nous nous dispenserons dortnavant de les indiguer. 
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— Ce nest pas parce gue le doute m'a envahi, ou gue j'ajoute foi ἃ des 
recits dictõs par la mechancete, gue je suis venu aupres de toi. Non, mais 
mon coeur, comme je Lai dit, est afflig6. Jai peur gue des lecteurs a !'es- 
prit simple ne se fassent par hasard une opinion desavantageuse de ce' pa- 
triarche ?. Aussi, si tu as le souci de la võritš — et tu Vas, — raconte-moi la 
vie de Sõvõre depuis sa jeunesse, pour la gloire de Dieu tout-puissant et de 
notre Sauveur Jesus-Christ*, en gui reposent ceux gui se sont voues au 
sacerdoce et ä la philosophie, j"entends la vraie philosophie. Tu m'appren- 
dras de guelle ville il est, de guel peuple, de guelle famille, si toutefois tu 
connais ces details*. Tu me diras surtout guelle a 6te sa conduite, et ce 
gu'ont 6t6, depuis sa jeunesse, ses opinions au sujet de Dieu. Car le diffama- 


teur [a Inerimine non seulement ä propos de sa vie et de sa conduite, mais . 


encore parce gue, au debut de sa carriöre, il aurait ador6 les demons malfai- 

sants et les idoles. Il a dit en effet : « On Va aussi surpris offrant des sacri- 

fices paiens, en Phenicie, ἃ Võpogue ou il Etudiait les belles-lettres* et les 
lois (võuo:)*. » 

— Mais, si guelgu'un diflame la vie d'autrui, en recueillant des propos fu- 

1. τοιοῦτος, — 2. ἀρχιερεύς. — 3. Ὁ μέγας θεὸς καὶ σωτὴρ ἡμῶν ᾿Ιησοὺς Χριστός. — 4. Proprement : τὰ τοῦ 


ἀνδρός. — ὅ. αἱ ἐλευθέριοι διατριθαί, --- 6. Le mot « loi » est toujours represente dans le texte syriague par 
le mot grec võgos. . 


-* fol. 100 
vr ἢ. 


* fol. 109 
ve ἢ. 
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1. käes: corr. 8. 


tiles et mensongers, nous ne devons pas nous en preoccuper, ä moins 4116 ce 
gu'on ditnerenferme une part de võritö. Car les mauvais demons et leurs amis 
calomnient facilement * la conduite' de ceux gui ont võcu dans la vertu. II ne 
faut pas nous tonner si les serviteurs du Christ, Dieu de Vunivers, sont 
traites de Satans par Satan, puisgue?, guand la cause efficiente et ereatrice 
de toute chose fut venue parmi nous, il poussa les Juifs ἃ blasphemer et ἃ 
dire : (est par Beelzebub, prince des demons, gu'il chasse le demon*. Cependant, 
puisgue tu m'as dit gue tu crains gue ce libelle nuise ä guelgues esprits 
simples, je vais, par respect pour la veritd et par amour pour toi, raconter la 
vie de Severe' avec leguel jai etd, des sa premiere jeunesse*, ἃ Alexan- 
drie et en Phenicie, entendant les memes maitres gue lui, et partageant les 
me€mes occupations“. Ceux gui etudiaient avec nous et gui sont encore en vie 
— leur nombre est assez considerable — pourront attester la veracitš de mon 
reclt. 


A 


Liillustre Serere est Pisidien d'origine, sa ville natale est Sozopolis. C'est 
en effet cette ville gui lui Echut comme sejour apres la premiere, dont nous 


1. τὰ τῶν elc. — 2. ὅπον. — 3- Mattli., xi1, 24. — 4. τὰ αὐτοῦ. --- ὃ. ἐκ πρώτης (νέας) ἡλικίας. — 6. διατριθχί. 
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1. οἰῶν, — 2, ϑίορο ,9.. 2. 203. 


avons tous õtö bannis ἃ la suite de la transgression ' d'Adam, et gue le divin 
Apõtre nous invite ἃ rechercher de nouveau. Car nous n'avons point ici, dit-il, 
de ville permanente, mais nous cherchons celle οἷ, nous--devons habiter un jour?, 
celle dont Dieu est Parchitecte et le fondateur*. Il fut-Elev6 par des parents 
distingues *, comme ['ont dit ceux gui les connaissaient. Ils descendaient de 
ce Severe, gui fut evegue” de * la ville de Sozopolis ἃ Vepogue ou le premier 
concile (σύνοδος) A'Ephese [αὐ reuni contre Vimpie Nestorios. Apres la mort de 
son pöre, gui faisait partie du senat (βουλή) de la ville, sa mere devenue veuve 
Venvoya" avec ses deux freres, gui 6taient plus Ages gue lui, ἃ Alerandric, 
pour õtudier la grammaire (γραμματική) et la rhetorigue (ῥητορική), tant grec- 
gues gue latines (ῥωμαῖος). 

La coutume õtant õtablie dans son pays, comme on le rapporte, de ne pas 
sapprocher du saint baptšme, ἃ moins de necessite (ävžyxn) urgente, avant 
Väge mür, il se fit gue SEvõre et ses fröres n'Staient encore gue catšchumenes”, 
guand ils vinrent ἃ Alewandrie, pour la cause indiguše. A cette Epogue, moi 
aussi je sejournais* dans cette ville pour le m6me motif. Les trois freres se 


1. παράδασις. — 2. Hebr., Χαμ, 14. — 3. Hebr., x1, 10. — ἃ, ὀξιόλογοι — 5. ἀρχιε-:εύς. — 6. Si Von garde 
le texte du ms., on obtient comme sens : « Apres la mort de son pere, comme il faisait partis du s6- 
nat avec sa mere devenue veuve, il fut envov6, etc. » — 7. Litteralement : « auditeurs » (ἀχροώμενοι), — 
8. διατριθὰς ἐποιούμην. : 


* fol. 110 
M 


* fol. 110 
Γ᾽ ἃ. 


* [Ὁ]. 110 
Γ᾽ Ὁ. 


> fol. 110 
r" b. 
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rendirent d'abord aupres du sophisi2 (σοφιστής) Jean, surnomme le Συμειο- 
γράφος (9), ensuite aupres de Sopater, gui Etait γόραϊό dans [art de la rhetorigue 


(inropwn), comme tout le monde lui 2n rendait un grand tšmoignage. Ilse 


trouva gue je freguentais Egalement les cours de ce maitre, ἃ cette Epogue, 
ainsi gue Mõnus (Mnvõc), de pieuse memoire', dont !'orthodoxie?, Vhumilite de 
vie, la grande chastet6, Vamour de son semblable* et la commiseration envers 
les pauvres õtaient universellement attestes. 1] etait * en οἷοι de ceux gui 
freguentent avec assiduite la sainte Eglise, ceux gue les Alexandrins, suivant 
la coutume du pays, ont !habitude ἃ appeler Φιλόπονοι. 

Au cours de nos €tudes, pendant notre sejour' ἃ Alexandrie, nous admi- 
rions Ja finesse d'esprit du merveilleux* Severe, ainsi gue son amour de la 
science. Nous etions etonnes de voir comment dans un court espace de temps, 
il avait appris ἃ sexprimer avec Elegance, en s'appliguant avec assiduite 
ἃ Petude des preceptes des anciens rhõteurs (ῥήτορες)", et en s'eFforgant 
d'imiter” leur style brillant* et travailld (?). Son esprit ne s'occupait gue 
de cela, et nullement de ce gui sõduit d'ordinaire la jeunesse. Il se consacrait 
tout entier ἃ [etud6, s'Gloignant dans son zele pour elle de tout spectacle 
blämable. 

Aflligõs gu'une telle intelligence n'eüt pas encore regu le divin baptkme, 


1. ὁ τῆς φιλοχρίστον μνήμης. — 2. ὀρθοδοξέα. --- 3. φιλανθρωπία. — ἡ. διατριόγ,. — 5. ἀξιοθαύμαστος. --- 6. Les 


mots « rheteur. rhetorigue » sont toujours reprEsentes dans le texte syriague par les mots grecs « ῥήτωρ, 


ῥητοριχὴ ». — 7. διώχων. --- ὃ. εὐέπεια OU χαλλιλογία. 
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1. 1iaehe. — 2, «maad; corr. hic et infra S. — 3. Ilis/; corr. S: — 4. koos: corr. δ᾽. 


nous conseillämes ἃ Sõvere d'opposer aux discours du sophiste (σοφιστής) 
Libanios, gu'il admirait ἃ Pegal des anciens rheteurs, ceux de Pasile et de 
Gregoire, ces illustres õvõgues (ἐπίσκοποι), et de les comparer ensemble. Nous 
lui donnions ce conseil, afin gu'il parvint, par la voie de la rhõtorigue gui 
lui etait chere, ἃ la doctrine' et ἃ la philosophie de ceux-ci. Lorsgue S6- 
vere eut appris ἃ connaitre? ces €crits”, il fut entišrement conguis par eux. 
On Ientendit aussitõt faire !eloge des lettres adressdes par Basile a Liba- 
nios et de celles gue Libanios Gerivit en reponse, dans lesguelles il avouait 
* avoir 6t6 vaincu par Basile et accordait la victoire aux lettres de celui-ci. Π 
rõsulta de lä gue Sõvere se plongea ἃ partir de ce moment dans la lecture 
des ouvrages de Pillustre Basile et les meditations, et gue Menas, mon 
ami, gui faisait Vadmiration de tout le monde par sa ferveur, dõclara dans 
une prophetie gue Iev6nement a confirmee * (MEnas aimait, en effet, ἃ faire 
le bien)* : « Celui-lä (Sevšre) brillera parmi les evõgues (ἐπίσκοποι) comme 
saint Jean, ἃ gui fut confie le gouvernail de la saintš Eglise de Constanti- 
nople ». Dieu, gui seul connait Vavenir, r6velait donc ces choses sur Severe, 
guand 1] Gtait encore jeune homme, en se servant ici encore de Vintermd- 
diaire d'une äme pieuse*. 


1. δόξα. — 2. Mot ἃ mot: « eut goüte » (ös ἐγεύσατο). — 3. τοιοῦτοι λόγοι, --- 4. ὡς ἡ ἀπόθασις ἔδειξε. --- 
ὅ. τὰ χαλά. — 6. διὰ φιλόθεον ψυχήν. 
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ἢ ved Ars at» 3059/ 2, esaal20; COIT. 5. — 3. jagas. — /,, soll: corr. S. — 5. Haa.8a45: corr. S. 
, 
— 6. Glose marginale : JaaBasdaaes |laiool : 1:0 jaai0499 i 


Pcu apres se produisirent les Evõnements relatifs ἃ Paralios (Παράλιος) et 
a Horapollon le grammairien (γραμματικός), desguels 1] ressort gue celui gui 
a 6t6 calomnie contrairement aux lois divines, est innocent des calomnies 
de son infäme insulteur. Voici guelle a 6tš Porigine de ces Evenements. 

Paralios €tait d'Aphrodisias, gui est la metropole de la Carie. Il avait 
trois freres, dont deux €taient adonnes ἃ lidolätrie, et se conciliaient les 
demons pervers par des invocations, des sacrifices, des incantations et par les 
artifices des magicichs,” et le troisieme, Atkanase, cet homme de Dieu, avait 
embrasse la vie monastigue ἃ Ale.randrie, dans (le couvent) appeld "Evzrov, en 
mme temps gue Lillustre Etienne. Apres ses premitres õtudes, pendant 
lesguelles il avait etudit le jus civile' en Phenicie, Athanase s'etait rendu ä 
Alexandrie pour une certaine aflairc. Lä 1] rencontra Etienne, dont je viens de 
parler, gui depuis son enfance etait anime d'une ardente piete, et gui exergait 
alors les fonctions de sophiste (σοφιστής), c'est-ä-dire de professeur, et il 
jugea bon de rejeter avec lui les vaines espõrances? du barreau (διχανική). 
Comme sur un signe de Dieu, chacun d'eux regut le joug 46 la vraie phi- 


1. Mot ä mot : « les lois «le la πολιτεία (ce mol est dans le texte) » = nohttixoi νόμοι ou plutöt τὸ πολι- 


τιχὸν νόμιμον. --- 3. χεναὶ ἐλπίδες. 
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1. Ici et plus bas Porthographe de ce nom propre est «22490500. — 2, Kool; corr. Ἀν —3. Glose 
marginale : ᾿ξ 128. |Losiso wo |Am18;9000 |Losis0. | 


losophie de la main du grand Salomon, ἃ cette õpogue le supõrieur de ceux 
gui eultivaient la philosophie dans le couvent en guestion. C'Etait un homme 
ἃ Lesprit sain, gui se distinguait par les vertus de la vie monastigue. 
Paralios, apres avoir 6t6 elev6 en paien dans son pays par ses deux 
autres freres, partit pour Alexandrie dans le desir d'apprendre la grammairc 
(γραμματική) : ses freres lui avaient fortement recommande avant son depart 
de ne jamais adresser une seule parole ἃ Athanase, dont ila 6t6 fait mention. 
ll vint donc aupres du grammairien (γραμμιχτιχός) Horapollon. C.elui-ci connais- 
sait d'une fagon remarguable son art * et son enseignement €tait digne d'6- 
loge; mais il õtait de religion paienne, et plein d'admiration pour les demons 
et la magie. Dans le commerce d'Horapollon, le paganisme de Paralios 
s'accentua davantage : il s'attachait?, en eflet, ἃ offrir avec son maitre des sa- 
crifices aux idoles. A la longue, Paralios, vaincu par lä nature, brüla du desir 
de voir enfin* son fröre Athanase. 1] se rendit donc au monastöre de Salomon, 
et fut captiv6 par le saint* couple gue formaient Etienne et Athanase. Ceux- 
ci eurent facilement raison, avec Paide de Vesprit de Dieu, des nembreuses 
objections et guestions paiennes gu'ils s'entendaient faire par Paralios. 


1. Les mots « grammairien, grammaire » sont toujours repr€sentes dans le texte svriague par les 
mots grecs « ysappatixõs, γραμματική ». — 2, προσέχειν νοῦν. — 3. χρόνῳ. --- 4, ἱερός, 
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1. Lire ici et plus loin weassaaasel. 


Etienne Gtait en eflet tres savant et bicn' au courant ἃ la fois des doctrines 
divines et de la science encyclopedigue ". Apres avoir lu? de nombreux traites 
des docteurs de PEglise, gui combattent les paiens, il avait regu de Dieu la 
gräce de triompher entierement * de ceux-ci, en discutant avec eux; et son zele 


- pour la religion le rendait semblable au grand Elie. Il refuta donc les objec- 


tions sophistigues (σοφιστιχοί) gue les paiens font aux chretiens, puis il retorgua 
contre Paralios les turpitudes des paiens, les mystšres infämes* de leurs dieux, 
les oracles mensongers du polythdisme *, les reponses obscures et embarras- 
sees de ces dieux, leur ignorance de Vavenir, ainsi gue d'autres tromperies 
de ces * mõmes demons. Il persuada ἃ Paralios de soumettre des doutes de ce 
genre ἃ Horapollon*, Heraiskos, Asklepiodotos, Ammontos, Isidore, et aux autres 
philosophes gui Etaient aupres d'eux; ensuite de peser dans une juste balance 
ce guiaurait 6te dit des deux cõt€s. Pendant de nombreux jours, Paralios eut 
des conversations sur ce sujet avec les paiens, et il trouva leurs rõpožses 
taibles et sans fondement. 

1 ge produisit ensuite un fait gui est digne d'etre rappele et mis par €erit. 


Asklepiodotos d'Alezandrie, gui s'occupait d'enchantements, exergait la 


1. ἱκανῶς. -- 2. ἐγχύχλιος παιδεία. — 3. ἐντυγχάνειν. — 4. πάντως. — 5. τελεταί; peut-etre faut-il traduire 
simplement : « les actions infämes ». — 6. πολυθεία. — 7. Mot ἃ mot : οἱ περὶ “Aaanõllova, etc. 
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magie, faisait des invocations demoniagucs, et gui avait conguis par lä Vad- 
miration des paiens pour sa philosophie, avait determine son homouyme 
(= Asklõpiodotos)', gui en ce temps-la se glorifiait des honneurs et des digni- 
tõs dontle comblait le τοὶ οἱ tenait le premier rang " dans le senat (βουλή) d” Aphro- 
disias, ä lui donner sa fille en mariage. Il habita longtemps avec sa femme en 
Carie, et desira avoir des enfants. Mais son desir ne sõaccomplit pas, Dieu 
lui infligeant comme chätiment, parce guil s'occupait des pratigues mau- 
vaises de la magie, la privation d'enfants et la sterilitd de sa femme. Comme Son 
beau-põre etait afilig6 gue sa fille n'eüt pas d'enfants, notre philosophe ima- 
gina un oracle (ou plutõt il fut trompe par le d6mon figure par Isis), d'apres 
" leguel la deesse lui promettait des enfants”, s'il allait avec sa femme dans le 
temple gue cette deesse avait jadis ἃ Menouthis (Μένουθις), village eloigne 
d'Alewandrie de guatorze milles, et voisin de la [localit6] appelde Canope 
(Kavwöos). IL persuada donc ἃ son beau-pöre de lui permettre d'emmener sa 
femme et d'aller avec elle en ce lieu. Apres [Ὁ] avoir promis de revenir aupres 
de lui avec sa femme et Venfant gu'elle aurait eu, Asklepiodotos partit pour 
Alewandrie, ayant trompe son homonyme (= Asklepiodotos). 


1. G.-ä-d. : Asklepiodotos d'Alexandrie demande en mariage la fille d'Asklõpiodotos d'Aphrodisias. 
Sur ces deux personnages, cf. le commentaire. — 2. τὰ πρωτεῖα εἶχε. — 3. σπέρμα παίδων. 
PATR. OR, — FP, II. Ri 
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11 sõjourna un certain temps ἃ Menouihis et offrit un nombre considõrable 
de sacrifices aux demons. Mais cela ne lui servit de rien. La sterilitš de sa 
femme persista egalement lä. Ayant cru voir en songe Isis couchee aupres 
de lui, il s'entendit declarer par ceux gui interpretaient lä-bas les songes 
et gui servaient le dGmon figure par Isis, gu'il devait s'unir ἃ [idole de cette 
deesse, puis avoir commerce avec sa femme; gu'ainsi lui naitrait un enfant. 
Notre philosophe ajouta foi ἃ une tromperie aussi grossiere, comme le pretre 
gui Pavait conseilld depuis le commencement le reconnut ἃ la fin, et s'unit 
a la pierre gui representait Isis, et, apres la pierre, il s'unit ä sa femme. 
Celle-ci resta stõrile malgre cela. A la fin, le pretre lui conseilla d'aller, mais 
rien gu'avec sa femme, au village d'Astu (”Acru), ἀὙ demeurer ” un certain 
temps, puis de prendre pour son enfant” celui gui tait πό ἃ la pretresse, une 
compatriote ἃ lui, peu de temps auparavant. Car les dieux et les destins, 
disait-il en extravagant, voulaient gu'il fit cela. Asklepiodotos suivit Egalement 
ce conseil, alla avec sa femme, sans gue personne les accompagnät, aupres 
de la mõre de cet enfant. II lui donna une certaine somme d'argent et prit 
son enfant. Puis il revint ἃ Alerandrie, en se vantant gu'une femme sterile 
avait enfante apres tout ce temps. 11 s'ensuivit gue tous ceux gui Etaient livres 
a la folie des paiens, se glorifierent grandement de cette fable 3, comme d'une 


1. παῖς. — 2. πλάσμα. 


10 


15 


[19] | VIE DE SEVERE. 19 
ra Ma OJ [μ- i po) y-l »«eiopahas Ao >io5 Luo 
Jis maal» AN LAD » pad par ,,9 als οι .[560 οιδ.,.ο elusad 
μαι. ko Jaan Joly järel -.558] 
Jordo jol maaja ὅσοι ὁμδοὶ Jia) päev JAS [το Jada, 43 
:3 Jay JN-al χὰ jaa :Joot nad oo dads KA võtame [159 
Jaiaaoyl lopmaddy yolo JR Jausa NW «ἕο Als 30) ΠῚ NS mao 
ko või Jujalieol oy võas 49.03 Joor jorakase JMD y0 JA 
Jähuse οἱ Jian Ly Sot (|) vs, j35] > kopa μου Jaan Jol 
Jass Jii! 2 Joad Ao aima JM vonid 09jo »huhado Jah 
Ja ”d Lp Jia SN «20 jai> Ιβδώμο ? Naaso ΙΝ σοὶ, 
jisšs ol; > Ja po ahel Js > yl oot Aasaxo Jy01 [1963 ο9]ο pils 
Nano ho a2Noo/ AN No] jaani [τοι Nd p2 Joad, olNslo μον 
1 va Li «οὐόϊν maaiojoj2 Ja, maarja ὅοι Jai, Jaam is La, 
Pb oja Jr oi) MAA ογλοὶ » kaa) Jlaimase 90 Ay 49 
γε Jop, atoise Jo Jia «ootas eopul käjhog Js käsi» -Nal 


1. aya29. — 2. La premišrc colonne du [Ὁ]. 112 re est presgue entierement effacce. 


chose vraie, et loušrent [sis ainsi gue Menouihis, le village de la deesse, oü 
guelgu'un a, accomplissant ainsi une bonne action', enfoui sous le sable le 
temple d'Isis, au point gu*on n'en voit mõme plus la trace. 

Paralos croyant gue cette histoire mensongere õtait vraie, la fit connaitre 
ἃ son fröre et ἃ ceux gui Etaient avec lui, comme une chose remarguable. 1] 
disait gue cette demonstration par les faits possedait une plus grande force gue 
n'importe guel argument de la raison, et il s'en glorifiait comme d'un miracle? 
paien et Evident. Le divin Etienne ayant entendu ['histoire de cette ineptie dit 
ἃ Paralios : « Si une femme sterile, mon cher?, a enfante, 6116 a aussi du lait 
etil faut gue les paiens s'assurent de la chose, par Vintermediaire d'une dame 
honorable *, *.pure, et d'une famille connue ἃ Alevandrie. Elle verra le lait 6ta- 
blissant ce prodige et ce miracle, et ainsi la fille d'un haut personnage de la 
Carie et la femme d'un philosophe n'aura pas Vair d'avoir 6td outragše (7). » Ce 
langage parut raisonnable, et Paralios transmit la proposition (πρότασις) des 
moines aux philosophes paiens. Mais ceux-ci craignant gu'on ne leur repro- 
chät cette histoire fabuleuse, dirent ä Paralios : « Tu oses (demander) Vim- 
possible. Tu penses(?) persuader (Ὁ) des personnes σαὶ restent attachees d'une 


1, εὖ ποιῶν. --- 2. θαυματονργία. --- 3. ὦ βέλτιστε, --- 4. ἀξιόλογος. 
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facon ingbranlable ἃ la veritk, et gui ne songent pas ἃ des choses de ce 
genre. Mais comme il semblait..... ΘανοΟΥό . . Ὁ. «τὐὐ τ το τσ στ τ τι 
de sorte gu'(il resulta) pour Paralios gu'il s'eloigna des doctrines... des paiens. 

II se produisit encore cet autre fait gue voici : Etant ἃ Menouthis, Paralios 
vit Isis, c'est-a-dire le demon gui represente cette deesse, gui lui disait en 
songe : « Prends garde ἃ un tel, c'est un magicien ». Or, il se fit gue celui 
dont il etait guestion, etait Egalement venu pour apprendre la grammaire, 
gu'il etudiait chez le (mõme) maitre..... et gue le demon lui revõla (la mõme 


chose) au sujet de Paralios, lorsgu'il se rendit ä Menouthis. L'un et Lautre: 


ayant fait connaitre cette vision ä ses camarades ' dans läcole (σχολή) d'Ho- 
rapollon, et ayant appris * ce gue son condisciple' avait racontš sur Son 
compte, õtait persuade gu'il disait la võrite et gue son condisciple ' mentait. 
Aussi Paralios se souvint-il de 'enseignement du grand Etienne; il se rappela 
{π᾿ Etienne ainsi gu'Athanase lui avaient tenu de longs discours sur la perver- 
sit6 des demons malfaisants, lui disant gu'ils avaient Phabitude d'exciter les 
hommes les uns contre les autres, parce gu'ils se plaisent toujours aux guerres 
et aux combats, et gu'ils sont les ennemis de la paix. 


1. ἑταῖρος. 
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Paralios voulut cependant savoir ce gu'il en Etait reellement de ces choses. 
1] rõflechissait en effet ἃ ce gui Gtait dans Phabitude du demon ct de |erreur, 
et ä ce guise pratiguait en ces lieux'. Il tenait jusgue-lä gue son compagnon 
mentait. Il revint done ἃ Mõnouthis. Il offrit au demon les sacrifices habituels 
et le supplia de lui faire savoir par un oracle si c'õtait lui gui Etait magicien ou 
son ennemi, et si reellement un tel oracle avait ὀϊό rendu Egalement ἃ son 
sujet. Le demon, ne tolerant pas gue !'on reprochät aux oracles en gucstion 
d'etre entachts de contradiction et de mõchancete, ne daigna pas lui repondre. 
Paralios supplia alors le demon pendant de nombreux jours de ne pas le laisser 
sans reponse, parce gue, disait-il, il ne chercherait pas ἃ lui refuser, ä lui ainsi 
gu'aux autres dieux, la soumission et les honneurs, 51] recevait ἃ ce sujet 


- entiöre satisfaction *. Le demon persevera dans son silence * ct πὸ lui fit pas 


voir lillusion (φαντασία) habituelle de son dpiphanie. Apres avoir attendu bien 
longtemps et offert de nombreux sacrifices, Paralios s'irrita, et n'eut plus de 
doutes sur la mauvaise doctrine* des demons. 1] loua le grand Etienne* gui 
lui avait reellement dit la veritd, et il pria, comme il lui avait conseilld de le 
faire : « Createur de toutes choses » [etc.], en ajoutant ces paroles du grand 
Etienne : « Revele-moi ta võritd et ne permets plus gue je 5015 seduit par ce de- 


1. Passage obscur; le texte nous semble corrompu. — 2. εἰ αὐτὸν ἐπὶ τούτου πληροφορήσειε (ce verbe se 
trouve dans le texte syriague). — 3. χαχοδιδασκαλία. — 4. οἱ περὶ τὸν μέγαν Στέφανον. 
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mon gui aime le combat', gui arme les hommes les uns contre les autres et 
gui les excite aux guerelles, ni par les autres demons pervers gui lui res- 
semblent. » On lui avait en effet conseille d'adresser une prišre au createur 
de toutes choses, parce gu'on voulait 'Gloigner aussitõt de 'invocation des 
dieux des paiens et des demons, de Kronos, dis-je, de Zeus, d'Isis, et de 
noms de ce genre, et |habituer petit ἃ petit ἃ la võrite des doctrines; gu'on 
voulait gu'il ne reconnüt pas d'autre createur de toutes choses gue Notre-Sei- 
gneur Jesus-Christ, par leguel le Pšre a fait le monde, les principautes (ἀρχαί), 
les puissances et les dominations, comme il est Ecrit?. Toutes choses ont ete 
[aites par lui, dit le Theologien ?, et rien n'a ete fait sans lui. 

Apres cette priöšre, Paralios retourna ἃ Alexandrie. Il proförait de nom- 
breuses paroles contre les dieux des paiens et disait avec David : Tous les 
dieux des nations sont des demons, mais le Seigneur est le createur des cieux*. 
* 1 se moguait d'Horapollon*, d'Asklepiodotos, A'Heraiskos, 4 Ammonios et dAIsi- 
dore (leguel finit par õtre reconnu un magicien manifeste et perturbateur) 
ct du reste des paiens, (raillait) ce gui se passait ä Menouthis, les impudicites de 


1. φιλόμαχος. — 2. Of. Eph.,1, 21 : ὑπεράνω πάσης ἀρχῆς καὶ ἐξουσίας καὶ δυνάμεως καὶ χυριότητος. — ἃ. Jean. 
1, 3. L'epithete θεολόγος est donnec ἃ saint Jean 1 ναπρό! βίο et ἃ Gregoire de Nazianze. — 4. Ps. ΧΟΥ, 5. 
— ὃ, οἱ περὶ "Opanõlžwva. 
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1. 580, — 2. J20008.99: corr. 8. 


toutc espece et la lubricite de la prõtresse Isis, afirmant gu'elle se livrait ἃ 
la debauche avec guiconguc le voulait, gu'elle ne differait en ricn e la pros- 
titude gui se donne au premier venu. | 

Les elves d'Horapollon, gui Etaient livres ἃ la folie des paiens, ne purcnt 
pas supporter les sarcasmes et les reproches de Paralios. Aussi tomberent-ils 
sur lui dans [Ecole (σχολή) mme oü 115 Etudiaient. [15 avaient attendu le mo- 
ment oü peu de chretiens Etaient presents ct oü Horapollon s'õtait Gloignd. 
C'ttait le sixieme jour de la semaine, gu on appelle vendredi', pendant 
leguel tous les autres professeurs, pour ainsi dire, avaient l'habitude d'en- 
seigner et d'expliguer chez eux. Paralios fut roud de coups; il en cut la tõte 
toute meurtrie et tout son corps fut en guelgue sorte couvert de blessures. 
Apres avoir rõussi, mais avec peinc, ἃ õchapper en partie ἃ leurs mains —il 
etait de constitution robuste *, — il chercha un refuge et du secours chez les 
chretiens, * tandis σα ἀπὸ foule de paiens [entouraient et lui «lonnaient des 
coups de pied. Or, nous Gtions presents en ce moment, ayant cours dc philo- 
sophie. Les philosophes ainsi gu'Horapollon avaient en elfot Phabitude d'en- 
seigner le vendredi dans Ecole (σχολή) habituclle. Nous nous approclämes au 
nombre de trois : moi. Thomas le sophiste, gui aime le Christ cn toute chosc 


1. Explication du traducteur. — 2. ὑγιῆς τῷ σώματι. 
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(il est comme moi de Gaza) et ZGnodote de Lesbos. Comme nous nous trouvions 
constamment dans les saintes tglises avec ceux gu'on appelle (ἃ Alexandric) 
Piörovt, gui sont appels en d'autres lieux zelateurs et dans d'antres encore 
rompagnons, et gue nous leur (aux elõves paiens) paraissions ' dans une cer- 
taine mesure redoutables, nous nous approchämes des perturbateurs gui 
Gtaicnt nombreux, et nous lcur aflirmämes guils nagissaient pas bien du 
tout. cn faisant souflrir de la sorte guelgu'un gui voulait devenir ehretien. 
(ὄπα, en effet, ce guc eriait Paralios. Les paiens, voulant nous tromper οὐ 
nous tranguilliser par leurs t6moignages. disaicnt : « Nous n'avons pas allaire 
ἃ vots, nuus nous nous vengeons de Paralios comme d'un ennemi. » 

Nous cümes beaucoup de peine, ἃ cause de certains perturbateurs, ἃ 
arracher Paralios ἐς ces mains meurtrieres. Nous le conduisimes aussitõt au 
heu dit “Eyzrov aupres des moincs. Nous leur monträmes * les meurtrissures 
guil avait recues pour la religion chretienne ἢ, leur fimes savoir combien 
il avati soulTert injustement *. pour avoir bläme Ferreur des paiens, et leur 
apprimes gu'il avait offert au Christ comme de belles premices ' les souffrances 
gwil avait endures pour lui. Aussitõt. le grand Salomon le superieur d' Etienne 
et PAhanase”, les illustres) prit des moines avec lui, alla ἃ Aleraudrie, et fit 


1. En amaintenant Je teste du miss. Je sens est te et gui leur paraisseul ». τα 2. εὐσέδεια, — 3. παρα- 
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connaitre ce gui 6tait arriv6 ἃ Pierre, gui Etait ἃ cette Gpogue le patriarche ' 

de Dieu. Pierre 6tait un homme tres capable " et ('unc ardente piste. 11 exceita 
contre les paiens la plupart des notables de la ville, au nombre desguels sc 
trouvait aussi le sophiste Aphthonios gui Gtait chrõtien οἱ gui avait beaucoup 
d'elõves. Aphthonios ordonna aux jeunes gens gui suivaient ses cours d'aller 
avec nous ct de nous aider. Nous decidämes tous d'aller dõnoncer ensemble 


/ 


les paiens meurtriers ä Pevõgue (ἐπίσκοπος) * Pierre. Cclui-ci, apres nous ἈΝΟΙΓ 
adjoint son archidiacre (ἀρχιδιάκων) idiacre) et protonotaire', gui est appele 
en latin” primicerius, nous envova aupres d Entrichios (Vivzpõy:»s?), Gui, en Ce 
temps-la, Gtait prelet (ὕπαρχος) 4 Egypte. Eutrichios Gtait un adepte cache 
des paiens. et Tassesseur " gu'il avait comme σύμπονος, Sadonnait ouvertement 
au culte des demons paiens. Ce dernier commenca par nous ontrager, puis 
il fit expulser la grande masse des jeunes gens. et ordonna gu'un petit nombre 
seulement exposassent Paffairc. * Apres le depart des Gleves ἃ Aphthonios, 
nous restämes au nombre de cing : Paralios gui, avant le bapteme, Gtait con- 
lesseur; Lillustre Mõnas guc 7 αἱ mentionne plus haut: Zenodotos de Myti- 


1. ἀρχιερεύς. — 2. ixavõz, -- 3. Sauf indication contrairc. le mot « Gvõgue ν est represente dans [ὦ 
texte syriaguc par le mot grec ἐπίσχοπος. — i. Je considere le mot «diaere ον gue pai mis entre eraehels 
cotmime πὸ formant dans le texte syriaguc gw'un seul mob avee ἀσχιδιχχων, . ὅν - En langue lätine 
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line, ville de Lesbos, Demetrios de Sulmone (2), tous les guatre d'ardents cham- 
pions (ἀγωνισταί) de la erainte de Dieu. A la suite de cenx-lä, moi. je venals 
cn gualitš de cinguisme. Lorsgue le prefet (ὕπαρχος) eut appris la gravitõ de 
Vaflairc, il ordonna gue celui d'entre nous ἃ gui cela plairait, redigeät un acte 
Uaecusation comme bon lui semblerait. Paralios Gerivit alors, et accusa cer- 
taines personnes d'avoir offert des sacrifices paiens, et 'õtre tombees sur lui 
comme des brigands. 

Le prõfet (ὕπαρχος) ordonna aux accuses le venir. Lorsgue des membres du 
clerge («47 ἦρος! ct du corps (τάγμα) «les Φιλύπονοι eurent appris Laffront fat ἃ ceux 
gui avaient rivalis de zõle pour le hicn, gu'ils connurent les sacrifices. et les 
pratigues paiennes gu'on avait osõ accomplir', ils se souleverent subite- 
ment contre les notables, et attaguerent? avec violence !assesseur* du prefet 

ὕπαρχος). en eriant : « II ne convient pas gue guelgu'un gui est de religion 
paienne soit un assesseur du gouvernement, et prenne part aux affaires du 
souvernement. car les lois οἵ les Gdits des empereurs autocrates (αὐτοχτάτορες) 
le defendent. » Le prefet cut de la peine ἃ sauver son assesseur guand ” on le 
rõclama. A nous, il ordonna de rester tranguilles. Des lors le peuple se sou- 
leva tout entier contre les paiens. Ccux gui avaient 6tö accuses sEtaient. 


Ἰ. torpam. — 2. χχτατρέχω. — 3. πάρεδρος. — 1. Le mob « prefet » est toujours represente dans le texte 
syriaguc par le mol grec ὕπαρχος. 
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en effet, enfuis, ἃ commencer par Horzpollon, gui fut cause guetous les 
paiens furent poursuivis. Le prefet, dans son amour pour cux, πὸ les avait 
pas inguietes. 

A la nouvelle de ces faits, le grand Etienne nous appcla ἃ "Evarov, au 
couvent de Salomon. II demanda ἃ Paralios s'il pourrait montrer les idoles 
paiennes cachões ἃ MEnouthis. Paralios rõpondit gu'il les montrerait, gu'il 
livrerait Pautel et prouverait les sacrifices gu'on avait ost accomplir. Lä- 
dessus, nous decidämes de nouveau, avec le tres illustre ' Salomon, d'aller 
faire connaitre ces choses äl'Evõgue Pierre. Arrives lä, Paralios promit devant 
Pierre de montrer les idoles, Pautel et les sacrifices, οἱ de faire connaitre le 
prõtre de !'erreur idolätre. Le grand patriarche ? de Dieu, Pierre, nous donna 
alors des membres du clerge (κλῆρος) " et invita par lettre ceux σαὶ habitaient 
le couvent dit des Tabennesiotes (Ταδεννησιώτης) situö ἃ Canope.(Kavobos), de 
nous aider ἃ extirper et ἃ renverser les dieux demoniagues des paiens. 

Apres avoir pri6 comme il le fallait, on partit pour Menouthis * et on arriva 
ἃ une maison, gui Gtait alors totalement couverte d'inscriptions paiennes (hid- 
roglyphigues). Dans Jun de ses coins, Gtait bätie une double muraille, Der- 
riere cette muraille, Etaient cachees les idoles. Une entree €troite en forme 


1. πολυχλεής. — 2. ἀρχιερεύς. — 3. Au mot « clergš » correspond toujours dans le texte svriague le 
mot grec χλῆρος. 
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de fenštre y conduisait, et c'est par lä gue s'introduisait le prõtre pour ac- 
complir les sacrifices. Voulant gue notre recherche n'aboutit ἃ rien, les paiens, 
aides de la prõtresse gui habitait cette maison —ils õtaient en effet au courant 
du soulevement gui avait eu lieu en ville, — avaient bouchd !'entrše avec des 
pierres et de la chaux. De plus, pour gu'on ne s'apergüt pas du caractere 
recent de la magonnerie et gu'ainsi on ne decouvrit la ruse et Partifice, ils 
avaient plac6 devant cet endroit un meuble (sxtu%ptov) rempli d'encens (λίδανος) 
et de πόπανα (?)', οὐ 115 avaient suspendu au-dessus une lampe (χανδήλα) gui brü- 
lait alors gu'il faisait plein jour. 11 en resulta gue Paralios fut d'abord un peu 
trouble et embarrasse, ne sachant ce gue 1'entrde, en forme (σχῆμα) de fene- 
tre, Etait devenue. Il decouvrit cependant, mais non sans peine, la ruse. Il fit 
alors le signe de la croix?, descendit la lampe (χανδήλα), õcarta le meuble et 
montra Pentree gui Etait bouchee en ce moment avec des pierres, par une 
magonnerie rcente. 1] demanda ensuite aux Tabennesiotes gui nous acecom- 
pagnaient pour nous aider, d'apporter une hache, puis il chargea !'un d'eux 
d'ouvrir ce gui avait 6t6 fraichement magonne, et de faire apparaitre |'aspect 
primitif (de Pouverture). Le Tabennesiote entra alors. * Ouand il vit la multi- 


1. Le πόπανον est une sorte de galette gue !'on offrait dans les sacrifices. On peut aussi supposer gue 
le mot syriague 19209 reprõsente le mot grec πέπονες. mais cette lecture me parait moins satisfaisante. 
— 2. xateoppayioev ἑαυτὸν τῷ σταυρῷ τοῦ Χριστοῦ. 
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tude des idoles et gu'il apergut I'autel couvert de sang, il s'6cria en Egyptien : 
« Iny a gu'un seul Dieu' », ayant voulu dire par lä gu'il fallait extirper 
Verreur du polythisme?. Il nous tendit d'abord Vidole de Kronos gui 6tait 
entišrement remplie de sang, ensuite toutes les autres idoles des demons, puis 
une collection varide d'idoles de toutes especes, notamment des chiens, des 
chats, des singes, des crocodiles et des reptiles; car dans le temps les 
Egyptiens adoraient aussi ces animaux. Il tendit encore le dragon rebelle. 
Son idole õtait de bois, et il me semble gue ceux gui adoraient ce serpent, 
ou plutõt gue ce dernier en voulant Etre ador6 de la sorte, rappelaient la 
rebellion des premišres cratures *, gui se fit par le bois (arbre) *, sur les 
conseils du serpent. On disait gue ces idoles avaient ete enlevees du temple 
gu'lsis avait jadis ἃ Memphis* par le prõtre de cette Epogue, guand on s'Etait 
apergu gue le paganisme avait perdu sa force, et gu'il Etait aboli. Elles 
avaient Et6 cachšes, comme nous ['avons dit. On espõrait, espoir vain et fu- 
tile, gu'on ne les dcouvrirait pas. 

Nous livrämes aux flammes'°, ἃ Menouthis mõeme, celles d'entre les idoles 
gui, ἃ cause de leur haute antiguite, Etaient d6ja en grande partie deteriorees. 


1. εἷς θεός. — 2. πολυθεΐα. — 3. πρωτόπλαστος, Epithete donnee ἃ Adam et Eve. — 4. ξύλον: il y a ici un 
jeu de mots, ξύλον signifiant ἃ la fois « bois » et « arbre ». — δ. Le texte n'est pas sür. — 6. χαίειν πυρί, 
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Les paiens gui habitaient ce village pensaient, * sous influence des demons gui 
les possedaient, gu'il n'Gtait pas possible gue !'on eüt la vie sauve, si Pon in- 
fligeait guelgue outrage aux idoles; ils croyaient gue ['on põrirait sur-le-champ. 
Nous voulümes donc leur montrer par les faits gue toute la puissance des 
dieux paiens et des demons etait briste et abolie depuis la venue et Iincar- 
nation du Messie, le Verbe de Dieu, gui souffrit pour nous volontairement la 
croix, afin de detruire toute la puissance adverse; car il adit : Jai vu tomber 
Satan comme un Celair du ciel, et je vous ai donne le pouvoir de fouler aux pieds 
les serpents et les scorpions οἱ toute la puissance de Vennemi*. Et ce fut pour 
ce motif gue nous livrämes ὑπὸ partie des idoles aux flammes*. Ouant aux 
autres idoles, nous fimes une description de celles gui etaient d'airain et gui 
Staient fabrigudes avec un certain art ingenieux, ainsi gue de celles gui etarent 
en marbre?, de toutes les formes, sans oublier Vautel d'airain et le dragon de 
bois. Puis nous envoyämes cette description en ville, ἃ Pierre, le patriarche* 
de Notre-Seigneur Jõsus-Christ, en lui demandant de nous apprendre ce gue 
nous avions ä faire. 

Ceux gui passaicnt pour õtre chretiens ἃ Mõnouthis, et ceux gui faisaient 
partie du clergö deTtglise de ce village, etaient, ἃ Punigue exception de 
leur prõtre, tout ἃ fait faibles dans leur foi, ἃ ce point gu 'ils talent asservis 


1. Lue, x, 18-19. — 2. καίειν πυρί. --- 3. Mot ἃ mot : « en matišre (ὕλη) de marbre ». — 4. ἀρχιερεύς. 
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äVor” gue les paiens leur donnaient pour gu'ils ne les empõchassent pas d'of- 
irir des šacrifices aux idoles. Le soir du jour oü nous fimes ces choses 6tant 
arriv6, comme il leur fallait garder les idoles, apres gue la description en eut 
ete faite, afin gue personne ne les volät, ils declaršrent gu'ils craignaient de 
soufirir guelgue vexation diaboligue en les gardant, et estimörent gue cEtait 
ἃ nous ἃ les garder. De leur cõt, les paiens habitant Menouthis pensaient et 
disaient gue nous mourrions infailliblement pendant la nuit. Le pretre, voyant 
la peur des chrõtiernis et des clercs — c'õtait un bon fidele gue distinguaient 
les vertus de la vie monastigue ainsi gue celles de la vieillesse, et dont les 
meeurs €talent simples, — nous conduisit, apres nous avoir offert un repas, 
dans lune des chambres' de Peglise, oü Etaient deposšes les idoles. 1] nous 
dit : « Je meprise ἃ ce point les idoles gue je les foule aux pieds et gue je leur 
indlige tous les outrages, ne songeant nullement gu'elles sont guelgue 
chose” ». Puis il pria pour nous et nous invita a garder les idoles pendant 
toute la nuit, sans avoir peur. « Lui-m€me, disait-il, devait; comme d'habi- 
tude, s'occuper du service de Dieu. » 

Nous passons donc toute la nuit ä garder les idoles. Nous chantions : 


1. oixos — 2. Cf..I Cor., x, 19. 
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1. μαι. corr. S. 


Oue tous ceux-lä soient confus gui adorent les ouvrages de sculpture et gui se glo- 
rifient dans leurs idoles'; puis : Les dieum des nations ἢ sont des demons; mais 
le Seigneur est le createur des cieux?; puis : Les idoles des nations sont de Par- 
gent et de Vor, cest un ouvrage de la main de Phomme. Elles ont une bouche et ne 
parlent pas?....., ainsi gue les paroles gui suivent celles-ci et gui leur res- 
semblent. 

Le matin, ἃ notre lever, nous trouvons les paiens ötonn€s de nous voir 
encore en vie. Tant le culte de certains dšmons et 'erreur etaient profonde- 
ment enracines chez οὐχ! Nous courümes alors de nouveau avec nos moines 
Tabenndsiotes ἃ la maison ou les idoles avaient ete trouvees et oü les sacrifices 
avaient eu lieu, et nous la demolimes de fond en comble. C'etait lä en eflet 
Pordre de !archevõgue *. 

Le dimanche ttait arrivõ, pendant leguel Notre-Seigneur Jesus-Christ res- 
suscita du tombeau et brisa le pouvoir de la mort. Tout le peuple d'Aleran- 
drie, ἃ Vheure de la celdbration de |office, faisait entendre des milliers d'im- 
precations contre Horapollon, et 1] criait gu'on ne lappelät plus Horapollon 
mais Psychapollon, c'est-ä-dire « gui perd les ämes ». Hesychios, gui est ad- 
mirable par ses vertus (c'est lui gui m'apprit ces choses; il a ete dans le 


ἡ. Ps. xevi. 7. —— 9. Ps. xcv, 5. — 3. Ps. oxnil, 12-13. — 4. ἀρχιεπίσκοπος ; ἐπίσκοπος est dans le texte. 
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1. οδ}ὸὲροιδβδοο;θ, 


temps le chef des Φιλόπονοι, maintenantil est prõtre) avait excit6 tout le monde 
au zöle, avec Paide de Mõnas, dont nous avons parle plus haut, gu'il nous avait 
semble bon de laisser en ville. Le patriarche* de Dieu fit connaitre ἃ tout le 
monde dans son allocution (προσφώνησις) la description des idoles gue nous 
avions envoyee, dans laguelle Staient indigušs la matiöre (57) et le nombre 
“des idoles gui avaient 6t6 trouvdes. Lä-dessus, le peuple s*enflamme, apporte 
toutes les idoles des dieux des paiens, soit gu'elles se trouvent dans les bains 
(βαλανεῖον), ou dans les maisons, les place en tas? et y met le feu. 

Nous revinmes peu de temps apres dans la ville. En mõme temps gue les 
idoles, nous ramenions aussi leur pretre avec nous. II nous avait en effet 6t6 
possible, avec Paide de Dieu, de nous emparer õgalement de lui. Vingt cha- 
meaux avaient Et6 charges par nous d'idoles varibes, guoigue nous en eussions 
dejä brül6 ἃ Menouthis, comme nous Vavons raconte. Nous les introduisimes 
au milieu de la ville, sur Vordre gue nous regümes du grand Pierre. Celui- 
ΟἹ convogua immediatement auprös de lui, devant le Τύχαιον, le prefet d'Egypte, 
chefs des corps (τάξις) de troupes, et tous ceux gui Etaient revõtus de guelgue 
charge, ainsi gue le senat (βουλή), les grands” et les propriftaires (= les 
possessores) de la ville. Ouand il fut assis avec eux, il fit amener le prõtre des 


1. ἀρχιερεύς. — 2. εἰς μέσον κατατιθέναι. — 3. μεγιστᾶνες. 
PATER. OR. — TII, 
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idoles et lui ordonna de se tenir debout en un certain endroit eleve. Puis, 
aprös gu'on eut expos ' les idoles, 1] se mit ἃ Pinterroger. Il lui demanda ce 
gue signifiait cette idoldtrie gui s'exercait sur une matiere (ὕλη) sans äme, 
lui ordonna de donner le nom de tous les demons * et de dire guelle etait la 
cause de la forme (σχῆμα) de chacun d*eux. En ce moment, tout le peuple Gtait 
dejä accouru pour voir. 1 ecoutait ce gui se disait, puis se moguait des actions 
infames des dieux des paiens gue le pretre faisait connaitre. Lorsgue Pautel 
dairain fut arriv6 ainsi gue le dragon de bois, le pretre confessa les sacri- 
fices gu'il avait os6 accomplir, et declara gue le dragon de bois õtait celui 
gui avait trompe Eve. ΠῚ tenait en effet cela, disait-il, par tradition, des pre- 
miers pretres. 11 avouait gue les paiens adoraient le dragon. Celui-ci fut donc 
aussi livrd au feu, en mõme temps gue les autres idoles. On pouvait alors en- 
tendre en guelgue sorte tout le peuple crier : « Voila Dionysos, le dieu herma- 
phrodite! Voilä Kronos gui haissait les enfants?! Voilä Zeus, ladultere et 
Pamant des jeunes gens?! Ceci, c'est Athene, la vierge gui aimait la guerre*; 
ceci, Artemis, la chasseresse et Pennemie des Etrangers?. Ares, ce demon-lä, 
faisait la guerre, et Apollon, c*est celui-lä gui a fait põrir beaucoup de gens. 


1, εἰς μέσον φέρειν. — 2. μισόπαις. — ὃ. φιλόνεος. --- 4. φιλοπόλεμος. — ὅ. μισόξενος. 
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Aphrodite, elle, presidait ἃ la prostitution. Il y a aussi parmi eux guelgu'un 
gui avait soin du vol. Ouant ἃ Dionysos, il protõgeait livresse. Et voici gue 
parmi ces idoles se trouve õgalement le dragon rebelle! Dans leur nombre, 
il y a encore des chiens et des singes, et, en outre, des familles de chats; 
car ceux-ci Egalement 6taient des dieux õgyptiens. » Le peuple se moguait 
aussi des autres idoles. S'il y en avait parmi elles gui avaient * des pieds et des 
mains, il les brisait et criait en plaisantant dans la langue du pays : « Leurs 


dieux n'ont pas de karoumtitin (?). Voici Egalement Isis ul est venue pour se 
Ρ 8 g P 


laver!' » Puisil accablait les paiens d'une foule de plaisanteries de ce genre, 
et faisait '6loge de Zenon, de pieuse fin?, gui tenait ἃ cette Epogue le sceptre 


de Pempire; de Pierre, le grand patriarche*, ainsi gue des notables de la 


ville gui siögeaient avec lui. Ensuite tout le monde se retira en lõuant Dieu au 
sujet de la destruction de 'erreur des demons, et du culte des idoles ἧς Ouant 
au pretre de la turpitude paienne, ordre fut donne de le garder en vue d'une 
engušete plus minutieuse. 


Apres ces Evõnements, le grand Ežienne*, s'6tant rappele la fable de la 


femme sterile et de Venfant suppose, et songeant guel grand menteur ttait 


1. Gette dernišre phrase ne semble pas õtre ä sa place. — 2. 6 τῆς 


εὐσεθοῦς λήξεως. — 3. ἀρχιερεύς. — 
4. εἰδωλολατρεία. --- 5. οἱ περὶ τὸν μέγαν Στέφανον 


* [0]. 115 
ve b. 


* [0]. 110 
re ἃ. 


* [Ὁ]. 116 
rv a. 
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1. Ὡοομδοϑοῦθη. — 2, ἢ add. 5. 


Asklepiodotos, craignit gue celui-ci ne trompät, en Asic, des gens avec cette in- 
sanit6. Aussi le grand Salomon conseilla seeretement ἃ Parchevegue' d'or- 
donner gu'acte (mäžu) füt dresse des depositions (ὑπομνήματα) par le defensor 
(ἔχδικος) de la cite, lorsgu'il demanderait gue le pretre des paiens füt SOUMIS 
ἃ un interrogatoire au sujet de Tenfant. Cela fut fait, et le pretre avoua 
toutes les ühese gue nous avons dejä racontees, car c'est de lui gue nous les 
tenons. Ouand Iimposture* d'Asklõpiodotos fut connue de tout le monde, 
* Pillustre Etienne decida de son cõtš le grand Pierre ἃ adresser une lettre 
synodale (συνοδυκή) ἃ Nonnos, Võvõgue d'Aphrodisias, dans laguelle il lui faisait 
connaitre toutes les machinations ? des paiens gue le prötre, lors de son inter- 
rogatoire, avait mises par €erit (?), au sujet de [enfant suppose, et dans la- 
guelle il Pexhortait ἃ rEvõler ἃ tous I'histoire de cette fable *. Mais cette* lettre 
synodale (suvodx4) ne fut pas remise. Celui gui avait ὀϊό charge de la porter, 
avait 6t6, ἃ son arrivõe en Carie, corrompu par un present, comme nous fi- 
nimes par 'apprendre. ἢ} s'ensuivit gue les paiens d' Aphrodisias crurent guelgue 
temps gue Ihistoire de cette fable* õtait vraie, jusgu'au moment oü le juge 
Adraste semut de la chose — ce'etait un homme pieux*, gui Etait le oyokacrixis 


1. ἀρχιεπίσχοπος (ἐπίσχοπος est dans le texte). — 2. πλάσμα. — 3. πάντα τὰ τῶν. — 4. τὰ τοῦ πλάσματος. 
- 5. τοιοῦτος. --- 6. φιλόχριστος, 
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du pays — et prit soin de faire venir d' Alevandrie en Carie, par [entremise du 
prefet d'Egypte de cette Epogue, une copie de lacte (πρᾶξις) concernant cette 
fable'. 


Paralios, apres avoir offert ἃ Dieu un exploit de ce genre, regut le baptšme 


redempteur ?, lorsgue la fete de Pägues arriva, en meme temps gue beaucoup 


de paiens gui avaient 6t6 pleins de zele pour ['idolätrie jusgu'ä leur vieillesse, 
et avaient servi longtemps les demons pervers. Avec lui fut aussi baptis€ 
“Tadmirable Urbanus, gui est aujourd'hui, dans cette ville KAD OSIBIS profes- 
seur de grammaire latine ἡ, et Isidore de Lesbos, fröre de Zenodotos gue j'ai men- 
tionne plus haut, ainsi gue beaucoup d*autres. Il regut le baptšme, apres avoir 
brüld auparavant les formules d'invocation aux dicux des paiens, c'est-ä-dire, 
aux demons, gu'il possedalt. Ceux-ci le tourmentant cn effet avant le bapteme 
divin et le remplissant d'epouvante pendant la nuit, depuis gue les 1doles 
avaient 6te brüldes, il m'avait fait venir chez lui, pour me demander ce gu'il 
devait faire. Je me rendis aupres de lui, ayant avec moi un livre des chre- 
tiens et voulant lui lire Vhomelie d'exhortation* de Gregoire le Theologien 
(θεολόγος), relative au bapteme redempteur. Je le trouvai, ἃ la suite d'une lutte 
avec les demons, tout en nage et tres abattu. II pouvait ἃ peinc respirer, 


1. Le texte de cette phrase est peu clair. — 2: κατηξιώθη τοῦ σωτηρίον βαπτίσματος. — 3. βασιλὶς πόλις 
ou βασιλευοῦσα πόλις. Constantinople ou Rome, ici Constantinople. — 4. Mot ἃ mot : « grammairien 
(γραμματικός) de la science de la langue des Romains (“Popaiot) ». — 5. προτρεπτιχὸς λόγος: 


* fol. 116 
[9 Ὁ. 


* [0]. 116 
r° b 


* [ol. 116 
Va 


"10 


* [0]. 116 
va. 
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disait-il, sous Iimflnence des paroles chreticnnes. Je lui demandai s'il n'avait 
pas par hasard des formules d'invocation aux dieux des paiens. Il avoua, lors- 
gu'il cut fait appel ἃ son souvenir, gu'il possedait des papiers (χάρτης) de ce 
genre. 1] m'entendit alors lui dire : « Si tu veux õtre delivrd de !obsession des 
demons, livre ces papiers (χάρτης) aux flammes '. » C'est ce gu'il fit aussi devant 
ΠΟΙ, et, ἃ partir de ce moment, 1] fut delivre de 1obsession des demons .* Je 
lui lus apres cela Phomtlie d'exhortation du divin Gregoire. Lorsgu'il eut 
entendu ces paroles : « Mais vis-tu dans le monde et es-tu souilld par les affai- 
res publigucs, ct te serait-il penible de perdre la misõricorde divine? Le remede 
est simple : si c'est possible, fuis le forum et sa belle societe; attache-toi 
les ailes de Vaigle ou plutõt de la colombe, pour parler d'une fagon plus 
appropriee. (Ou'y a-t-il, en effet, de commun entre toi et Cesar, ou les af- 
faires de Cesar?) Tu t'arreteras lä oü n'existe pas le põche ni la noirceur, lä 
oü 1] ΠῪ ἃ pasde serpent gui mord dans le chemin et gui t'empõche de mar- 
cher dans la voie de Dicu. Arrache ton äme de ce monde, fuis Sodome, 
luis Iincendie, fais route sans te retourner de peur gue tu ne te figes en 
pierre de sel, sauve-toi sur la montagne de crainte gue tu ne põrisses. » Lors- 


1. χαίειν πυρί, 
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10 


or 
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gue, dis-je, Paralios cut entendu la lecture de ce passage, il s'eeria : « Pre- 
nons donc des ailes et envolons-nous vers la philosophie divine avec ' le bap- 
tõme redempteur. » Ce fut avec cette pensde gu'il s'approcha du divin bapteme 
et gu'il fut initi6 aux mystšres divins. Le huitieme jour apres le baptšme, 
guand il devait guitter les vetements des [nouveau-]baptiss, 1] emmena mon 
fröre Etienne, gui õtudiait les lettres et apprenait la medecinc, vers Vallõgresse 


-de la vie monastigue. II Vemmena pendant la nuit, ἃ mon insu, parce gu'il 


m*avait trouv€ trop faible, pour dire la võrite ?.” II courut avec lui ἃ "Evarov, et 
alla au couvent du grand Salomon, auprös de Lillustre Etienne ὃ. Aprös avoir 
supplid ardemment son frõre Athanase, il prit!'habit (σχῆμα) monastigue * et em- 
brassa la philosophie divine, parmi eux, en mõme temps gue mon fröre. 
Paralios s'occupa alors de ses deux autres fröres, gui Gtaient paiens ä 
Aphrodisias. L'un d'eux õtait le σχολαστικός de la contree, et sappelait Demochares 
(Δημοχάρης); Pautre s'appelait Proclos et õtait le sophiste (σοφιστής) de la ville. 
ΠῚ leur crivit une lettre d'admonition, dans laguelle 1] leur raconta tout ce gui 
s*Etait pass6. Il les exhortait ἃ tõurner immediatement leur regard vers le 


1. « Apres» (2), μετὰ τὸ θεῖον βάπτισμα au lieu de μετὰ τοῦ θείου βαπτίσματος — 2. « Pour me dire la 
verite » 3)» — 3. οἱ περὶ τὸν eLG. — 4. σχῆμα μοναχιχόν. 


* fol. 116 
ve b, 


* fol. 116 
v b 


* fol. 117 
re 4, 


* [ol. 117 
ΙΝ" εἰ A 
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Ί. ILl30. 


chemin du repentir, et ἃ embrasser le culte d'un seul Dieu, je veux dire, de la 
Trinite sainte et consubstanticlle'. H les engageait ἃ apprendre par les faits 
guelle õtait la puissanee du christianisme. Il leur rappela des histoires comme 
celle de la rõbellion d'Illos ct dc Pamprepios. « Souvenez-vous, leur disait-il, 
combien de sacrifices nous offrimes, comme paiens, en Carie, aux dieux des 
paiens, lorsgue nous lcur demandions, ἃ ces pretendus dicux, tout. en disseguant 
des foics et en les cxaminant par la magie, de nous apprendre si avec Leonttos, 
“ Illos ct Pamprepios et tous ceux gui se rebellerent avec eux, nous vaincrions 
Vempereur* Zenon, de picuse fin ἡ. Nous regümes alors une multitude d'oracles 
cn mõmc temps guc des promesses, comme guoi 1'empercur * Zenon ne pouvait 
pas resister ἃ lour choc, mais guc le moment 6tait venu oü le christianisme * se 
desagrõgerait et disparaitrait, et oü le culte des paiens allait reprendre. Cepen- 
dant Põvenement montra gue ces oracles Etaient mensongers, comme cela 
arriva pour ceux rendus par Apollon ἃ Cresus le Lydien et ἃ Pyrrhus PEpirote. » 


Et, continua-t-il, vous connaissez aussi les faits suivants : « Lorsgue nous 
sacrifiions dans la suite, dans ces lieux situts hors ville, nous restions prives de 
tout signe, de toute vision, de toute rGponse, guoigue auparavant nous fus- 
sions habitues ἃ õprouver guelgue illusion (φαντασία) de ce genre. En proie ἃ 


1. ὁμοούσιος. — 2. βασιλεύς. — 3. ὁ τῆς εὐσεθυῦς λήξεως. — 4. τὰ τῶν Χριστιανῶν. 


10 


10 


10 


15 


[41] | VIE DE SEVERE. 41 


vi Jidoy κόϑοι ona Νλοο vga La MARI 43 1001 «Δυόλδο - ay 
«oote k) Jo JJ; «οι Ι 9] 2) Jaa! 001 raid pässs JNi050 .J;01 
ες  vÖON kl Jojaxo Jy «ood. == to JAN roahao) > ooOt 
e οἱ Jay A Ἰόοι kaaa Jiao meta] «δι Add κοι ? 
«ekäse (130) €ahoty ." A Nol βοῦς, Js) > roi) «δι 
Joa kaa lo  κολοὶ ρον Jyli viis Do rjad kooti eda 
DA > υὖδι JARiA> ».Janaadoy Jaana Jada päid kanad ,9) 


aas 30 «ἔχ vot) vesi 19 ΚΑῚ katet jope 1330 lage? 
re "aasKso «30 JAN oiohndo) OJA Jp J»0a20 dd OST 
majona2—-2.09/ Naa) => Jõoi kaa» oioi 00 :[γο1 vot Jido) 
jaaa2, Lias χογοι võokide Ὁ] jah) - kajas Lapto käs) ao 
δ μόνου kaspar »asoas Nato] Jääd võekel Jäly »sekso vadi 
ADO poly) Jaa) «do < IS vas KNoudoi Δ ον» Ko 
καλὸ vas (3307 Oad AAS)D tv) κοι κοΐ jõid] OI 93 


1.. Ol. — 2. koss ante jas» positun; corr. 5. — 3. lasam.s supplevi. 


la perplexite, nous recherchions et nous nous demandions ce gue cela voulait 
dire. Nous changions les lieux des sacrifices. Malgre cela, les soi-disant ' 
dieux restaient mucts et leur culte* demcurait sans effet. Aussi, nous pen-- 
sämes gu'ils Gtaient irritšs contre nous, et lidee nous vint finalement gue 
peut-etre guelgu'un de notre suite avait une volontd opposee ἃ ce gue nous 
accomplissions. Nous nous interrogions donc mutuellement et nous nous de- 
mandions si nous Etions tous du mõmce sentiment. Nous trouvämes alors gu'un 
jeune homme avait fait le signe.de la croix au nom du Christ et gu'il avait 
rendu par lä notre sollicitude vaine et nos sacrifices ineflicaces, les soi-disant 
dieux fuyant souvent le nom [du Christ] et le signe de la croix. Nous ne sa- 
vions * comment cxpliguer la chose. Asklepiodotos ainsi gue les autres sacrifi- 
cateurs et magiciens se mirent alors ἃ la recherche. L'un d'eux crut avoir ima- 
gine la solution de la dilficulte et dit: « La croix est un signe gui indigue 
« gu'un homme a põri de mort violente. C'est done avec raison gue les dieux 
« ont en horreur des figures (σχῆμα) de ce genre. » — Apres avoir rappele 
ces faits ἃ ses freres dans la lettre gu'il leur envova, Paralios le serviteur de 
Notre-Seigneur J€sus-Christ, ajouta : « Et si cela est vrai, mes freres, et si ces 


1. ot νομιζόμενοι θεοί. — 2. τὰ αὐτῶν. 


* fol. 117 
re Db. 


* fol. 117 
re b 
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* fol. 117 
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dieux luicnt ce gui rappelle et indigue guc des gens ont põri de mort violente, 
pourguoi dans les mysteres relatifs au Soleil, les soi-disant dieux ne se ma- 
nifestent-ils aux inities' gue lorsgue le prõtre produit une Epee souillee du sang 
d'un homme gui a peri de mort violente? Aussi, les amis de la võrite peuvent- 
ils se rendre compte par ceci gue le signede la croix fait par le jeune homme 


"sur son front a montre gue les soi-disant dieux n'$taient rien. D'autre part, 


Pinvocation du nom de Jesus-Christ, comme elle est [invocation de Dieu et 
gwelle inspire de la crainte aux demons pervers,” a montre gue celui gui a fui 
pouvait õtre vaincu >. Les meurtres violents des hommes sont tres recherches 
par les dicux des paiens, vu gue ce sont des demons pervers. 118 ressemblent 
a leur põrc le diable, au sujet duguel notre Sauveur a dit : Celui-lä a ete ho- 
micide des le commencement”. C'est pour ce motif gu'ils ne consentent ä faire 
leurs rEvlations gu'ä la vue d'un homme gui a õt6 tud violemment ἃ la suite 
de leurs machinations, et gui provogue leurs indications. C'est encore pour 
ce motif gu'ils ont ordonne gu'on leur sacrifiät des õtres humans, comme 
le disent ceux gui ont raconte [histoire de leur culte*, et mõme Porphyre gui 
sevit contre la võrited. » 


1. τοῖς τετελεσμένοις. — 2. Le texte de la derniere partie de cette phrase est obscur, et a deja em- 


barrass€ le Syrien gui a annotc cette Vic. — 3. Jean, Viil, 44. — 4. τὰ αὐτῶν. 
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C'est par ces histoires et ces admonitions gue Paralios chercha ä detourner 
ses freres de l'erreur, sous Pinspiration du grand Etienne et de son frere Atha- 
nase. Lui-möme s'appligua avec une telle allkgresse ἃ la philosophie divinc 
gue beaucoup de jeunes Etudiants Pimit:rent et embrasserent la vie monas- 
tigue dans le couvent de Padmirable Etienne, gui les prit tous dans les filets de 
la doctrine apostoligue. Jean aussi eut le plaisir de jouir de son amitid'. Cha- 
cun d'eux est aujourd'hui directeur dans ce couvent et $gale en vertu ses pr6- 
decesseurs; 'un d'eux avait 6t€ Padjudant (βοηθός) de la cohorte (τάξις) du pr6- 
[οὐ (ὕπαρχος) d'Egypte, Vautre cultiva la vraie philosophie, apres avoir etudic 
d'une facon remarguable la mEdecine * et la philosophie profanc. Le grand 
Etienne fut le maitre d'hommes de cette valeur. 

Ouand, au bout d'un certain temps, Etienne, le maitre commun de nous 
tous, fut retourne ἃ Dieu, Paralios se rendit avec son frere, Villustre, Athanase, 
en Carze, pour convertir ses freres; il y fonda une communaute chrõtienne 
dont il abandonna, comme de juste, la direction ἃ son frere et ἃ son pere. Peu 
de temps apres, il partit pour « les tentes õternelles? » et fut regu dans le 
sein d'Abraham. Athanase võcut encore guelgue temps. Il baptisa aussi en Ca- 


1. Passage obscur, gui nous semble corrompu. — 2. αἱ αἰώνιοι oxnva:; Οἵ, Luc, XVI, 9. 


* fol. 117 
γ᾽ ἢ. 


* [0]. 117 
ve ἢ. 


* [Ὁ]. 118 
re a. 


* fol. 118 
r? a. 
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rie beaucoup de paiens, fit naitre par sa conduite le zele chez beaucoup de 
gens, puis il rejoignit le divin Etienne et Paralios, gui fut leur disciple com- 
mun, et parvint ἃ la fin οἱ ἃ la felicit6 rõservões ἃ ceux gui ont võcu dans la 
crainte de Dicu. 


Mais guc personne ne pense 416 cette histoire est õtrangere ἃ notre sujet. 
Nous avons pour but de montrer gue Vaccusation porte contre le grand Se- 
võre n'est nullement fondee. Bien loin d'avoir jamais mE6rit6 Vaccusation et le 
reproche d'idolätric, il õtait constamment avec ceux gui firent preuve de ce ' 
zele contre les paicns, et louait leur conduite. 1] õtait* chretien par sa fo1, mais 
n'etait encore gue catšchumõne* cn ce moment. Comme il sõappliguait alors 
a Iõtude des sciences profancs, il ne put pas se montrer tel gue tout le monde 
le viten Phenicie. Cependantle fait suivant prouve gu'ä Alerandrie õgalement 1l 
ötait bien au-dessus de toute opinion paienne. Ouelgue temps apres la des- 
truction des idoles, le pieux * Mõnas, gui prophetisa ἃ Severe la dignite d'Eve- 
gue *, guitta la vie humaine. Hi fit immediatement route vers celui gu'il aimait, 
orne de nombreuses vertus : de la virginite de Päme et du corps, de Vamour 
du prochain*, de Phumilite, d'une charite parfaite, et d'une orande douceur. 


1. τοιοῦτος. --- 2. Mot ἃ mot:« auditeur » (ἀκροώμενος), — 3. φιλόχριστος. — 4. ἀρχιερεξία. — 8. φιλανθρωπία. 
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1. oor23. — 2. h;20s0; corr. S. — 3. las; corr. 5. — Le verbe d'oü dependent les futurs ἵν, jo” 
et šox2hm» semble avoir 616 oublid par le seribe. (?6tait probablement 3 uss, 


A cette dpogue, jõtais aflligö d'une maladie corporelle', et les paiens pen- 
saient gue nous recevions notre chätiment pour ce gue nous avions fait ἃ leurs 
dieux, dans notre zele pour la religion, et pour les idoles gue nous avions 
brülees. Ils repandaient le bruit gue moi aussi je mourrais certainement? ἃ 
cette epogue. Lorsgue, dans la suite, par un miracle dü ἃ la bonte de Notre- 
Seigneur Jõsus-Christ, j'eus 6t6 delivre de la maladie, je pronongai Peloge 
de Lillustre Menas dans un discours funšbre”. J'y fis mention de la destruc- 
tion des idoles paiennes; j)y racontai leur andantissement par le feu, devant 
tout le peuple de la ville;* enfin, tout ce gui s'6tait pass6, je le rappelai, 
comme 1 fallait, sur la tombe de celui gui, par sa grande amEnite et son 
amour du prochain, faisait meme |'admiration des paiens, avant le zele gue 1'on 
montra contre eux. Le grand Sevöre se rõjouissait tellement et dprouvait une 
si vive 7016 en entendant ce discours, et il se glorifiait ἃ ce point des paroles 
profbrees par moi contre les paiens, comme de propres paroles ἃ lui, gu'il 
m applaudissait plus gue tout le monde. Pendant ce temps, les paiens, gue 
nous avions invit6s ἃ venir Ecouter, et gui Etalent venus sans savoir ce gui 
allait etre dit, pleuraient en guelgue sorte * sur leurs malheurs*, et [un d'eux 


1. σωματιχὴ ἀρρωστία. --- 2. πάντως, — 3. λόγος ἐπιτάφιος. — 4. ὡς εἰπεῖν. --- 5. τὰ αὐτῶν. 
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* [0]. 118 
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1. Glose marginale : iron. Ba aso ILauooll |;0 jaasas9. 


s'Ecria tout en colere : « Si tu avais Vintention de parler contre les dieux, 
pourguoi nous as-tu amenes aupres de la tombe de ton ami? » 

Vai 6t6 oblige de dire ces choses ἃ cause du calomniateur en guestion. Car 
je ne cherche pas ἃ raconter mes affaires, gui sont celles d'un homme plonge 
dans le peche et indigne d'Ecrire [histoire non seulement du grand Etienne', 
A Athanase et de Paralios, mais encore de Menas, ainsi gue des amis de ceux- 
la gui rivalisõrent de zele avec eux, et principalement de SEvere, gui est la 
cause? du present opuscule, et dont nous allons õgalement raconter le sejour 
en Phenicie. | 

4 
* * 


Lorsgue le trõs illustre Severe fut sur le point de guitter Alevandrie et de 
se rendre en Phenicie dans le but d'etudier le droit (νόμοι) et avec l'idde de 
devenir avocat (δικανιχός), "11 m'engagea ä partir avec lui. Mais je lui dis gue 
javais encore besoin d'etudier davantage les discours des rhõteurs et des 
philosophes, ἃ cause des paiens, gui se glorifiaient et s'enorgueillissalent tant 
de ces etudes, afin gue nous les combattions aussi publiguement sous ce rap- 
port. SEvere me precöda donc en Phenicie, mais d'une annee seulement. Celle-ci 


1. οἱ περὶ τὸν μέγαν Στέφανον. --- 2. ὁ τὴν ὑπόθεσιν δεδωχώς. 
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ecoulde, je me rendis ἃ mon tour ἃ Böryte pour Etudier le jus civile". Je m*at- 
tendais ἃ devoir souffrir de la part des Etudiants appeles edictales (ἠδικτάλιοι) 
tout ce gu'endurent ceux gui arrivent nouvellement dans cette ville pour ap- 
prendre les lois. Ils n'endurent, en veritd, rien de honteux. On accable seu- 
lement de plaisanteries ceux gue |'on voit, et on €prouve ainsi sur |heure la 
possession de soi-mešme? de ceux dont on se mogue et dont on s'amuse. Je 
m*attendais surtout ἃ avoir ἃ souffrir de la part de Sevõre, aujourd'hui cet 
homme sacre. Je pensais, en effet, gu'etant encore jeune?, 1] imiterait la cou- 


tume des autres. J'entrai le premier jour dans Ecole (σχολή) de Leontios, fils 


d'Eudozios, gui enseignait alors le droit (νόμοι) et gui jouissait d'une grande r6- 
putation aupres de tous ceux gui s'intõressaient aux lois. Je trouvai ['admirable 
* Severe, assis avec beaucoup d'autres auprös de ce maitre pour Ecouter les le- 
gons sur les lois. Alors gue je croyais gu'il serait un ennemi pour moi, je vis 
gu'il etait favorablement* dispose ἃ mon Egard. II me salua en effet le pre- 
mier, en souriant et en se rõjouissant. Aussi remerciai-je Dieu pour ce prodige 


1. ἀναγιγνώσκειν τὸ nohitixöv νόμιμον ; sur [expression τὸ πολιτιχὸν νόμιμον, cf, plus haut. — 2. ἐγχράτεια. 
— 3. ἡλικίᾳ νέος ἔτι ὦν. — 4. φιλανθρωπίνως. 
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4. 4 sans point: corr. 8. 


remarguable. Lorsgue nous, gui Etions ἃ cette epoguc les dupondii, nous nous 
fümes retir€s, ayant termin notre exercice (πρᾶξις), tandis gue ceux gui etaient 
de Vannde de SEvšre restaient encore pour leur compte, je me rendis en cou- 
rant ἃ la sainte Eglise appele ᾿Αναστασία (tglise de la Resurrection) afin de 
prier. Ensuite j'allai ἃ celle de la Mörc de Dieu, gui est situde ἃ Vintõrieur de la 
ville, tout pres du port (λιμήν). Ma priere achevee, je me promenai devant 
Peglise mõme. | 

Peu de temps apres, eet homme de Dieu (Severe) vint aupres de moi. Il me 


salua gaiment et me dit : « Dieu t'a envoyõ ἃ cause de moi dans cette ville.. 


Apprends-moi donc comment je dois õtre sauve. » Je levai alors de joie les yeux 
au ciel, et je remerciai Dieu d'avoir inspire ἃ Sõvere cette pense et de 'avoir 
fait songer ä son salut. Puis je lui dis : « Puisgue ta guestion a trait aux choses 
de la piet6, viens — je Vavais pris par la main, — je vais te conduire au temple 
de la Mere de Dieu, οἱ lä je te raconterai ce gue les saintces Ecritures ' et* les 
saints Peres m'ont appris. » Lorsgu'il eut entendu ces paroles, Severe me de- 
manda si Javais avec moi des livres du grand Basile, des illustres Gregoire et 
des autres doctcurs. Je lui repondis gue japportais beaucoup de leurs Gerits. La- 


l- τὰ θεῖα λόγια (οἱ θεῖοι λόγοι). 
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dessus, 11 vint avec moi au temple de la Möre de Dieu. Apres avoir d'abord reeitd 
avec moi les prišres gu'il fallait, il me posa la mõme guestion [gu'au debut). 
Commengant alors par le livre de la Genšse, gui a Et Ecrit par le grand Mõoise, 
je lui fis voir la sollicitude de Dieu ἃ notre Egard; comment aprts avoir cred 
tout ce gui existe et nous avoir tires Egalement du nõant, il avait plac6 nos 
premiers parents dans le paradis (παράδεισος); comment il leur avait donne, 
comme ἃ des Etres douts de raison et maitres d'eux-memes, la loi de sa- 
lut, au sujet de ce gu'ils devaient faire; et comment, apres avoir meprise les 
commandements souverains, par la tromperie du serpent, ils avaient perdu 
cette vie heureuse, et echange Iimmortalite contre la mort, dont la loi les 
avait menac€s d'avance. Tout en lui disant cela, je lui montrais Adam et Eve 
— ils Etaient peints dans le temple — revõtus de tunigues de peau, apres 
leur expulsion du paradis (παράδεισος). Je lui fis voir ensuite les nombreuses 
souffrances gui Etaient rõsultšes de lä, toute la ruse et la puissance des de- 
mons gue nous avions dechaintes volontairement contre nous, * en obšissant 
ἃ celui gui est ἃ la tšte de toute rEvolte. Puis je mentionnai la misericorde de 
Dieu envers nous. Dans sa bonte 1] ne permit pas gue sa creature põrit, elle, 
gui aurait ἐϊό incorruptible, gui n'aurait point ete sujette aux souffrances de 
la nature humaine, une fois sortie du neant pour entrer dans le devenir'; 6116, 


1. Passage un peu obscur, gue nous avons traduit assez librement. 
| PATR. ORIENT, — T. 11, 4 
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1, δον: corr. S. — 2. Ἰξωξ δ᾽; corr. S 


4] aurait regu Pimmortalite supõrieure ἃ notre nature, si elle avait garde 
la loi de Dieu. » Ensuite je continuai : «. Apres la loi naturelle, Dieu nous 
donna aussi la loi Gerite par Vintermediaire de Moise. II vint õgalement en aide 
a la nature par Ventremise de beaucoup de saints prophetes. Mais guand il 
vit gue la plaie avait besoin d'un remede plus puissant, le Verbe de Dieu 
ct le Dieu Createur nous visita, apres avoir ete fait homme par la volonte du 
Pere et du Saint-Esprit. Soleil levant, il brilla des hauteurs sur nous gut etions 
ussis dans les tõnebres et dans Vombre de la mort'. 11 fut congu du Saint-Esprit 
dans la chair, οἱ sortit par la vertu du Saint-Esprit d'un sein virginal et im- 
macule. Il laissa ἃ sa mõre sa virginitd. Ce fut lä la premiere preuve gu'il 
donna de sa divinite : il produisit par un miracle une conception sans semence 
et sans tache, ct un enfantement au-dessus de la nature. II voulut ensuite 
nous arracher ä la puissance du diable, ce rebelle ä gui nous avions vendu 
notre Ame, et acccpta volontairement la croix pour nous dans son corps. Il livra 
son corps ἃ la mort comme prix de notre rangon, et ressuscita le troisieme 
jour, ayant brise la tyrannic du diable * et des demons pervers, ses auxillaires, 


ainsi gue le pouvoir-de la mort. 11 nous ressuscita avec lui, nous fit asseoir- 


avec lui dans le ciel, comme le dit VEcriture*, et nous montra la nouvelle 


1. Luc, 1. 78-79. —— 2. Ephes. 11, 6. 
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1, BeJARL: corr. S. — 2. Ici et plus loin koSte; corr. S. — 3. ὁ sans point; corr. 8. 


voie du salut, laguelle mene au ciel. Aprös avoir conguis toute la terre au 
moyen de ses apõtres, il abolit les oracles de la magie paienne, et les sacri- 
fices des demons, õtablit une seule õglise catholigue (xa%hw) sur toute la 
terre, et nous apprit ἃ nous repentir et ἃ chercher un refuge en lui au moyen 
du bapteme redempteur, legucl symbolise la sõpulture de trois jours et la re- 


surrection du Sauveur de nous tous, le Christ. » Lorsgue j'cus encore produit 


de nombreuses autres preuves [de la divinitš du Christ], dont les Evangiles 
(Εὐαγγέλια) sont remplis, je dis ἃ Sevõre : « Il est donc necessaire, mon ami, 
gue toutes les personnes intelligentes ' cherchent un refuge en lui par le bap- 
tõme gui vivifie ?. | 

— Tu as bien parle, me dit-il, mais maintenant il nous faut arrõter unc 
ligne de conduite. Car je m'occupe ici de 'etude des lois. 

— Si tu veux men croire, lui dis-je, ou plutõt si tu veux en crolre les saintes 
Ecritures? et les docteurs universels de ! Eglise, fuis d'abord les spectacles hon- 
teux, les courses de chevaux et le thõätre (θέατρον), et ceux oü l'on voitdes betes 
opposšes ἃ de pauvres malheureux. Ensuite, garde ton corps en etat de purete, 
et ofire chague jour ἃ Dieu, apres Põtude* des lois, les prieres du soir dans les 
saintes Eglises. II convient en eflet gue nous, gui avons la connaissance de 
Dieu, nous accomplissions les devoirs * du soir dans les saintes Eglises, 


1. πάντες ol εὐφρονοῦντες. — 2. τὸ ζωοποιὸν βάπτισμα. — 3. τὰ θεῖα λόγια. — kh. φιλοπονία. 


* fol. 119 
ve b. 


* fol. 119 
ve ἢ), 


52 | ZACHARIE LE SCHOLASTIOUE. [59] 
|1α.,ο..-3ὸ aid Jmsäoy Jauskals «Jigeid vonid) kl πρὸ pad 
«elas NliRsasdo 2/ οἱ i Ινω jas Ju2lo he 

isel ὑγροὶ A μη 20 HD τοὐοδαὶ DOS mo pas 03 Sol 
ὅοι <] Jmasäs Ko üd A) Jiao vugie maania) μὰς uh! 
β Θοοοὶ Nil Ja kel 30720) «Ὁ"Ἱ 

Jaod KGL] Jadda2; kooasäss JASS No JAso οὶ Kal! +5 μίο 
No daoo ja Nr) Ko JV) kanasy) Jlaisooly μὲ «252 93 >. J|Kiapao 
judo Jänes Noop Ja Asad Ἀγ kisa μὲ μοΐ -. pajas 
Πα θοῦ. θ)ο Jiu] Jlojdotiso «θοῦ Jalase JJ] οὗν Ko] LS οὐκ ὦ Jo 
JisSässo JK.) 3.589 JN30 

kaadass Ji kapde «| ihasoan NSnno μα 195 ὑγροὶ μοι oot kilo 
«ϑο; «ἀὶ Njah τῶ, κοῦ dot poly JJ 20 Jan kunas) 
Jade oi 

μαθο kaas pu 199 H5 Jaa olid NÄNS χυὶ «τῷ +2 kooasis 
“0.5. Ohgel) οι 


pendant gue les autres passent d'ordinaire leur temps ἃ jouer aux d6s (x560t), ἃ 
se vautrer dans Livresse, ἃ boirc avec des prostitudes et meme ἃ s'avilir com- 
pletement. » | 

Severe promit de faire et d'observer cela. « Seulement, dit-il, tu ne feras 
pas un moine de moi. Car je suis etudiant en droit (δικανικός), et jaime beau- 
coup les lois. Maintenant, si tu veux encore autre chose, dis-le. » 

Plein de joie, je lui repondis : « Je suis venu dans cette ville pour Etudier 
le jus civile', car jaime la science des lois (δικανιχή). Mais, puisgue tu te sou- 
cies aussi de ton salut, je vais te soumettre un projet gui, sans nuire ἃ 1 Gtude 
des lois et sans exiger beaucoup de loisir, nous procurera la connaissance 
de la rhetorigue, de la philosophie, la science des saintes Ecritures? et de la 
thEologie. 

— Ouel est ce projet ?dit-il. Car tu me fais lä une grande et forte promesse, 
siil est possible gue, sans ngliger 'õtude des lois, nous puissions Egalement 
acguerir d'aussi grands biens, surtout le dernier gui est le plus important de 
tous. 


— Nous Etudions les lois, d'apres ce gue jai appris, pendant toute la se- 


maine, sauf le dimanche et le samedi apres-madi. 


1. τὸ πολιτικὸν νόμιμον. — 2. τὰ θεῖα λόγια (ol θεῖοι λόγοι). 
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— En effet, nous assistons aux legons due nos maitres nous font sur les lois 
pendant les autres jours de la semaine, nous les rõpetons ensuite pour notre 
compte chez nous, et nous nous reposons pendant la moitid du jour gui pre- 
cöde * le dimanche, jour (dimanche) gue memela loi (νόμος) civile (πολιτικός) nous 
ordonne de consacrer ä Dieu. | 

— Si donc cela te convient, lui dis-je, nous rõserverons pour ce moment- 
lä les Eerits des docteurs de VEglise, c'esi-ä-dire ceux du grand Athanase*, 
de Basile, de Gregoire, de Jean, de Cyrille, etc. Laissant nos condisciples 
s'occuper comme bon leur semble, nous nous delecterons dans la thõologie, et 
dans les sentences et la science profonde ? des Eerits ecclõsiastigues. 

. — C'est pour ce motif, mon ami, me rõpondit Sevšre, gue je t'ai demande, 
des Pabord, situ apportais avec toi tous ces livres. Or, maintenant gue, gräce 
ἃ Dieu, nous sommes convenus de guelgue chose, tu vas nous faire obtenir 


les biens dont tu as parl6, car je ne te guitterai pas pendant les moments en 


guestion. » 
D'accord tous les deux, nous nous mimes älceuvre. Nous commengämes 


par les traitšs gue diffšrents auteurs eccelesiastigues ont Ecrits contre les 
-paiens. Nous lümes apres cela YHewameron * du tres sage Bastile, cnsuite ses 


1. οἱ περὶ τὸν μέγαν ᾿Αθανάσιον, elc. — 2. πολυμάθεια. — ὃ. Ἑξαήμερον. | 


* fol. 120 
Γ a. 
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* fol. 190 
F a. 


* fol. 120 
m Db. 


* fol. 120 
γ᾽ b. 
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discours detaches οἱ ses lettres, puis le traitš adresse ἃ Amphilochios, la 
rõlutation * gu'il a Gerite contre Eunomios, ainsi gue lallocution (προσφωνητιχόν) 
aux jeuncs gens, dans laguelle il leur apprend comment ils tireront profit des 
ouvrages des paiens. Ensuite, continuant nos lectures, nous en arrivämes 
aux Gerits des trois divins Gregoire et ἃ ceux des illustres Jean et Cyrille. 
"Iln'y avait gue Severe et moi gui fissions ces lectures profitables pendant 
les moments indiguts. Mais nous nous rendions chague jour de compagnie ἃ 
Veglise pour accomplir les devoirs du soir. Nous avions avec nous admirable 
Evagrios, gue Dicu avait envoye expres ἃ Bryte pour pousser beaucoup de jeunes 
gens ἃ Echanger la vanite du barreau (Šwavx4) contre la philosophie divine. 
οἱ Evagrios õtait de Samosate, et avait 6t6 instruit dans les Ecoles (oyoxa:) 
d'Antioche la grande*. Guand il Etait jeune, il lui arriva de se laisser entrai- 
ner par les passions de la jeunesse, et il alla voir un spectacle gui se donnait 
dans cette ville. Une sedition (στάσις) eut lieu et il y fut blesse. Corrige par 
cette blessure, il prit en horreur les spectacles honteux, et fregucnta depuis 
lors avec assiduite les saintes Eglises, s'õtant joint ἃ ceux gui, en ce temps-lä, 
chantaient toute la nuit dans Peglise du tres illustre Etienne, le protomartvr. 


1. ᾿Ανατρεπτιχός. -— 2. ἢ μεγάλη. Epithete donnee freguemment ἃ Antioche sur 1 Oronle. 
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C'õtaient des personnes adonnees ἃ la philosophie pratigue ', gui, sous la plu- 
part des rapports, ne le eedaient en rien aux moines. Apres s*etre appligud ἃ 
la science prõliminaire?, Evagrios voulut s'õlever jusgu*a la philosophie et 
embrasser completement la vie monastigue. Mais son pöre le forga d'aller en 
Phenicie, pour y Etudier les lois, ἃ Päpogue oü moi aussi je m'y rendis. “Δ 
la meme €pogue, Vadmirable Elisee, origina're de la Lycie, vint aussi ἃ Beryte 
pour le mõme motif. Klisše Gtait un homme tres doux et tres humble. II etait 
de moeurs simples, et plein de compassion pour ceux αὶ ont besoin de nourri- 
ture et de võtements. | | 

Ayant trouvõ dans Evagrios et Elisde cn guelgue sorte des nourriciers ἢ 


pour moi et ayant vu gu'ils prõparaicnt ἃ Yamour de Dieu, je leur proposai 


ἃ οὔτι. ensemble ἃ Dieu les prieres du soir dans les saintes Eglises. La 
chose fut decidee, et nous nous rõunissions chague soir dans Veglise dite 
de la Resurrection, apres nous tre appligušs ἃ Põtude des lois et aux tra- 
vaux gui s'y rapportent. Il s'ensuivit gue bcaucoup d'autres se joignirent ἃ 
nous, et en tout premier lieu*, lillustre Sövere, selon ce gui avait Gt 
convenu entre nous. Aprös Severe, vinrent Anastase d'Edessc, Philippe de 


1. A πραχτιχὴ φιλοσοφία. — 2. προπαιδεία. — 3. Mot ἃ mol : « une NOUTTICE ». — h, TOO πάντων. 
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Patara, ville de Lycie, ct Anatolios d'Alexandrie. C'õtaicnt des personnes 
pieuses, et les premieres dans la connaissance du jus civile', car elles le tra- 
viaillaient et Põtudiaient depuis guatre ans. Elles demandžrent ἃ etre recgues 
dans nos rangs. Nous avions aussi avec nous ZEnodore, de pieuse mEmoire ?, 
gui vint apres nous ἃ Beryte. 11 õtait comme moi originaire du port de Gaza*. 
Apršs avoir brille ici*, dans le Portigue (στοά) royal, parmi les avocats 
(σχολαστικοί), 1] a guitte dans ces derniers temps la vie humaine. * Faisait encore 
partie avec nous de cette societd, Etienne de Palestine, gui arriva Egalement 
dans la suite [ä Beryte]. | 

Evagrios õtaitle president de cette sainte association. C'6tait un philosophe 
pratigue de Notre-Seigneur Jesus-Christ. Il jeünait en guelgue sorte tous les 


-Jeurs, et consumait la grande fleur de la jeunesse” dans la philosophie divine. 


Il torturait son corps par les veilles et ne se baignait jamais, saufun seul jour: 
c'Gtait la veille de Pägues, la fete de la grande rEsurrection de notre Sauveur 
ä tous, le Christ. | 

Le grand Severe rivalisa peu ἃ peu avec lui dans la pratiguc et dans la theo- 
ric (θεωρία). II Gtudiait, en effet, avec moi de la maniöre gui a 6td dite. Une 


1. τὸ πολιτιχὸν νόμιμον. — 2. ὁ τῆς proypiorov μνήμης. — 3. τὸ παραθαλάσσιον Γάζη: — Maiouma. — 
1. A Gonstantinople. — ὃ, ἄνθος ἥθης. 
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fois gu'il fut verse dans les dcrits des doctcurs de VEglise et gu'il eut regu 

d'eux la partie th6origue (θεωρία) de la philosophie divine, ainsi gue les prin- 

cipes de la philosophie pratigue, il se tourna vers la manišre d'agir de Vadmi- 

rable Evagrios, comme vers un exemple, untype (τύπος) et un modele (εἰκών) vi- 
vants. Il voyait en luiun philosophe chrõtien, gui ne se contentait pas de la 
thõorie ', comme moi et beaucoup d'autres, mais gui abordait aussi la pra- 
tigue ?. II imitait done Evagrios et ses perfections, en torturant comme lui 

son corps par le jeüne. Il s'efforgait d'egaler sa chastete * et ses autres vertus, *fol. 121 
en s'abstenant de manger de la viande, non pas parce gu'elle est mauvaise, τὸ 
comme le disent les Manichöens, mais parce gu'en s*en abstenant, on se rap- 
proche davantage de la philosophie. It ne prenait pas de bains pendant la 

plus grande partie de Vannše, et finit pas ne plus en prendre: guc le meme 

jour gw'Evagrios?. 


Sur ces entrefaites, il arriva gue des Etudiants en droit de Beryte se firent 
un grand renom dans la magie. C'etaient Georges, originaire de la ville de 
Thessalon:gue, gui est la premiere ville de IIilyricum, Chrysaorios de Tralles, 
ville d'Asie; Asklepiodotos A'Heliopolis, ainsi gu'un Armenien, et d'autres indivi- 


1. λόγοι. — 2. ἔργα. — 3. Passage obscur. 
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1. Ce mol est en partie ellace. 


dus de leur espece. Ils õtaient soutenus par Jean, surnomme le Foulon, origi- 
naire de Thöbes en Egypte, etils ne cessaient de machiner des choses impies ' 
comme les suivantes. 

Ils reunirent de tous cötes des ouvrages de magie, et les montrerent ἃ 
des personnes 4] se complaisaient dans les menšes des perturbateurs *. Tout 
le monde pensa donc gu'ils allaient accomplir un meurtre abominable. Le 
bruit se repandit d'ailleurs sur leur compte gu'ils meditaient de sacrifier pen- 
dant la nuit, dans le cirgue*, un esclave ethiopicn appartenant ἃ ce Thebatu. 
* Ils voulaient se concilier, ἃ ce gu'ils disaient, par ce forfait abhorre de Dieu*, 
le demon gui leur Etait attach€, et lui faire accomplir ainsi, ἃ ce gu'ils suppo- 
saient, ce gu'ils projetaient. Leur but gõnšral Etait de commettre n'importc 
guelle action criminelle* ct leur but particulier d'amener de force au maitre 
de cet esclave, par le desir de Iamour et la violence des demons, une femme 
gui vivait dans la chastetö ct dont il etait Šperdument amoureux. Ils condui- 
sirent done cet esclave, comme pour guelgue antre motif, dans le cirguc, 
au milieu de la nuit“. Mais au moment oü ils allaient commettre” ce crime, 
Dieu gui se soucie de ce gue font les hommecs, cut piti6 de ce malheureux 


1. ἄθεος. — 2. Toul ce passage est obscur; le texte semble corrompu. — 3. ἱππόδοομος. — 4. Ozootuyris. 
— 5. ἔργον ἄνομον: cl. II Pierre. 11, 8, — 6. νυχτὸς ἀωρία ou simplement ἀωρίᾳ. Mot ἃ mot: ἐν vuxti ἀχαίρῳ, 


el. nox intempeslu. — 7. τολμᾶω. 
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esclave οὗ fit passer des gens cn cet endroit. Efirayts de leur propre δυάδος 
ainsi gue de cet incident imprvu, ils prirent la fuite, οὐ VEthiopien trouva de 
la sorte !occasion de s'echapper de leurs mains meurtrišres, dejä pretes ἃ le 
mettre ä mort. 

Cet esclave fit connaitre Tattentat. m: - -6 contre lui ἃ un compatriote de 
son maitre, gui Gtait un tres bon chruut:. et craignait le jugement de Dieu. 
Ce compatriote, vu lintõret gu'il portait au maitre de l'esclave et la pitid 
gu'il ressentait pour l'esclave lui-meme, nous fit part de la tentative crimi- 


nelle de ces personnes, ainsi gue de leur desir de meurtre, et sollicita pour 


Väme * de son compatriote, assikgee par les demons, un secours chretien. 11 


siinteressait en effet, disait-il, ἃ celui-ci, en sa gualitš de compatriote. Lors- 
gu'il nous eut appris ces choses, nous lui demandämes si son: compatriote 


πω fol. 121 sta 


possedait des livres de.magie; car le fait gu'il 6tait magicien Gtait en guel- 
gue sorte connu de tous ceux gui Etudiaient les lois dans cette ville. — 


Oui, dit-il, VEthtopien en a aussi parle. — Nous decidämes alors, moi, 
Evagrios, Isidore et Athanase — ces deux-ci Gtaient d'Alezandrie, c*Gtaicnt 
deux ireres animes d'une ardente pidtš — ainsi gue celui gui nous avait 


fait connaitre ces choses, de nous adjoindre Constantin et Polycarpe, gui 
etaient de Beryte, pour deliberer sur ce gue nous avions ἃ faire. Le pre- 


* fol. 121 
ve Db, 


*46 


* fol. 121 
ve Db. 
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mier' exergait depuis longtemps la profession d'avocat (δικανικὴ) dans cette 
ville: le second? õtait soldat dans la cohorte (τάξις) du prõfet (ὕπαρχος). Tous 
les deux avaient Fexpõrience des affaires, et freguentaient avec nous les 
saintes Eglises. De plus, Constantin passait pour ὀΐγθ ami de celui gui 
avait 6tš accus6 de choses aussi graves. Nous les mimes au courant des 
faits, comme il le fallait. Apres avoir deliberd beaucoup sur les moyens ἃ em- 
ployer * pour delivrer, avec Paide de Dieu, cet homme de lerreur des de- 
mons et du danger (κίνδυνος) gui le menagait, nous decidämes de nous rendre 
tous ensemble chez lui, de lui parler le langage de Pamiti et de lui dire guc 
nous venions aupres de lui comme aupres d'un fröre, gue nous nous interes- 
sions ἃ sa bonne reputation (ὑπόληψις) et gue nous voulions examiner ses livres 
ἃ cause du soupgon auguel il Gtait en butte; gue nous Gtions en Etat, avec 
Paide de Dieu, de dissiper le bruit rEpandu sur son compte dans toute la 
ville, si nous trouvions gu'en realite il n'y pretait pas. 

Cette decision nous parut excellente et nous nous rendimes chez lui. 11 
nous recut tant ἃ cause de son compatriote, et de son ami Constantin, gue 
parce gue nous avions tous |'air doux et l'aspect humble. Nous lui fimes alors 


- part, avec toute la douceur voulue, des choses dont nous Etions convenus 


1. Ὁ μέν. --- 2. ὁ δέ, 
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entre nous, apres ['avoir pri6 auparavant d'accucillir en frõre nos paroles et de 
ne pas prendre en mauvaise part notre admonition. Comme il avait cach6 ses 
livres de magie sous le sišge de sa chaise, gu'il avait fait faire pour eux en 
forme de caisse (θήκη), et gui 6tait derobee a la vue de ceux gui se rendaient 
aupres de lui, il nous rõpondit avecas::. .c- * « Puisgue tel est votre bon 
plaisir, ἃ vous gui Etes desamis, examir..  .:es livres, cyinme +.:1s voudrez. » 
Cela dit, il fit apporter tous les livres gui Gtaient plac6s en vue dans sa mai- 
son. N'y ayant rien trouv6, apres les avoir examines, de ce gue nous cher- 
chions, Vesclave de cet homme, dont on avait complote, ainsi gu'il Tavait 
dit, Vimmolation et le meurtre', — nous indigua furtivement la chaise de 


, Son maitre, en nous donnant ἃ entendre par signes gue si nous enlevions 


seulement une planche, aussitõt les livres gue nous cherchions apparaitraient. 
C'est ce gue nous fimes. Lorsgu'il s'apergut gue son artifice õtait connu de 
tout le monde, il se jeta sur sa face et nous supplia, les larmes aux yeux, 
de ne pas le livrer aux lois; nous Gtions des chretiens et põnstres de la 
crainte de Dieu. Nous lui r6pondimes gue nous n'õtions pas venus aupres de 


- Jui pour lui faire du mal, comme Dieu en Gtait temoin, mais dans le desir de 


sauver et de gutrir son äme. Il devait toutefois hrüler de sa propre main ceg 


1. μιχιφονία. 


+ fol. 122 
1 ἢ. 


* fol. 122 
"ἃ. 
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re }. 
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livres de magie, dans lesguels il y avait certaines images des demons pervers, 
des noms barbares, des indications presomptueuses et nuisibles, et gui 
Gtaient remplis d'orgueil et convenaient tout ἃ fait aux demons pervers. Ger- 
tains d'entre eux Etaient attributs ἃ Zoroastre le mage, d'autres ἃ Ostanes le 
magicien, enfin d'autres ἃ Manethon. — Il promit de les brüler, et ordonna 
* gu”on apportät du feu. Entre-temps, 11 nous racontait gu'etant tombe amou- 
reux d'une femme, et gu'ayant pense gu'ä Paide de ceslivres, 1} triompherait de 
son refus d'avoir commerce avec lui, il avait eu recours ἃ la perversitd de cet 
art. 11 ajouta gue Part des magiciens etait tellement impuissant et gue 565 pro- 
messes taient tellement vaines gue cette femme le haissait encore davantage; 
a cause d'elle, non seulement lui, mais beaucoup d'autres encore, SEtaient 
adonnes ἃ la magic οὗ ἃ la sorcelleric. ΠῚ en $numbra aussi les noms, en di- 
sant guils possedaient õgalement des livres de ce genre. Lorsgu'on lui eut 
apporte le feu, il y jeta, de sa propre main, ces livres de magie. II remercialt 
Dieu, disait-il, d'avoir daigne le visiter et de Vavoir liböre de la servitude et 


- de Perreur des demons. II etait en efiet chretien, declarait-il, et fils de parents 


chretiens, mais il avait err6 pendant ce temps-la et avait adore les idoles, afin 
de se concilier les dömons malfaisants. Aussi [αἱ fallait-il offrir [au Seigneur! 
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un repentir et des larmes en proportion de son põchd. — Ouand ces ouvrages, 
abhorres de Dieu ', furent brül6s, nous mangeämes tous ensemble, aprös avVOIr 
prib auparavant, et loud et remercic le Seigneur de ce gui venait de se passer. 
L'heure du repas de midi etait en effet deja arrivee. Nous mangeämes les vi- 
vres gue chacun de nous “* avait apportös de chez lui, tout preparfs pour son 
dejeuner. Parmi eux, ily avait aussi de la viande. Nous avions, en effet, veille 
ἃ cegue cet homme mangeät de la viande avec nous, parce gu'on dit gue ceux 
gui se plaisent dans la magic et gui ont recours aux demons pervers, s'en 
abstiennent, et considörent cet aliment comme impur. | 
Notre repas achev6, nous nous rendimes au temple tres võnerable du saint 
apõtre Jude, frere de Jacgues le Juste, gui etaient tous deux fils de. Joseph, 
Võpoux de la sainte Vierge, toujours vierge, Marie, Möre de Dieu, et gui Etaient 
appeles pour cette raison freres de Notre-Seigneur. — Un certain Kosmas 
õtait le pretre et le rapauovkptoc? de ce temple. II craignait Dieu avec ardeur 
et sõacguittait de son service avec diligence. C'6tait un ascöte gui Etait ornd 
de toutes les vertus du christianisme, et gui exercait ἃ juste titre* le ministere 
divin*. Avec lui se trouvait Jean de Palestine, surnomme εὐδρανής (V'actif) (Ὁ) 


Φ 


1. θεομισής, θεοθδέλυχτος, elc. — 2. C.-ä-d. « le mansionarius (gardien); on peut aussi lire προσμοηνά- 
ptos en corrigeant 134.x005A en |iisams;9, — 3, δικαίως. -- ἡ. διακονία τοῦ θεοῦ, 


Ἐ (ol, 122 
ve ἃ, 


* fol. 122 
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C'6tait un homme gui, apres avoir õtudiö les lois, s'etait consacre dans ce 
temple ἃ Dicu, en s'y adonnantä la vie philosophigue, et gui se rendit utile ä 
beaucoup d'etudiants en droit de cette ville, tant par ses moeurs gue par les 
livres chretiens gu'il possedait, et gu'il communiguait et donnait. * Menas de 
Cappadoce, gui Etudiait aussi en ce moment le jus civile', rivalisa plus tard 
de zöle avec lui. 11 regut Egalement !'habit (σχῆμα) monastigue dans ce meme 
temple, et il se proposait de retourner ainsi dans sa ville de Cesaree et de 
sy faire admettre dans les rangs de son clergö — Jean avait voulu, ä cause 
de la carriöre (σχῆμα) gu'il (Menas) avait d'abord embrassee, gu'il n'eüt rien 
a souffrir des Egarements de la jeunesse, — mais il monta ἃ Dieu* avec 
Phabit (σχῆμα) mõme dont il Gtait revõtu?. 

Nous racontämes alors ἃ Kosmas et ἃ Jean* les circonstances gui avaient 
accompagne la destruction de ces livres, et nous les suppliämes de prier 
Dieu pour Päme de celui gui avait te livr6, ainsi gue je Vai dit, a lerreur 
des demons pendant guelgue temps, afin gw'il la delivrät completement de 
Perreur et gu”il lui fit don du vrai repentir, et aussi, pour gu'il nous sauvät 
tous de la perversit6 des demons. Lorsgue le prötre eut dit pour celui-la de 
nombreuscs prišres, chacun retourna chez soi. Dans la suite, celui-lä fir- 


1. τὸ πολιτικὸν νόμιμον. --- 2. πρὸς θεὸν ἐπορεύθη. ou ἐξεδήμησεν, Elc. — 3. Le texte de ce passage n'est 
pas tres clair. — 4. οἱ περὶ Koopäv, ett. 
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guenta avec nous pendant guelgue temps les saintes Eglises, οἱ offrait chague 
fois du repentir et des larmes pour ses peches anterieurs. 

Comme nous avions appris ä connaitre, par son entremise, tous ceux gui 
dans cette ville se plaisaient dans la magie et possedaient des livres de magie, 
nous recherchämes comment nous nous rendrions aussi maitres de ceux-lä, 
ansi gue de tous ceux gui Etaient attaches au paganisme et se livraient ἃ des 
sacrilices paiens. La plupart* de ecux gue cet Egyptien nous avait nommes, 
õtaient des gens de cette espõce et nous Gtaient connus depuis Alexandrie. 
Dans ces affaires, le grand Sõvöre nous aidait aussi par des conseils. Il se 
rõjouissait de tout ce gui avait lieu, ct nous indiguait ce gu'il fallait faire. 
Aussi dott-il rougir de honte, des maintenant, 'auteur des propos tout ä fait 
mensongers et des calomnies invraisemblables ' gu'il a accumules contre S6- 
võre, apres les avoir forgšs de toutes pieces. 

Pendant gue nous refleehissions ἃ ees choses, et gue ποὰβ admirions tous 
ce gui s'Etait passe guand ces livres abhorres de Dieu” avaient 6te brüles, no- 
tamment le repentir de cet Egyptien, — le bruit de ce gui avait eu lieu s'Etait 
rõpandu partout, — il arriva gu'un copiste fit savoir A Martyrios, lecteur? 
d'une sainte Eglise de cette ville, et ἃ Polycarpe, gui a ὀϊό mentionne plus haut, 


1. ἀπίθανος. — 2. “θεομισής, θεοδέλυχτος, θεοστυγύς, etc. — 3, ἀνχγνώστης. 
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1. Jowadeol: corr. 8. — 2. weossesl: corr. 8. 


personnes actives et montrant du zele dans ces affaires, gue Georges de Thes- 
salonigue lui avait donne un livre de magie pour en transcrire un exemplairc. 
Ceux-ci nous firent savoir ce gui leur avait ete dit. Nous denongämes ἰὰ- 
dessus Georges, Askldpiodotos d*Heliopolis, Chrysaortos de Tralles et Leontis (ἃ 
cette Gpotguc μάγιστρος), gui õtudiaient les lois ἃ Beryte, ainsi gue d'autres 
encore, ἃ Jean, le picux õvõgue de cette ville. Cet Egyptien nous les avait 
aussi denonc6s comme tels,* οἱ 115 avaient encore cette reputation, en guel- 
guc sorte, auprös de tous les habitants de la ville. L'$võgue nous adjoignit 
des membres du clergö et nous ordonna d'examiner les livres de tous ceux-la. 
Les greffiers de ταὶ (Snuscror)' õtaient avee nous. Toute la ville etait en 
õmoi de ce gue beaucouyp õtudiaient les livres de magie au lieu de s'appli- 
guer aux lois, et de ce gue Leontios, dont il a 6t6 fait mention, leur faisait du 
tort par son paganisme. | 

Ce Leontios etait un homme gui savait tromper. Au lieu de s'adonner 
ἃ la science prliminaire*, il dressait des horoscopes, predisait 1'avenir, 
annoncait a tous ceux gui le freguentaient leur Glection* en gualite de 


1. Mot ἃ mot = « ceux du δημόσιον ». — 2. προπαιδεία. — ὃ. Proprement : « elisait (ἐχειροτόνει) tous 
ceux gui le freguentaient prefets ete. » 
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«soil; loor Lass 


1. IA35k; corr. 8. 


prefets et de hauts fonctionnaires, et les amenait ἃ avoir recours aux idoles. 
Tel Gtait chez lui Lart de la tromperie gue guelgu'un d'entre les grands de 
cette Epogue, <jui habitait ἃ Byblos, [devint aussi sa dupe!'. On racontait en 
eflet au sujet de Lõöontios I'histoire suivante : Le personnage cn guestion 
lui ayant demande ce gue sa femme, gui Etait enceinte; enfanterait, il lui 
avait repondu, en lui donnant ἃ croire guil KA et conjecturait d'apres 
ses inepties, gu 'elle mettrait au monde un gargon ἢ. Etaut ensuite sorti de 
la maison, il avait pris ἃ part la portiere” et lui avait dit : « Le maitre de 
la maison m'a demande ce (πὸ sa femme enfanterait, et jjai repondu : un 
gargon, ne voulant pas le chagriner d'avancc, lui (ui desire avoir un gar- 
con. Mais ä toi je dis la võrit6, garde-la cachte pour le moment : L'enfant 
gui lui naitra sera certainement”? ἀπὸ fille* ». Lä-dessus, Leontios etait parti. 
Dans la suite, la femme avant mis au monde une fille, cet homme s'Etait irritd 
de ce gu'il avait €te trompe et avait fait venir Leontios, afin de le convaincre 
de mensonge. Mais celui-ci se tira d'affaire avec le tšmoignage de la por- 
tiere. parce gu'elle Gtait äge * et gu'clle paraissait meriter creance. 


1. Le ms. semble e s une tacune ici. — 2. Mot ä mot : stut mäle », — 3: πάντως, — 4. Mota 
mot : « une femelle: ». — 5. Litteralement ; « parce e gu 'elle avait la dignite ἢ la vie 116555 ». 


* fol. 123 
A ἃ. 


* (ol. 123 
ve a. 
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* (ol. 123 
vb, 


* fol. 123 
v" Db. 
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1. kihas; corr. s. 


Il nous fut possible de savoir ou Etaient les livres de magie de (rzeorges ct 
dAsklepiodotas, et nous les apportämes au milicu de la ville. Mais ceux des 
autres nous Echapperent en ce moment, parce gue leurs possesseurs s'etaient 
entuis et les avaient caches. Toutefois Chrysaorios souleva contre nous des 
perturbatcurs parmi eeux gu'on appelle Poroi(?)' et gue les etudiants en droit 
ont Phabitude de nominer compagnons(2)?, gens de moeurs infämes, gui vivent 
avec arrogance, sont souvent mcurtriers, et ne m6nagent pas 'epee. Bien gue 
le peuple tout entier craignit Dieu avec ardeur,” gu'il se füt souleve contre 
ces gens, et (ruil promit de nous aider, Constantin de Beryte, gui etait ἃ la 
tõie d'unc grande et puissante fortune (οὐσία), menaga (deeida:) encore d'a- 
mener des paysans et de faire saisir par eux tous les chefs des dits compa- 
gnons*. Mais pour gue cette affaire ne tournät pas en mal, lorsgue Leontios 


eut ete pris par des personnes zeldes et alors gu'il allait se trouver en danger 


(κινδυνεύειν), nous lui assurämes, non sans peine, la fuite et le salut'. Ne pou- 
vant pas punir pour cause de zele ceux gue nous avions excites 'au zele', 
nous moderions la violence du mal dont ils se rendaient coupables, en leur 


1. πόρνοι « des mignons »? — 2. ἑταῖροι 5 ou plutot iratpiõra? — 3. Passage difficile. — 4. Peut-ötre 
vaut-il micux traduire cette phrase comme suit : « Sans celte mesure, nous aurions ete mis dans guel- 
gue manvais eas. Ge ne fut pas sans difficultö ἀπὸ nous assurämes la fuite ct le salut ἃ Leontios, 
lorsgu'il cut ete pris ete. » 
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disant gu'il nous fallait plutõt convertir les ämes de ces gens äla crainte de 
Dieu, comme Pordonne la loi divine guand elle dit : « Je ne veu.r pas la mort 
clu pecheur, /mais) (afin?) gu'il se convertisse et vive* ». 

Nous nous occupämes aussitöt de brüler les livres de magic gui avaient 
dejä ete saisis. C'est pourguoi ayant pris avec nous, sur ordre «le Põvõgue?, 
le defensor (ἔχδικης) de la ville, les gretliers de VEtat (δημόσιοι) ἢ et les membres 
du clergš, nous allumämes pour ces livres un feu devant Võglise de la sainte 
Vierge et Mere de Dieu, Marie. Chacun regardait brüler les livres de magic 
et les signes diaboligues,” ct apprenait ἃ connaitre auparavant, par les lec- 
tures gue faisait celui gui les livrait aux flammes, la fanfaronnade des choses 
terites, 'orgueil athše et barbare (βάρθαρος) des demons, leurs indications 
malfaisantes et remplies de haine pour les hommes, ainsi guc Värrogance du 
diable, gui enseigna ἃ promettre et ἃ accomplir des choscs horribles de ce 
genre. Telles Etaient en effet ces indications : « Comment faut-il troubler les 
villes, soulever les peuples et armer les põres contre leurs fils ct leurs petits- 
fils*? Par guels moyens on rompra les unions lEgitimes et les cohabitations”. 
Comment on amenera par violence une femme gui dšsire vivre dans la chas- 


1, k7ech., ΧΧΧ Τα ς 11. -- 2. ἀρχιερεύς, — 3. CL plus kaup. 66, note 1. — 4. Litšralement 2 «= contre 
ceux gu'ont engendres ceux gui ont ete engendres par eu », — 5. συνοίχησις. 


* fol. 124 
1" a, 


* fol. 191 
re” a, 


* fol. 124 
re Hi 


* fol. 124 
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tete a Vamour illicite', ou comment on comnrttra? Iadulterc et le meurtrc, 
ou comment on cachera le vol. De guelle maniõre on forcera les juges ἃ 
rendre pour soi une sentence d'acguitilement” ». A causc de ces indications 
si infämes, le peuple tout enticr poussa de Mes clameurs contre les 
paicns et les magiciens, et benissait ct comblait de louanges ceux gui avaient 
veillea ce {πὸ ices Eerits; fussent divulgus et livres au feu”. 

Voilä guels furent les fruits des conseils du grand Serere. Dans ces affaires, 
il dirigeait comme un chef d'armše, mais pour ne pas avoir [air de se donner 
cn spectacle, il se tenait tranguille et s'appliguait ἃ 'õtude des lois. Aussi* 
celui gui a altere la võritö par son mensonge et sa fiction, a-t-il porti contrc 
lui nne accusation gui ne peut nullement õtre demontree* οἱ ne saurait cn 
rien etre etablic. 

Pcu de temps apres, il se passa encore un autre 6vEncment : des vaga- 
bonds, des va-nu-pieds*, des magiciens, suivis du ramas de l'univers, vinrent 
a Beryte. Ils promettaient de faire apparaitre des tresors, et avaient compost 
Vinepte histoire suivante : < Darius, roi des Perses, guand 11 etait venu jadis 
dans ce pays et dans ces lieux, oü il exista avant notre temps des villes, avait 
cach6 beaucoup d'or, οἵ autant et autant de talents d'or, ajoutaient-ils; ils 


1. ἄνομος. — 2. τολμᾶν, --- 3. Mot ἃ οἱ : « nne sentence de vieloire » = ψῆφος νιχητόριος; Cl. PAssoW. 
Handwörlerbuch der zricchischen Sprache 3, sub v. ψῆφος. — h. Le sujet des deux derniers verbes 
mest pas exprime dans lõ texte. gui presente probablement une lacune ἃ cet endroit. — ὃ. ἀναπόδειχτο:. 


— ὁ. βωμολόγοι. 
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1. Sic codex. 


avaient appris la chose par le rEcit des mages et des Perscs. » Apres avõir 
invente cette ineptic, ils se demandaient gui ils trouveraient de nature ἃ 
accucillir leur tromperic, ct gui, par mangue d(intelligener, perdrait, dans Pes- 
poir d'obtenir des bicns, meme ccux gu'il posstdait, et serait 1 victiine le 
cette bouffonneric persanc. 

Mis au courant des faits et gestes de (:hrysaorios, ils lui firecnt connaitre 


Icur fable. Cclui-ci Vadmit sans difficulte, et demanda comment üls sSempare- 


raient de ces tresors. Ils lui rõpondirent guc Paflaire exigeait le seeours de la 
nõcromancie ', gu'ils avaient parmi cux guelgu'un {αὶ sõentendail ἃ ees ὄνος 
cations; (u'il fallait encore un endrott cachö a la foule, alin, disatent-ils, 

gu'on ne les surprit pas“ dans leurs operations. ' E * (ol. 124 
Chrvsaorios, en homme depourvu l'esprit, jajouta fot ἃ ees paroles?, 
Avant eu pour un certain motif une conversation avee le παραμονάριος de la 
chapelle dite le second martyrion*, 11 lui fit part de cette promesse «le trõsors. 
Celui-ci, comme il €tait fascinõ par Por, repondit gu'il y avait beancoup 
de tombeaux isoles dans le temple dont 1] avait la garde, ct yu'il lcur 
serait possible d'y accomplir, aü milicu de la nuit“, ce guils avaient en 
vue. Is se rendirent donc tous, apres avoir attendu cc” momenl, ἀπ onar- 
1. Mot ä mot : « divination par les morts » == väispõjiautela. -- 2. Le verbe de eetle phrase a ete 


omis par le copiste. — 3. μαρτύριον, — 1. ἀωρὶ OU ἀωρίᾳ τῆς νυχτός, τῶν νυχτῶν, νυχτὸς ἀωρ'. νυχτὸς MOVGIL. 
ou simplement : ἀωρί, ἀωρία. — ὅν ὁ τοιοῦτος, 


* [ΟἹ]. 124 


ve b. 
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1. 20 üddidi. 


lyrion'. Ges vagabonds et magiciens deelarõrent alors {πὸ des objets en argent 
leur Glaicnt neeessaires pour cette entreprisc, aux uns, pour aller ἃ la mer ui 
etait proche et 6voguer au moyen de ces objets les demons, gardiens de ces 
iresors; ἃ cet autre, pour pratiguer la n6eromancie ? dans les tombeaux situes 
dans le temple. Pousse par Pespoir de Vor, le ministre indigne de ces martyrs, 
obeissant ἃ Ghrysaorios, les aida ἃ commettre leur sacrilege. (hrysaorios pour 
sa part donna ἃ certains H'entre eux des objets d'argent avec lesguels ils ne 
tarderent pas ἃ prendre la fuitc, apres avoir fait semblant de sc tenir d'abord 


devant la mer, ct d'fvogucr, avec ces objets, les demons, gardiens de ces 


tresors imaginaires. Ouant au παραμονάριος; il prit parmi les vases sacres* Pen- 
censoir «Pargent, οἱ le donna ἃ ceelui gui promcttait de pratiguer la neero- 
maneie,* «evoguer de force les ämes des morts, et d apprendre delles en guel 
lieu ees tresors Gtaient caches. Mais au moment mõme oü le magicien com- 
mencait cette 6vocation diaboligue et gu'il portait Vencensoir, le Dieu des 
martvrs punit ces gens. Π fit trembler le sol sous lcurs pieds, au point gu'ils 
furcnt tous ἃ demi morts* de frayeur, sõattendant ἃ voir le temple tout en- 
tier seerouler sur cux. Oppressõs par Vangoisse, ce vagabond et magicien 


1 päptuptev., 2. CE. p. 71. note 1. — 3. τὰ iscä ones i. ἡμιθνῆτες. 
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1, ma.Bvoll: σον». 8. 


(= 16 nõeromancien) ainsi gue Chirysaorios enrent beaucoup de peine ἃ tehap- 
per au danger (κίνδυνος) gui les menacait. Les pauvres (ui dormaient dans 60 
temple s'Etant rendu compte de ce gu'on avait οδό aceomplir, pousserent des 
eris ct allerent faire connaitre ces faits en ville. i 

Un nouveau soulevement de tout le peuple rõsulta de lä eontre les paiens οἵ 
les magiciens, et de nombreuses clameurs s'Gleverent contre celui gui n Gtait 
pas digne d õtre appele παραμονζριος et aussi contre (hriysaorios, au moment 
oü [on cölebrait la comm6moration et la fcte du irõs gloricux jsaint? Jean, 
Baptiste οὐ Prõcurscur'. Le παραμονάριος, apres avoir 6tb arrete, puis rõpri- 
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mande par Põvõguc, fut envoyö dans un couvent, avee defense den sortir Ὁ 


pendant un temps determmne. Onant ἃ Chrysaori iös, il s'enfuit cn ce moment 
de la ville, et ce fat au prix de beauconp d'or gu'il acheta plus tard le 


droit d'y rentrer. — *Leontios s'õtait en eflet decide, apres avoir pris la fuitc 
lors du premier kills a recevõoir le divin baptme dans le temple 
du saint martyr Leontios, et c'est ainsi gu'il avait pu rentrer dans la ville. 11 
õtait revenu cn confessant gu'il Gtait maintenant chretien, et en suppliant 
tout le monde, dans le võtement blanc des nouv caux' Daptists, de lui par- 
donner cc gui avait eu lieu antõrieurement. 


1. ὁ χπτιστῆς καὶ Πρόδοομωος. 
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Mais pour {πὸ (hrysaorios ἢ ΟΡ pas la presomption d'etre sage et ne 
imaginät pas πὸ gräee aux demons, ἃ la magie et ä la richesse, 11 avait 
scul triomph6 dans les soulevements gui avaient eu lieu contre lui, — les 
livres de magic ju'il possedait n'avaient pas ete brülds, — le Dieu des martyrs 
gwil avait foulõs aux pieds, se vengea de lai de la facon suivante. (Juand 
TL out resolu de retourner dans ==: pavs, il loua un navire sur leguel 1 
chargea tous les livres de magie Gail se trouvait avoir aeuis, au dire des 
personnes bicn inlormees, au prix de beaucoup d'or. H embargua encore les 
livres de loi et la plupart des objets dargent yu'il possedait, almsi 4116 565 
onfants' et leur mõre gui õtait sa concubine, οὐ ordonna de mettre ἃ la voile 
au moment guil eroyait propiee avec heaucoup d'autres personnes, apres 
avoir eonsult6 guelguc traite de magic, le mouvement «les astres ct ses calculs. 
Lui-mõme devait retourner dans son pavs par voie de terre*. Le navire mit 
donc ἃ 1ὰ voile sur la promesse * des demons οἱ des astrologues ι(ἀστοολόγοι) gu'il 
serait sauve avee tont ce (u'il contenait. Or, malgre la magie οἵ les livres 
de magic, 1l fut englouti, et rien de ee πιὸ Chrysaorios avait embargue ne fut 
sauv6. C'est par ce chätiment gue le Dicu des martvrs punit en ce moment 


Ι. παῖδες. -— 2. Le seribe semble avoir onblic  guelgues inots devant cette plirase, tels gue 7 +2? od 
joo ol» οἱ Loor Jaa. | 
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1. οἰα 9. 


cet homme insensible, parce gu'il n'avait pas voulu se rendre agrõable ἃ lui 
par le rcpentir, ni tenir compte du premier chätimeut, mais guc, comme 
Pharaon, 0 avait persõvõre dans son obstination '. 


II semblera gu'il etait inutile de raconter ces * histoires. Cependant, comme 
elles contribuent ἃ refuter la magie et Perreur des paicns, nous avons cru 
bon de les ajouter, a juste titre", äla gloire de Dieu tout-puissant ct de notre 
Sauveur Jõsus-Christ *, gui surprend les sages dans leur ruse “, et gui a pre- 
cipitš Pharaon dans la mer avec ses chars, ses cavaliers et les sages de 
PEgypte*. D'ailleurs ces histoires ne sont nullement Etrangeres ἃ notre sujet 
gue nous traiterons dorõnavant, cn Gvitant toute digression: Nous avons 
montre suffisamment gue jamais le serviteur de Dieu et pontifc” Sevöre na pu 
etre surpris en train d'offrir des sacrifices paiens ou de se livrer ἃ la magie, 
comme le calomniateur a eu laudace de le dire. Celui-ci, guel gu'il soit, sera 
puni par Dieu*, des ce monde, s'il est encore en vie, pour la calomnie gu'il a 


inventee de la sorte, et siil a guitt6 la vie humamne, devant le tribunal gue 


1. σχληροτραχηλία. — 2. οἱ τοιοῦτοι. -- 3. δικαίως. — ἀν, ὁ μέγας θεὸς καὶ σωτὴρ ἡμῶν Ἰησοῦς Χριστός. — 
5. Job. v, 13: 1 Cor:. ΠῚ, 19. — 6, Lev.. XV, 4. — 7. ἀρχιερεύς. --- 8. δίχην δώσει τῷ θεῷ ὑπέρ. 
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1. «209; (or. NS, 


personne nc peut tromper.” Ce patriarche ' de Dieu Gtait, en ehet, ἃ Me.randrie 
ct en Phenicie, ἀνθὸ ceux ui, avec la seule aide* de Dieu οἱ le Notre-Scigncur 
Jõsus-Christ, traitšrent comme ilsle firent les paiens, les magiciens ct les 
dicux des paicns. IN etait surtout avec cux en Phenicie, parce gu'il possedait 
dõja bien* la philosophie pratigue , par 15. suite de son Emulation avee Eragrios, 
etparce guil etait micux au courant «ic la science et de la theorie (Gswgtx) des 
doctrines, depuis gu'il s'appliguait ἃ la lecture des €crivains ecelesiastigues. 

Lorsgu'il cut bien* profite de celle-ci, il composa un panegyrigue sur le 
divin: apõtre Paul; offrit co premier discours ἃ Dicu et le supplia, par son in- 
termediaire, Petre jugö digne du baptšme sauveur'. Tous ceux gui le lu- 
rentš admirerent sa science des divines Ecritures *, de meme gu'ils admi- 
raient son application a Võtude des lois. L'admirable Evagrios, en considõrant 
cette sciencc, me rõprimanda vivement. « Pourguoi, me disait-il, apres avoir 
acguis tout ce savoir ct avoir supplie Dicu au sujet du divin bapteme, Se- 
vere tarde-t-il ἃ le recevoir reellement? D'oü savons-nous gu'il persõvõrera 
dans son intention ct son desir actuels? S'il ne.participe pas aux saints mvs- 


4eres, bien plus, sil ne recoit pas immediatement le bapteme sauveur*, tu 


1. ἀρμιερεύς. -- 2. μόνε Bonfsta. --- 3. laavas. —— 1. τοῦ σωτηρίην ἰσωτὴ ιώφους: βαπτίσματος ἀξιωθῆναι. — 
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5. πάντες οἱ ἐντυγώντες. --- 6. τὰ θεῖα λόγια. 
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subiras ἃ sa place un grand chätiment.* Car c'est ἃ toi gwil doit cette « po. 195 
science, celui (ui tarde ἃ montrer tgalement dans le bapteme les fruits du VP: 
repentir, gui hesite ἃ recevoir le sceau royal' et ἃ ctre comptõ au nombre 

des serviteurs de Notre-Seigneur Jesus-Christ. Mais si tu tinteresses ἃ ton 


.salut et au sien, fais en sorte gu'il regcoive immediatement la gräcce divine* » 


A la suite de cct entretien, jallai trouver Sevõre et je lui rapportai les 
paroles du pieux Evagrios. ' aa at 

— Vous exigez de moi, me dit-il, gue je me couvre de souillures. apres lootis Et 
bapteme sauveur. Car je vois souvent des jeunes gens captives par les femmes 
publigues, et j habite dans une ville gui est une source de plaisirs?. Aitends: 
(gue 7 810 fini Põtude des lois, et je recevrai le baptšme. ä Alerandrie, oü ἴα 
m'affirmes gu'en tout temps regne !'orthodoxie '. | | a 

— Depuis guand, mon cher ami, lui dis-je, sommes-nous sürs de la vie, 
ne füt-ce gue pour un seul jour, voire mõme une heure guelle gu 6116 soit? Et ki 
guelle excuse aurons-nous ἃ donner au dispensateur de notre vie, au jugeetä 0 


Dieu, [si], apres avoir acguis une si grande [science]“, nous ne lui avons pas 
obei, guand il dit : « Si un homme ne natt pas de Veau οἱ del esprit, il n'entrera 


. ἢ βασιλικὴ (== θεία) σφραγίς. - - 2. τὸ θεῖον χάρισμα (= βάπτισμα). — 3. ἡδονῶν πηγή. — ἡ. ὀρθοδοξία. ---- 
5. ὦ s ν -- 6. Passage ohsõüti ; pour le mot« science » gue nous avons suppilce, cf. p- 76, 1. 11. 
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pas dans le rogar «e des cieux:' » et: < (ὉΠ {πὶ connait la volonte de son maitre 
οἱ gui ne Paura pas aceomplie, sera [rappe de nombreu.r coups* » et : « Si vous 
entendez sa voix, nendurcissez pas vos cwurs pour lirriter* ». 

— Reponds donc de moi, dit-il, aux fonts baptismaux *, et je me ferai bap- 
tiser guand vous voudrez. 

Mais” je refusai pour le motif suivant : Je ne communiais pas avec les 
evegues d« Phcricie, mais avec les »ints Päres A'Egypte et de Palestine, 
dont les chefs ctaient de grands athletcs (ἀγωνισταί) de la religion”. Cetait 
Pierre, du pays des Iberiens, gui fut evõgue de Maiouma” et gui se distin- 
σα par une philosophie remarguable, par la pratigue de la vie monastigue, 
ct par Vaccomplissement de miracles apostoligues. C'etaient Jean, archiman- 
drite d'un couvent) d'Egyple et Gvegue de Sebennytos, et Theodore, evegue 
A Antinoc, ce grand vase de perfection, par I'intermediaire duguel Dieu 
acecomplit, comme avec les autres, beaucoup de miracles, et fit don de la 
vue aun aveugle. C'etait encore celui gui fut de nos jours le second prophete 
Isaie, leguel n'hõrita pas seulement du nom du prophete, mais encore de sa 
oräec jprophõtigue!”, et gui brilla parmi les ascötes comme le grand An- 
toine. Je refusai done pour ce motif la proposition de Severe. 

1. Jean. 11, 5. — 2. Luc. ΧΗ, 47. — 3. Ps., xei, 7-8. — 4. Οὐχοῦν. ἀνχδεξαί με, εἶπεν, ἐκ τοῦ βαπτίσματος. 


3. εὐσέδεια. — 6. Mot ἃ mot : « de la ville de Gaza sur le bord de la mer » (Γάζα πρὸς θάλασσαν. 
ἐπίωειον Γαζαίων, τὸ παραθαλάττιον μέρος τῆς Γαζαίων πόλεως), — 7. χάρισμα (προφητιγόν). 
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1. 50 


— Prie alors, me dit-il, Vadmirable Evagrios, gui insiste tant pour guc je 
regoive la vie Gternelle par le baptšme sauveur, d'6tre mon pere spirituel et 
de se porter garant de ma foi — il communie avec toutes les saintes Eglises 
— etje me ferai baptiser, si cela vous plait, dans le temple du tres illustre 
martyr Leontios, gui se trouve ä Tripolis. 

Je promis avec plaisir de le faire. Lorsgue jeus prid I'admirable Evagrios * 
de se charger d'Etre le parrain de SEvõre, il me fit d'abord la meme demande'. 
Il apprit alors ce gu'il fallait, et je Vamenai [a acceptcer] par le langage gue 
je lui tins. « De mõme, lui-dis-je, gue tu m'avais:d'abord impose une charge, 
de mme je t'en impose une autre ἃ mon tour. Vai amene, avec Paide de 
Dieu, Padmirable Sõvöre ἃ se rendre avec empressement ἃ ton cxhortation ct 
ἃ ne differer nullement la gräce? par crainte. Or, il convient maintenant 
gue tu deviennes son pere spirituel, si tu ne veux pas Etre un obstacle ἃ 
son salut, et te condamner ainsi toi-m6me au chätiment dont tu m avais d'a- 
bord menace. » 

II nous sembla bon de faire part de cette rEsolution ä nos autres com- 
pagnons; puis, moi, Evagrios, cet homme si vertueux, Eliste, ἃ V'äme pure 


1. Proprement : « il me retorgua ma demande », — 9, χάρισμα (= βάπτισμα). 
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comme Vor, ladmirable Anatolios, le pieux' Zcenodore, ainsi gue d'autres 
encore, nous nous rendimes avec Severe au temple du divin martyr Leonttos, 
a TFripolis. 

Nous le conduisimes aussitõt aupres de Jean, ce grand philosophe de Notre- 
Seigneur Jõsus-Christ, tant dans la pratigue guc dans la theorie *, gui depuis 
sa jeunesse etait consacr6 ἃ Dicu, et gui depuis son enfancc Etait assidu ä l'au- 
tel du saint temple en guestion. 1 võcut ἃ ce point dans la crainte de Dicu 
gwil eleva ἃ cöt6 du martyrion une demeure de la vraie philosophie, et gu'il 
engagea beaucoup de personnes ä se debarrasser des entraves du monde pour 
cmbrasser la vie monastiguc,” ἃ rejeter lcs vaines espõrances* gui ne different 
cn rien des songes, et ἃ preförer la loi de Dieu ἃ tout ce gu'ils possedaient. 
II versait de tels torrents de larmes ἃ la suite de ses nombreux gemissements 
gue ses yeux portaient la trace du flux continuel gu'ils faisarent jaillir. 

Sevõre fut donc d'abord catechise par ce Jean, gui excellait autant dans 
les vertus pratigues guc dans les theories (θεωρίαι) spirituelles, et gui etait pe- 
nõtre des doctrines du mysterc divin. La lecture des homelies cateehetigues 
de Grõgoire, frere du grand Basile et evõgue de Nysse, de Gyrille de Jerusalem 


1. φιλόχριστος. — 2. Proprement : « la science ». — 3. χεναὶ ἐλπίδες. 
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1. ον; kksöano, — 2. 40190, — 3, jam; corr. 8, 


et du grand Jean, Vinitia ensuite aux theories (θεωρίαι) divines et aux Sym- 
boles du bapteme'. | 
Apršs cela, nous nous rendimes au temple; nous nous presentämes au 
pretre et παραμονάριος du martyrion, nomme Leontios, et nous le priämes de 
baptiser le grand Sevõre. Jean, cet homme admirable par ses vertus, avait pri 
auparavant Sevöre, prõtre de la sainte Eglise de Tripolis, gui Gtait orn6 de 
toutes sortes de dons et gui occupait le premier rang ? dans la noblesse divine 
de cette ville, — lui aussi s'õtait approch6 de Dieu par de bonnes oeuvres et 
avait prefer6 la gräce divine a la carriere du barreau (σχολαστική), ---- il Pavait 
prie, dis-je, lui et le clerg6 de Peglise, de nous aider * dans notre täche et de 
preparer sa maison pour recevoir celui φαΐ allait tre baptis6. Il 6tait venu 
avec nous, et s'Etait charge de tous les soins gue reclamait cette affaire. Celui 
gui est aujourd'hui õvõgue* de Dieu fut donc baptise dans la chapelle* du 
divin et victorieux* martyr Leontios. L'admirable Evagrios r6pondit de lui aux 
fonts baptismaux ° et fut son pere spirituel. Des gu'il eut particip6 aux mys- 
teres divins”, on put prõvoir ce gu'il serait plus tard. 1] s'etait, en effet, 
1, τὰ τελούμενα τελείωσις" Ce passage n'esi pas tres clair. Nous avons rattach6 IAN, masiolLo etc. 
ἃ loor Ili», Peut-ölre vaut-il mieux rattacher ces mots ἃ 1410 > et traduire : « Ii fut ensuite instruit 
par Gregoire, etc., en lisant leurs homtelies catEchetigues, leurs thõories divines et leurs svmboles du 
baptšme ». — 2. τὰ πρωτεῖα εἶχε. — 3. ἀρχιερεύς. — ἃ, μαρτύριον, — 5. xahkivixos. — 6. αὐτὸν ἐκ τοῦ βαπτίσ- 


ματος ἀνεδέξατο. --- 7. ἐπεὶ τῶν ἁγίων μυστηρίων μετέσχε. 
PATR. OR, aa T. It. 6 


* fol. 126 
ν᾿ Ὁ. 


* fol. 196 
ve b, 
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1, RO24: corr. K. — 2. pl ante HAdse cum S. supplendum? — 3. 0. 


approche de Dieu avec une telle foi gue tous ceux gui furent presents louerent 
Dieu au sujet de sa componction. Comme 1] devait, apres le septieme jour, 
guitter les võtements blancs, gui symbolisent !'affranchissement, et les mettre 
de οὐϊέ, il fut triste guelgue temps, et desirait, en guelgue sorte, s'en aller 
alors ἃ Dieu, avec cet ornement et ce costume (σχῆμα). Tant il etait penetre 
de douleur, et 51 grandes õtaient sa connaissance et son intelligence de la 
ceremonie * divine et mystigue! 
Apres les jours fixes et legaux, nous retournämes ἃ Beryte, munis de prie- 
res du divin martyr et de ces hommes admirables. A partir de ce moment, 
Severe fit de tels progrös dans la vertu, ἃ Pexemple de son pere (spirituel), 10 
* 101.127 *gwil jeünait, pour ainsi dirc, tous les jours, ne prenait jamais de bains, et 
üli maccomplissait pas seulement les devoirs du soir dans les Eglises de Dieu, 
mais aussi, la plupart du temps, y passait une bonne partie (?) de la nuit. Tout 
cela afin gue son corps maigrit, gue sa chair se consumät, et gue sa vertu 

grandit davantage. II cherchait ainsi un refuge en Dieu, tout en Etudiant et 15 
en approfondissant sans reläche le droit pendant les jours oü nous avions 
cours*?. Aussi en vint-il ἃ posseder dans les lois le savoir d'un professeur, et 


Cr! 


1. τελετή (τελείωσις). — 2. Mot ἃ mot : « pendant les autres jours » = les jours autres gue le samedi 
apres-midi et le dimancle. 
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õtait-il tenu dans une pareille estime par la plupart des õtudiants capables de 


juger sans envie le mõrite'. D'autre part, nous consacrions avec joic, ἃ Pbtude 


des doctrines divines, le temps dont nous €tions convenus entre nous des 10 
debut. | 


Pendant gue notre vie allait de ce train, Evagrios, ce grand vertueux, ne 
cessait d'amener beaucoup de personnes ἃ Pamour de la philosophie divine et 
ἃ la vie monastigue, et ne cessait de rappeler Pascetisme de ceux gui culti- 
vaient la philosophie en Orient. Or, tandis gue je mettais par €crit les ex- 
ploits * de ces hommes inspires de Dieu”, de Pierre Viberien, dis-je, et d'Isaie, 
ce grand ascete d'Egypte, — car ces deux hommes,* pendant leur sejour en 
Palestine, s'õtaient acguis une grande reputation aupres de tous les chrõ- 
tiens, — Anastase d'Edesse, dont Jai parle plus haut, eut le premier une aven- 
ture” dans le genre de ces histoires, aventure gui vaut la peine d'tre admirše 
et racontee. Il vit, en effet, en songe Pierre, ce grand õvõgue* de Notre-Sei- 
gneur Jõsus-Christ, auguel fut aussi donn6 le nom du prince des apõtres, gui 
lui ordonnait de venir immEdiatcment, en montant ce gu'on appelle un 
βέρηδος (cheval de poste). A son lever, Anastase me fit part de sa vision et de 
Pordre gu'il avait regu, et me decrivit aussi la personne (πρόσωπον) sacree* de 


1. Ce passage nest pas tres clair. — 3, ἀριστεύματα ? — 3. θεοφόροι. — kh. προύκαθεν ἡ — 5. ἀρχιερεύς. --- 
6. ἱερός. 


* [ol. 127 
re b, 


* fol. 127 
re Ὁ. 


* (ol, 197 
VEA. 


ἘΞ fol, 127 
V* a. 
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Pierre. Je conclus du recit gu'il me fit gue ce n*etait pas un songe gu'il avait 
cu, mais une apparition divine, gui appelait, par !entremise de ce saint 
homme, Vadmirable Anastase ἃ la vie monastigue. Aussi je lui dis : « C'est bien 
le grand homme gue tu as vu, et tu dois obõir promptement. C'est lä, en efet, 
la signification gue cette apparition a pour toi. » Comme il avait un oncle gui 
Gtait alors gouverneur de la province (ὑπαρχία), il me rõpondit gu'il avait peur 
de 56 mettre en route par voie de terre, et gu'il prõferait attendre gue le vent 
du nord lui permit de se rendre par mer en Palestine. 1 attendit donc un certain 
nombre de jours pour ce motif. Comme ce gu'il desirait ne se produisait pas, 
et gwil õtait en proie au decouragement, je lui rappelai la vision* gu'il avait 
cue et gui voulait plutõt (μᾶλλον) gu'il se rendit promptement par terre aupres 
de cetillustre evõgue * et serviteur du Dieu tout-puissant et de notre Sauveur 
Jõsus-Christ ?. Puis je lui conseillai, ἃ lui gui avait peur ἃ cause de son oncle 
de passer [par Tyr] en guittant Beryte, de ne pas traverser Tyr, oü son oncle 
habitäit alors, pendant le jour, mais au milieu de la nuit”, apres avoir fait 
halte pendant le jour en dehors des murs. Ce conseil lui plut, et 1] le mit ἃ 
ex6cution, Parvenu ἃ Cesarce de Palestine, Dieu, gui lavait appele ἃ lui au 
moyen du grand Pierre, fit en sorte gu'il renconträt des disciples de ce saint 


1. ἀρχιερεύς. — 2. ὁ μέγας θεὸς χοὶ σωτὴρ ἡμῶν Ἰησοῦς Χριστός, — 3. ἀωρὶ τῆς γυχτός etc.; cf. plus haut 
p. 71, note 4. 
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1. δ΄δο : corr, KS, — 3. Bohstel: corr. S 


homme, et gu'il apprit d'eux oü sõjournait celui aupres duguel il se rendait. 
Au eours de son entretien avec eux, il S'entendit dire : « Pourguoi. iavite ἃ 
venir promptement, as-tu tarde jusgue maintenant? » Arrive ensuite aupr2s 
de Pierre, il apprit ἃ connaitre par experience ' les vertus de cet homms» divin 
et les recits gu'on racontait ἃ son sujet, et, aussitõt gu'il eut promis ἃ Dieu 
d'embrasser la vie monastigue et de vivre sous son obedience* -de Pierre', i! 
fut delivre de la lõpre dont son corps Etait atteint; car cette maladie, ap- 
pelge maladie sacree*, avait dejä commence ἃ semparer de lui. — 

Lorsguc ces faits furent connus, ἃ Beryte, de Vadmirable E!isc», ils suseita- 
rent chez lui le desir de partir aussi. Le pieux * Evagrios nous avait. en eifot, 
souvent parld de la vie monastigue, et il esperalt, Etant un homme de mceurs 
simples, nous entrainer tous, ou du moins un grand nombre le nous. Le 
grand Elisce n'attendit pas aussi longtemps. Il avait õgalement eu, longtemps 
auparavant, une apparition du saint homme, gui lui ordonnait, pendant la 
nuit, de se lever et de chanter ἃ Dieu 16 psaune cinguante. A la fin, ἃ la 
suite de son grand amour jde Dieu: ἧς le feu do la philosophie divine s'etait 
allume en Ini, comme il me Vavait appris, car jhabitais ἃ cette Epogue avec 
lui. N'ayvant pas su resister ἃ la flamme de la vocation divine, il se rendit en 


1, πεῖραν ἕλαῦε. — 2. ὑποταγή. — 3. ἱεοὰ νόσος. — 4. Ce passage n'est pas trõs olair. 
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1. kisv9. — 3, 10919. 


häte en Palestine aupres du saint homme, et se plaga sous son obedience', 
apres avoir pris le joug de la philosophie. 

Peu de temps apres, nous apprimes la mort*de lillustre Pierre. A cette 
nouvelle, 'admirable Evagrios gemit et se lamenta de ce gu'il n'avait pas ob- 
tenu, comme d'autres, la faveur de voir ce grand homme et de connaitre par 


experience * la gräce divine dont il etait doue. II me reprochait d'avoir difier6 


mon dtpart *, et blämait aussi |'hesitation des autres. 

Nous apprimes €galement gue le grand Pierre avait laissd des hEritiers 
apres lui. L'un d'eux Etait Jean, surnomme le Canopite, un philosophe gui õtait 
vierge d'Ame et de corps, * et mõme des sens du corps, et dont !esprit etait 
tourne vers Dieu. Les autres etarent Zacharie, Andre et Theodore. Celui-ci Etait 
mentionne en guatrišme lieu, mais sur la proposition des deux gui 6taient 
avant lui, il parut juste de lui confier la direction du couvent avec le grand 
Jean, ainsi gue de rEserver Pautel ἃ Jean, surnommd Rufus. Celui-ci avait Gtu- 
die preeedemment les lois ἃ Beryte avec Theodore dont je viens de parler; et 
115 avaient laisse tous deux dans cette ville une grande rõputation de chastetš 
et de pietš aupres de tout le monde. A cause de la gravitš de son visage et 


1. ὑποταγή. — 2. ἀπο- Οὐ ἐχδημία πρὸς θεόν. — 3. πεῖραν kapõavetv. — 4. ὁρμή. 
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1. Dol; 0 fortasse in codice. 


Pascetisme de son corps, Jean ' etait surnomme Lazare, et Theodore* õtait 
appele le Juste, ἃ cause des vertus gu'il possedait. Jean? avait 6t6 incor- 
pore au clergö d'Antioche la grande ' par Pierre, 'alors tvõguc de cette ville, 
gui Davait arrach6 aux €coles. Il avait regu [de lui] Vordination (χειροτο- 
via) de la prõtrise, et avait habit€ avec celui gui Vavait ordonnd (ἐχειρότησε) ἃ 
cause du beau tEmoignage gue tout le monde lui rendait. Dans la suite, il s'6- 
tait rendu en Palestine et avait embrass6 la vie monastigue aupres du grand 
Pierre. Ouant ἃ Theodore”, il avait, avant Jean, aim6 la mõeme vie. Il avait 
vendu tous les biens gu'il possedait ἃ Ascalon, d'oü il Gtait; en avait donnue le 
prix (τιμή) aux pauvres, comme ['ordonne la loi* de Dieu“; s'etait charge de la 
croix du Christ et'avait suivi, conformement ἃ ce gue dit 'Eeriture *. 

Apres gue nous eümes appris*? gue le grand Pierre avait laisse ces* hEri- 
tiers, Evagrios, le pere spirituel du grand Severe, nous declarait ἃ tous 
avec instances, lorsgue leur renommäee fut parvenue jusgu'a nous, gue c'etait 
perdre son äme gue de tarder encore ἃ habiter avec eux. Anatolios abandonna 
alors la femme et les enfants gu'il avait ἃ Alevandrie, et promit ἃ Evagrios de 


1, ὁ μέν. — 2. ὁ δέ. — 3. ὁ μέν. --- 4. ἡ μεγάλη. — 5. ὁ δέ. --- 6. Matth., xIx, 21. — 7. Matth., xvi, 24; 
Marc, viit, 34; Luc, IX, 23. — 8. Zacharie reprend et acheve ici la phrase commencee au paragraphe 
precedent, — 9. τοιοῦτοι. 
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guitter le monde. Philippe de Patara Vimita egalement, ainsi (rue mon compa- 
triote Lucius, gui avait regu peu de temps auparavant une lettre du grand 
Pierre, — αὶ jouissait encore ἃ cette Epogue de la vic corporelle, — dans 
laguelle il nous exhortait ἃ Vobservance des lois divines. Jaurais voulu des 
lors imiter le zöle A Anastase et 4 Εἰ βόρ, et promettre ἃ ceux-la de devenir leur 
compagnon. Comme j'avais peur de la vie monastigue, ils insistaient tous 
trois auprös de moi, en faisant valoir ἃ mes yeux |Elevation de la philosophie 
divine, et en me priant de ne pas me stparer d'eux. Objectant la crainte de 
mon pöre, dont la maison mõtait pas eloigne du couvent du grand Pierre, je 
disais gue je serais certainement empeche par mes parents d'embrasser cc 
genre de vie, * et je les priais de me pardonner', si pareille chose arrivait. 
« [Suis-nous toujours], me dirent-ils. Ou bien tu.seras des nõtres, et tu cul- 
tiveras la philosophie avec nous, ou bicn tu te borneras ἃ nous accompagner 
jusgu'au couvent. » Je les suivis donc. Le grand Serere n'approuvait pas 
mon dtpart*. D'abord il prbvoyait ce gui allait arriver, ensuite il etait allligö 
de ce guc tout le monde le guittait; il savait en outre gue j'Etais trop faible 
pour eet acte. Mais je ne m'Gtendrai pas sur ce sujet, car je ne veux pas 


1. « et je disais gu'ils (les parents) m'abandonneraient »? — 2. ὁρμή. 
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raconter mes affaires, guoigue je m'accuse moi-mõme dans ce gue je dis. 
Ceux-lä purent certes atteindre les hauteurs de la philosophie; guant ä moi, 
les ailes me tomberent', comme on dit, — tant ἃ cause de ma faiblesse 4ue 
pour les raisons gue jõai donntes, — et je revins de nouveau ἃ Beryte. La 
prophetice gue Pillustre Pierre avait faite ἃ mon sujet s'etait accomplie : Lors- 
gue je 16 revis, ἃ Pšpogue oü j etais nouvellement revenu dans mon pays 
d'Ale.randrie, — pEtais accompagne de Plousianos (Πλουσ!ανός) 4 Ale.randrie, gui 
est aujourd'hui un pieux moinc; il faisait alors partic de la cohorte (ταξις) 
du prefet d'Eyypte ct õtait venu auprös de Pierre pour [recevoir] sa priere 
et [sa bõnediction?]* — lorsguc, dis-je, je le vis alors, il dit ä mon compa- 
guon, aprös Pavoir regarde οὗ apres avoir devine son nom : « Va et tonds ta 
chevelure »; mais ἃ moi 1] mc dit, pendant gue je mangeais avec ses dis=- 
ciples al küte du repas : « Mange, jeune homme. » Il s'ensuivit gue, peu de 
temps apres, mon compagnon choisit la vice monastiguc, dans laguelle il s*est 
distingut j jusgu 'ä ce jour, au couvent dit Ὀὐχτωχαιδέχχτον; et gue, guant ἃ mol, 
j embrassai la profession d'avocat (δικανική), m 'Etant reellement montre « jeunc 
homme »" et plonge dans de nombreux peches. | 


2) 


1. ἐγὼ δέ, τὸ λεγόμενον, πτεοορρνήσας. -- 2. νέος. daus le sens de : « inexperimente. irreflsehi », eest 
a-dire dans le sens-du mot francais : « enfant » 


* fol. 128 
γ Ὁ. 


* 24 


* fol. 128 
ve ἢ), 


* [Ὁ]. 129 
γ" ἃ. 


* fol. 199 
γυ ἃ. 
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Je revins donc ἃ Berytc. Je rapportais avec moi une lettre du fervent 
Evagrios ἃ son filleul, et une lettre d'Ence (Αἰνείας), le grand et savant sophiste 
chretien de la ville de Gaza, ἃ Zenodore' mon compatriote. Ces lettres excu- 
saient et me pardonnaient mon retour, c'est-ä-dire mon refus jd'embrasser la 
vie monastigue!. Dšs lors moi et ceux-ci nous reprimes nos €tudes habituelles 
avec nos autres compagnons. Nous Etudiions ensemble les lois, et nous fre- 
guentions, en commun avec d'autres, les saintes Eglises ἃ Vheure des offices 


du soir et des assemblees*. D'autre part, le grand Severe et moi, nous fai- 


sions pour notre compte, ä la maison, aux moments habituels, la lecture des 
cerits chrõtiens, selon cc gui avait 6t6 convenu entre nous des le commen- 
cement. Si grands * furent ses progres dans la vertu gue, mõme avant d'avoir 
revõtu 1'habit (σχῆμα) monastigue, il se montrait un philosophe chretien par 
les actes et par la science. Dans la pratigue, il dtait semblable ἃ son pere 
[spirituel], et il n'avait plus, pour ainsi dire, gue 1ombre de son corps, ἃ la 
suite de son ascttisme exalt6; dans les theories (θεωρία) de la science de la 


- nature” et de la thõologie (θεολογία), 1] le surpassait. 


Je passe sous silence les luttes gui, dans Pintervalle, eurent eu de nou- 


1. ot περὶ Ζηνόδωρον. — 2. συνάξεις. — 3. φυσιχῇ. 
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veau contre les EE et les magiciens, et tout ce gue jaurais eu ἃ souffrir de 
leur part, si je n'avais pas 6t6 sauve ἃ differentes reprises' de leurs mains 
meurtriöšres par ['agonothete ", notre Seigneur et notre Dieu, Jõsus-Christ, 
gräce aux prieres gue-lui avaient adressees pour nous le grand Evagrios” et 
Vadmirable Sevöre. Celui-ci nous aidait en cachette de ses conseils. Comment 
donc une personne pourvue d'intelligence pouvait-elle eerire contre lui ce guc 
tu m'as dit gue ce menteur a Ecrit? Ou bien, celui gui est chretien, n'adherc 
pas ἃ des calomnies de ce genre; ou bien, 51] consent ἃ les accueillir, il ne 
craint pas le jugement dc Dieu, guidit : « Tu ne recevras pas un vain bruit*. 


A cause de ce diffamateur, il fallait * gu'il füt montr6 guc Severe ne le ΝῊ 


pas mõme en une petite mesure en vertu ä son pere. 

SEvöre 6tudia les lois autant gu'on peut le faire, examina et approfondit 
tous les Edits impõriaux y compris ceux de son temps, compara ensemble les 
commentaires contenus dans les precis des lois*, nota dans des cahiers des 
racines aumihaires de Voubli et du souvenir (?), et laissa, comme des ὑπομνήματα, 
ἃ ceux gui viendraient apres lui, ses livres et ses notes“. 

Loršgu'il eut decide dans la suite de rentrer dans son pays, afin de SV 


1. διαφόρως. ΞΕ ἀγωνοθέτης; ἀγών est dans le texte. — 3. οἱ περὶ τὸν μέγαν elc. --- 4. Tixode. xXHII. 1: 
οὐ παραδέξῃ ἀχοὴν ματαίαν; le texte de cette phrase nous semble corrompu. — 5. Les explications con- 
tenues dans les commentaires des lois? — 6. Tout ce passage n'est pas tres clair. 


* [0]. 129 
re b. 


* [ol. 129 
» b, 


* [Ὁ]. 129 
vea. 


* fol. 129 
ve ἃ. 
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etablir comme rheteur (ῥήτωρ) et d'y exercer la profession d'avocat (σχολαστιχή), 
il me dit d'aller prier avec lui au temple du tres illustre martyr Leontios, oü il 
avait regu le bapteme sauveur'. De lä, il me fit encore aller avec lui ἃ Emšse, 
pour prier devant le chef divin et saer6 de saint Jean, Baptiste et Precur- 
seur?, gui avait ἐϊό decouvert en cettc ville. Apres y avoir trouv6 ce gue 
nous cherchions, et freguentš beaucoup de personnes gui talent fortement 
adonnees lä, ἃ cette pogue, ἃ la philosophie divine, nous revinmes ἃ Beryte. 
Apres avoir achete des toges (χλανίδια) pour sa profession d'avocat (διχανιχή), 
Severe resolut d'aller d'abörd ä Jerusalem * et d'y adorer la croix, le tombeau 
et la resurrection de notre grand Dieu et de notre Sauveur Jõsus-Christ*; puis 
de se rendre aupres d'Evagrios*, de lui dire bonjour; ensuite de rentrer dans 
son pays. Il ne s'6tait point apergu gue la gräce de Dieu le conduisait ἃ la 
philosophie elle-mõme! En guittant Beryte avec |intention ΑὟ revenir encore, 
il me confia ses bagages* et ses serviteurs (esclaves), s'Štant contente de 
prendre un seul de ceux-ci avec lui, un des anciens. Il adora certes les signes 
sauveurs des souffrances divines, une fois arrive dans la ville sainte; mais 


1. χατηξιώθη τοῦ σωτηρίου (awtnpwöovs) βαπτίσματος. — 2. Βαπτιστὴς καὶ Πρόδοομος. — 3. ὁ μέγας θεὸς χαὶ 
σωτὴρ ἡμῶν Ἰησοῦς Χριστός. --- 4. οἱ περὶ Εὐάγριον , peut-etre est-il preferable de traduire ici et plus bas : 
« Evagrios et ses compagnons ». — 5. σχεύη. 
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lorsgu'il eut rencontrö dans la suite Yadmirable Kvagrios', gu'il cut frõgucnte 
les heritiers du grand Pierre, et gu'il eut vu toute la disposition de leur vie, il 
fut saisi par 'amour de la philosophie divine, et fit voir un changement digne 
d'admiration* : au lieu de la toge (χλανίδιον), il revõtit 1 habit (σχῆμα) monas- 
tigue; au lieu de se servir des τὸ des lois, il se servit des livres divins; au 
lieu des travaux du barreau (δικανική), il choisit les labeurs” de la vie monas- 
tigue et de la philosophie. Peu ἃ peu la gräce divine Vavait proclame rhõteur 


de la religion *, et oint pour le patriarchat? d'Antioche, la grande ville *! 


Parvenu ἃ cet endroit de mon recit, je veux raconter brišvement * tout le 
genre de vie gue [on menait dans le couvent fonde par le divin Pierre. [Les = 
moines] passaient tout leur temps” ἃ Jeüner, ἃ coucher sur la terre*, ἃ 56. 


tenir debout toute la journee, ἃ veiller pour ainsi dire la nuit entiöre, ἃ prier 


constamment et ἃ assister aux offices. Ils ne consacraient gu'une tres faible- 
partie du jour au travail des mains, par leguel ils se procuraieni ce gu'il leur 


fallait pour [nourrir] leur corps et pour assister les indigents. D'autrc part, 
chacun deux mEditait les saintes Ecritures” meme ἃ Vheure du travail ma- 


nuel'*. Si grande Gtait leur chastetd gue, pour ainsi dire, ils ne regardaient 


1. ol περὶ τὸν θαυμαστὸν Εὐάγριον. — 2. ἀξιοθαύμαστος. — 3. Motä mot: « sucurs (s ἱδρῶτες! n, — 1. εὐσέ- 
Gela. — 5. ἀρχιερεία. — 6. μεγαλόπολις. — 7. Mot ἃ mot : « tous les jours », — 8. χαμαιχοιτία, — 9. τὰ θεῖα 
λόγια. — 10. Proprement : « corporel », 


*25 
* fol. 129 
veeb. 


* fol, 129 
Vb 


* jol. 130 
re ἃ. 


* [0]. 130 
γ a. 
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mme pas les visages les uns des autres. C'etait en fixant les yeux ἃ terre gu'ils 
se repondaient' dans les relations gu'ils avaicnt ensemble*. Ils accomplis- 
saient avec pietö tout cc gui avait trait aux exercices de la vertu ", Evitant de 
prononcer la moindre parole inutile. — J'en connais parmi eux gui furent aussi 
astreints par le grand Pierre, guand il'vivait corporcllement, ἃ observer un 
silence complet envers tout le monde pendant dix aus et davantage. Ils nc 
parlaient gu'a Dieu dans les priöres et les offices,” avant recu |'ordre de la 
part de celui gui les avait astreints au silence, de ne reveler, ἃ cause des 
pensšes dont les demons les obsedaient souvent, gu'ä lui (Dieu) seul leur com- 
bat, afin d'en recevoir le remede gu'il leur fallait. 115 obeissaient ἃ ce point 
{πὸ non seulement aucune parole futile ne sortait deleur bouche, mais gu'ils 
ne se laissaient aller, ni par la tenue, ni par la demarche, ni parle clignement 
des yeux, ἃ exprimer une pensee inconvenante. 


C'est de cette PO SOPI si pure gue le grand Severe s'eprit et dont il 
porta le joug. II n“envoya par consõguent seli (le serviteur) gui'avait Glev6 


depuis son enfance ct gui Pavait precisement accompagne, en me faisant sa- 


voir par lettre ce gui avait plu ἃ Dieu ἃ son sujet, et en minvitant ἃ envoyer 


1. Mot ἃ mot : adisaient les reponses (änoxotsetz; les uns aux autres ». — 2. oyvavaotporr? — 3. C'est- 
a-dire : « ascõtigues ». 
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1. 22 ΡΣ corr. 5. — 2, 908899: corr. 8. 


dans son pays terrestre ses serviteurs (esclaves) ainsi gue tout ce gu'il m'avait 
contie ; ce gue je fis. 

L'admirable Etienne brüla šgalement de zele dans la suite pour ce genre 
de vie. Il etait de ceux gui vinrent apres nous ἃ Beryte. Comme jštais encore 
dans cette ville, je lui appris le depart gui en avait eu lieu de ces six [eompa- 
gnons], gui Etaient alles revõtir Vhabit (σχῆμα) monastigue dans le couvent de 
lillustre Pierre. 1] s'y rendit alors ἃ son tour, en gualitš de septieme, apres 
n Etre restš gue peu de temps ἃ Böryte. | | 

* Lorsgue jeus achev6 Põtude des lois, je retournai dans mon pays. Je 
vis la troupe divine, mais javais beau la Voir, je ne pouvais pas faire de'meme, 
retenu gue j'6tais par la faiblesse de mon ame. Une Epreuve 40] arriva ἃ mon 


* fol. 130 
γ Ὁ. 


* [ol. 130 
r Ὁ. 


- pere, me forga de venir dans cette ville impõriale ' et d'y exercer la profession 


15 


d'avocat (δικανικη). | 

-Ouant ἃ Evagrios, gui avait 6t6 cause de beaucoup de bien pour tous ceux 
gui s'Etaient appliguds ἃ Vimiter, apres gu'il se fut aussi consacre vaillam- 
ment ä la philosophie divine dans ce couvent, gu'il eut endurd des peines * 


et des fatigues pour la vertu, gu'il se fut montre un moine parfait aux yeux 


1, βασιλευοῦσα ou βασιλὶς πόλις — ici Gonstantinople. — 2, Proprement : « sueurs » (= ἱδοῶτες), 


* [ol. 130 
Vv 8. 
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1. AR; corr. 8. 


de tout le monde, il guitta peu de temps aprös la terre, retourna ἃ Notre- 
Seigneur Jõsus-Christ gu'il aimait, et courut au ciel oü reposent les ämes de 
ceux gui ont vecu comme lui. La prophetie gu'il avait faite sur son compte 
s'etait acecomplie : « S'il arrive gue je prenne !habit (σχῆμα) monastigue , je 


-mourrai dans le couvent meme oü jaurai regu [habit (σχῆμα) sacre'. » 


L'admirable Scvere, aprõs avoir vaillamment support6 pendant un certain 
temps la philosophie divine dans le couvent en guestion, fut entrain€ par 
Vamour des lieux deserts et de la vie dite solitaire, * — gu'institua le grand 
Antoine, ou bien un autre gui lui a ete semblable en vertu, — guitta le sejour* 
et la vie en commun, et se rendit dans le desert d'Eleuiheropolis. II õtait 
accompagne d'Anastase d'Edesse, Gui Gtait anime de la meme allegresse et 
pouss€ au mõme zele. Ils s'adonnšrent [tous deux] ἃ une vie si dure, ἃ des 
travaux si penibles, ἃ un ascetisme si elev6, gue leurs corps tombörent dans 
une grave maladie, et gu'ils auraient et6 forc6s, ἃ cause de leur grand 


- aseetisme, ἃ guitter la vie humaine, si Dieu, gui approuve cette allegresse, 
- mavaitpousse le supõrieur du monastöre, fondö par Villustre Romanos, ἃ venir 


1. ἱερύς. — 2. διατριθή. 
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41. sic Codex. 


les visiter, ä les recueillir dans son couvent, ä les traiter avec la sollicitude 
gu'il fallait, et ä les engager ä habiter pour le moment avec eux. La vie de 
ces moines €tait penible, plus gue celle de tous les couvents reputšs en 
Palestine pour leur ascetisme. Mais |'admirable Severe ne !'en aima gue 
davantage pour sa grande austerite, gui fut cause gue ses pieds se tume- 
fisrent de la maniere gue Von sait, apres gu'il eut 6td gušri de sa maladie. 

Aprös avoir demeurš un certain temps dans ce dernier monastöre, il resolut 
de retourner au port de Gaza', et il võcut la vie des solitaires dans une cellule 
(κελλίον) tranguille * de la laure (λαύρα) de Maiouma, oü se trouvait aussi le 
couvent du grand Pierre. Mais lorsgu'il eut brille longtemps ainsi dans ces 
deux monasteres, dans le silence de la retraite, certaines personnes [αἱ 
demanderent, ἃ cause de la parole de gräce dontil etait doud, ἃ vivre sous son 
obedience* en portant !'habit (σχῆμα) monastigue. II fut alors oblige de con- 
sacrer ἃ Pachat d'un couvent et ἃ son arrangement le restant de P'argent gui 
lui õtait revenu, lors du partage gu'il avait fait avec ses freres des biens de 
ses parents, et dont il avait distribuö la plus grande partie aux pauvres. 1] 
bätit des cellules (κελλία) propres ἃ recevoir d'autres personnes. 


1. τὸ παραθαλάσσιον μέρος Γάζης, c'est-a-dire : « Maiouma »; cf. plus haut, p. 78. note 6. — 2. ὑποταγή. 
PATR. OR. — T, II, 7 


* 26 
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Ouand cela fut connu de Pierre — il Etait de Cesarce de Palestine; apres 
avoir Gtudie dans cette ville les sciences encyclopedigues', c*est-ä-dire la 
grammaire ct la rhõtoriguc, il avait meprist Beryte et les lois gu'il convient, 
dit-on, d'apprendre (Ὁ), comme aussi les vaines espõrances”, et s'etait joint ἃ 
ceux gui pratiguaient la philosophie divine dans le couvent de lillustre Roma- 
nos — guand, dis-je, cela fut connu de Pierre, il vint trouver Severe. 1] avait 
dõjä appris ἃ connaitre par experience” sa chastet€, sa sagesse, * toute sa con- 
tinence, tout le tresor de ses vertus et la gräce gui lui avait 6tš accordše par 
rapport ἃ la science (θεωρία) de la nature* etla theologie (θεολογία), gui est le 
receptacle de celle-ci, lorsgue, ἃ la suite de la maladie corporelle* gui 1'a- 
vait atteint, Vhigoumene du couvent du grand Romanos Veut conduit dans ce 
monastöre, comme je Vai racont. Il le pria donc de le recevoir comme associ6 
de la philosophie divine et de lui assigner le rang (τάξις) de disciple. SEvõre 
consulta ἃ son sujet les notables d'entre les grands gui avaient vieilli dans 
Vascõtisme, gui possedaient depuis longtemps une grande expõrience et 
beaucoup de jugement, et gui avaient notamment regu Vordination (xaršora- 
σις) spirituelle. Au nombre de ceux-ci tait le grand et illustre Elie *. Celui- 

1. ἐγκύχλια παιδεύματα. — 2. χεναὶ ἐλπίδες. — 3. ἤδη πεῖραν ἔλαόε. — 4. φυσική. — 5. ἀρρωστία σωματιχή. 


— 6. Ne comprenant pas les mots w»sohS/i2+ 00, le sens exact de la phrase suivante ne nous appa- 
vait pas clairemenl. | 
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1. 15199, fortasse legendum : 281 μεΐ 15125 So. — 2. voranli, 


ci lui dit de ne pas repousser le fröre spirituel gui s'Etait refugid aupres de lui, 
gu'il (ce frere) prenait part ἃ la mõme lutte et au mõme combat, et gue c'etait 


-surtout par amour de la philosophie et des dons spirituels gu'il s'etait rendu 


aupres de lui. Obeissant alors aux saints Peres, Sevõre le regut comme 
disciple, de mõme gue Paul, le divin apõtre, avait regu le grand Timoihee, et 
avant lui, Elie de Thisbe, gui Etait parvenu au ciel par ses vertus, Elisce, et si 
Pon veut, comme le divin Pamphile, ce martyr de Notre-Seigneur Jesus-Christ, 
avait regu Eusöbe* de Cesarše, ou comme le tršs illustre Basile, Gregoire le divin, 
a Tõpogue de son sejour dans le Pont. D'autres encore vinrent aupres de lui, 
gui se distingutrent par le mme zele, et gui montrerent, en vivant sous 1'o- 
bedience * du grand Sevöre, de tels iruits de la philosophie gue tout le monde 
louait Dieu ä cause de leur progres et de leur avancement dans la vertu. 
Ouant au disciple Pierre, lorsgue son pöre [spirituel] lui eut permis de S'appli- 
guer ἃ la theorie (θεωρία) dont la pratigue forme, comme la dit Grcgoire le 
Theologien, les echelons*, 1l concentrait constamment son esprit sur les Livres 
sacres*, sur la meditation des Paroles divines* et sur leur explication gue 
sa pensee concevait souvent, avec laide de [Esprit divin, de deux et de trois 
manieres. 1] s'acguit de la sorte la richesse de la science et 'abondance des 

1. ὑποταγή. — 2. Ce passage n'est pas (res clair. Si Fon garde la legon du ms. : »esa2(l, on obtient 


pour le commencement dc la phrase le sens suivant, gui nous parait peu satisfaisant : « Ouant au dis» 
ciple Pierre, lorsgu'il eužt abandonne son pere pour s'appliguer, etc. n — 3. ἱερός, — 4. θεῖα λόγια. 


* fol. 131 
r° Ὁ. 


* fol. £31 
r b 


τ 090]. 131 
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vea. 
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exemples dc PEeriture'. Tout le monde Vadmirait non seulement ἃ cause de 
la continence de sa vie, de sa chastetd et de ses autres vertus, mais encore 
pour sa charitš envers les indigents, gui est surtout agreable ä Dieu, et 
notamment pour sa bienveillance et sa sollicitude ἃ Pegard des etrangers 
(ξένοι) ui passaient*. Ce furent lä les motifs gui determinšrent tous les saints 
ἃ ne pas seulement choisir le grand Sevre pour recevoir 1'ordination de la 


pretrise, * mais encore, dans la suite, Vadmirable? Pierre. Tous deux la regu- 
rent des mains d”Epiphane, cet evõgue confesseur, gui la leur donna, comme 


i] Pavait donnee auparavant ἃ Jean et ἃ Theodore, les hõritiers du tres re- 
nomme Evegue Pierre et les pöres spirituels du grand Severe. 


x 
4 


La vie de ceux-la allait de ce train, et tous les Põres d'Egypte et de 
Palestine Gtaient fiers de leurs vertus, guand tout ἃ coup I'envie se dressa 
eontre tous ceux de Palestine gui communiaient avec les Peres d'Egypte et 
d Alexandrie. | | 

En effet, Nephalios [Νηφάλιος), un moine d' Alevandrie, apres avoir comple- 
tement οὐδ 6 la vertu pratigue, puis aiguisd sa langue ἡ pour parler, et adoptd 


1. γραφιχός. — 2. παροδεύοντες. --- 3. ἀξιοθαύμαστος. — 4. ἀκονήσας (ὀξύνας) δὲ τὴν γλῶσσαν. GA. PS. ΟΧΧΧΙΣ, 4, 
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des procedes sophistigues, s'en prit ἃ tous ceux gui avaient vieilli dans les tra- 
vaux de Vasctisme. Il souleva le peuple de son pays ἃ cause de la commu- 
nion de Pierre, patriarche' d'Alexandrie, avec Acace, archevõgue " de cette ville 
impõriale*, et par zöle, disait-il, contre le concile (σύνοδος) de Chalcedoine. Une 
foule de seditions (στάσεις) et de massacres naguirent de son inimitid avec 
Pierre, gui Gtait tres aimõ de tous ses compatriotes, pour ainsi dire, et prin- 
cipalement de ceux gui formaient * les partis dans la ville. C'est ainsi gu'il 
excita aussi souvent |'empereur Zenon, de pieuse fin *, contre Pierre, en disant 
gw'il avait chass€ de leurs couvents ceux gui s'etaient sõpares de sa commu- 
nion par suite de son union avec Acace. C*est ainsi encore gu'il souleva trente 
mille moines Egyptiens et gu'il s'appretait ἃ entrer ἃ Alevandrie afin de 
dõtruire cette union, lorsgue Cosmas, Veunugue (εὐνοῦχος) de 'empereur, fut 
envoy pour porter aide ἃ ceux gu'on disait avoir 6t€ chasses. 

Apres la mort de Pierre, il fit semblant de se convertir et de regretter les 
seditions gu'il avait souvent suscitões contre lui ἃ propos de son union avec 
Acace; etil s'efforca de faire croire gu'il Gtait devenu orthodoxe (ὀρθόδοξος), ἃ 


1. ἀρχιερεύς. — 2. ἀρχιεπίσχοπος. — 3. βασιλὶς ou βασιλενοῦσα πόλις. =— kh. ὁ τῆς εὐσεδοῦς λήξεως. 
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1. Alts. 


la suite de ce gue Pierre avait eerit dans sa lettre synodale (συνοδική) ἃ Fravi- 
tas, 1 hõritier d'Acace. Apres, il voulut recevoir Pordination (χειροτονία) de la 
pretrise ἃ Alexandrie et õtre charge de l!'economat * d'une Eglise, et il poussa 
beaucoup de personnes du palais (παλάτιον) ἃ insister par Eerit ἃ ce sujet au- 
prös d'Athanase, gui regut le patriarchat* apres Pierre. Mais le peuple gardait 
un souvenir sympathigue de Pierre et detestait avec raison Nephalios, gui 
avait 6t6 la cause d'une multitude de troubles; il criait dans son angoisse gue 
c*Etait un demon gui avait besoin d'etre enchaind, * et il affirmait gu'il Gtait 
impossible gue son desir audacieux se rEalisät. 

A la fin, Nephalios osa prendre la defense du concile (σύνοδος) dont il Etait 
auparavant Vaccusateur. Il se joignit alors au clergš de Jerusalem et revint 
au zele par leguel il avait provogud de nombreux troubles, guand il avait fait 
de freguents voyages aupres de 'empereur, gu'il avait bouleversd complete- 
ment union des Eglises, et corrompu la paix et Pordre de son pays. 


Dans la suite, il feignit? de donner une preuve de sa conversion et dressa 


.Φ φΦ Φ ) 4 « .Φ e 
des embüches* aux hEritiers du grand Pierre, ἃ leurs partisans, ainsi gu'ä tous 
ceux gu'il admirait auparavant, lorsgu'il fut venu ἃ Mažouma*, oü se trou- 


1. οἰχονομεῖον. — 2. ἀρχιερεία. — 3. σχηματισάμενος; σχῆμα est dans le texte. — 4. ἐπιδουλὴν συνεσχεύασε. 
— 5. τὸ παραθαλάσσιον μέρος τῆς Γαζαίων πόλεως; cf. plus haut, p. 78, note 5. | 


Sa ΄ 


10 


10 


15 


10 


10 


15 


[403] | VIE DE SEVERE. 103 
Noy 514 341 «NS Jlaiaado :0001 «omelNae OhLDO JAO (303 KA 
a) «200 JA NS 5 kodas> Ιμομο Jass pae voto. | Jun29430 
MORA. / 3 VÕI 00 109) ΜΕ, οοιᾶϑὶ 250 NLas σοῦ 
vasika oisasd, - Ja ja maski dot ifoadolso wasjadasso 
Joor madsde J Jiadypdo " μέσ, e) NA3o pars Ja) os? Joot 


| ADDA VAALA ÄI Jaadpdo υοια Δ μ᾽ pasoa 5 Jlo νου» 
Jost ὡοιοδοὶ Jahsõs 012.30) 2 vat iil Ly KAA Nr aado 


τὸ μὰ ori. ots (38480 p9 pä Jlps. jopa Jisokõo τικϑοῖδ Jing kieo 
«DO KAD οὗν Ji «07 κοι pad ts) Jao knd vai» «jo 
mokalo .: oollad. 0001 aa Nojaa «2923 JA pand ᾿αϑομέδοον, 
a voor Joot N]y või Jalas ὡοιοδ ον 0001 kojad hin! Jai 
JlainejLNaoy Jaopd -.0001 ojad «NAD 1001 3050 ἕο amso)i/» [5 5.9) μα. ] 

| λον Jpa vookvasad Jooll, Kay 1301] 
Jaa daso JNA Jlaa.mduas Joani 081 [μομος ας Loor [τοι 

1. μοὶ, 


vaient leurs couvents. Ayant reconnu gue le pieux' Severe õtait invincible 
dans la science de la erainte de Dieu et gu'il se detournait avec une gale 
horreur de toutes les heresies, principalement de celles Apollinaire, de 
Nestorios et AEutychšs, ces adversaires de Dieu *, 1l resolut «le lui livrer 
tout un combat (ἀγών). Mais il ne put pas resister ἃ sa parole invincible, ni 
ἃ la profondeur de ses pensees ni ἃ la pureit de ses doctrines. Il prononca 
alors devant Põglise un discours contre SEvere et contre lcs autres moincs, 
* dont il avait 6t6 le defenseur (συνήγορος) devant 'empereur. Dans ce «liseours, 


oil partageait en deux natures Notre-Seigneur Jesus-Christ gui cst un. Fi- 


nalement, il chassa ces moines de leurs couvents avec laide du clergd des 
eglises, c'est-ä-dire avec l'aide de ceux gui avaient toujours Gt paciliguc- 
ment disposts ἃ leur Egard, et gui consideraient comme une guerclle* entre 
freres le difierend * gu'ils avaient avec eux. Aussi, les appelaient-ils ortho- 
doxes (ὀρθόδοξοι) avant le jour oü le soulevement en guestion sc produisit 
contre eux, de la maniöre gue je lai raconte. | 

Voilä guel futle motif pour leguel Severe, cet ami de la philosophie divine et 


1. φιλόθεος. — 2. θεομάχοι. — 3. ζυγομαχία, — 1. διαφορά, 
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de la trangulllite ', vint dans cette ville impõriale. Lorsgue, en efiet, notre 
pieux? empereur apprit ce gui s'etait passe, — il avait 6tš mis au courant 
des faits par le gouverneur du pays, — comme il connaissait de par le pass6 
Phumeur perturbatrice de Nephalios et les vertus de ceux gui avaient 6te per- 
sõcutes, il entra dans une juste colere contre lui. Tout le monde put, par 
conseguent, connaitre la pieuse volontš de |empereur. Aussi, ceux gui 
avaient ὀϊό chasses de leurs couvents envoyšrent-ils le grand Severe comme 
depute, pour raconter l'injustice gui leur avait Gt faite. 

A son arrivee, il me demanda et demanda aussi Jean, le serviteur de 
Notre-Seigneur Jõsus-Christ. Lorsgu'il eut 6td renseignd par nous au sujet de 
ceux gui avaient ἃ coeur Porthodoxie (ὀρθοδοξία), il se rendit devant 'empe- 
reur; il avait 6tö appuyd par Clementinus gui avait alors * 'honneur d'Etre 
consul (ὑπατικός) et patrice (rarpixtoc), et par Eupragios, de glorieuse et pieuse 
me€moire?, gui Etait un des eunugues (εὐνοῦχοι) cubiculaires * de Pempereur. 
H raconta en dštail tout ce gu'on avait fait contre eux; comment, alors 
gu'aucune hertsie (aipnotg) ne pouvait leur õtre reprochee, mais gu'ils adhd- 
raient complštement aux doctrines de PEglise et gu'ils communiaient avec 
les Peres d'Egypte, ils avaient 6tš chassts de leurs couvents oü 115 vivaient 


1. ἡσυχία == vie contemplative. — 2. ςιλόχριστος. --- 3. ὁ τῆς ἐνδόξου καὶ φιλοχρίστον μνήμης. — 4. Mot ἃ 
mot : « des chambres (χοιτῶνες) impõriales ». 
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tranguilles ". 11 excita la pitiš de I'empereur et des hauts fonctionnaires, 
lorsgue, avec les moines gui Paccompagnaient, il leur eut fait connaitre ce 
gui s'etait passe; et il les remplit d'admiration pour sa conduite (τάξις) sage 
et spirituelle. Aussi, Vempereur ordonna-t-il immediatemeni gue le magister 
(υἀγιστρος) dralors veillat ἃ co gue ceux gui avaient Gte traites avec iniguite, 
rentrassent le plus vite possible cn possession de leurs couvents. D'autre 
part, il Gerivit une lettre dogmatigue ἃ ceux gui Etaient ἃ la tõte de ces 
couvents, dans laguclle 1] confessait gue Notre-Seigneur Jesus-Christ 6tait 
« hors de deux natures »* et dans laguelle il les exhorta ἃ avoir en vue 
Vunion de la sainte Eglise catholigue (καθολική) de Dieu. 

Irritts par ces choses, ceux du parti adverse inventerent gue l'admirable 
Severe et ses associes avaient d'abord 6td adonn€s aux herdsies de I'impie Eu- 
tyches. * Pour rõfuter cette calomnie, Severe composa contre les hõresies 
A Eutyches un discours gu'il dedia (προσεφώνησε) ἃ Apion et Paul, de tres illustre 
mE€moire ”, gui Etaient patrices (πατρίκιοι). II envoya Egalement de nombreuses 
lettres de ce genre ἃ d'autres personnes, dans lesguellesil attaguait Eutychšs, 
Apollinaire et Nestorios. 

Ayant appris gue des partisans de Nestorios* avaient fait des extraits des 


1. ἐν ἡσυχίᾳ. — 2. ἐκ δύο τυσεῶν, — 3. οἱ τῆς πανδόξον (ἐπιφανεστάτης) μνήμης. —- 4. τινὲς τῶν τὰ τοῦ Νε- 
στορίον φρονοϑυτων. 
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Ecrits, inspires par Dieu', de Cyrille, le grand patriarche* d'Alerandrie, et 
gu'ils s'taient attach€s ἃ õtablir par des citations forcees, trongušes et dšta- 
ches de Vensemble du contexte gu'il adherait aux doctrines de l'impie Nesto- 
rios, il refuta, guand cet ouvrage lui futtombe sous la main, la ruse machinee 
contre les esprits simples. II demasgua, en effet, par ce gui precedait et sui- 
vait [ces citations], la calomnie gu'on avait os6 porter contre cet homme di- 
vin, et pour ce motif, intitula ce traitõ (πραγματεία), Philalethe (Φιλαλήθης). 

Je passerai sous silence les traitšs gu'il composa pour beaucoup de per- 
sonnes * du palais imperial, notamment pour [ami de la science? et ami 
du Christ ὁ Eupraxios, dont jai fait mention — c'etait Jun des eunugues 
(εὐνοῦχοι) imperiaux — leguel Pavait interrogš sur certains points (χεφάλαιχ) et 
dogmes (δόγματα) ecelesiastigues, ainsi gue sur des guestions (ζητήματα) gui 
paraissent embarrassantes. Je ne dirai pas comment il refuta le Testament 
(διαθήκη) de Lampõtios, gui engendra Vherõsie des Adelphiens ( Αδελφιανοῖ ; com- 
ment, Etant 4116 ἃ Nicomedie, il demasgua Isidore, c'est-ä-dire Jean, gui avait 
guitte Phabit (σχῆμα) monastigue et gui erra par lä et par les doctrines d'Ori- 
gene, et gui en fit errer beaucoup d'autres; comment”, avec Vaide du grand 


1. θεόπνευστος. --- 2. ἀρχιερεύς. — 3. φιλομαθής. — 4. φιλόχριστος. — 5. La suite de ce passage mangue 
de clarte. | 
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1. känd, — 2. οὐδ δον, 


Theodore', Vun des hõritiers de illustre Pierre Diberien, guand il fut venu 
dans la suite pour le meme motif dans cette ville impõriale, c'est-ä-dire ἃ 
cause de lumon ἃ laguelle il sintõressait et dont Severe avait commence ἃ 
s'occuper (?); [puis comment], avec 1᾽ 8146 de Sergios, le saint evõgue de Phila- 


delphie de Seleucie?; d' Asterios de Kmhtvdonc — il diseuta avec celui-ci; il se fit, 


en effet, gue ceux-ci etaient Egalement venus ἃ Constantinople ; — de Mamas, 
gui Etait le chef du couvent de saint Romanos; du võndrable* Eunomaos, 18 Γ- 
chimandrite du bienheureux Acace, (comment, dis-je], avec laide de ceux-ci, 
il acguit union avec tous les Evõgues Isauriens, confondant ainsi par les faits 
ceux gui disaient d'eux gu'ils fuyaient la communion de tout * evõgue de la 
sainte Eglise catholigue (καθολική) de Dieu, et gui, pour ce motif, leur don- 
naient le nom mensonger d'Acšphales (᾿ Ἀκέφαλοι). --- Je ne dirai pas non plus 
comment, les moines d'Antioche'la grande arrivant pour le mime motif et se 
plaisant dans des excommunications terribles et Etaüt un obstacle ἃ Punion 
de VEglise, Sevõre et ceux de Palestine, ayant considõre ce gui etait possible 
et ne s Etant Ecartes en rien de l'exactitude des doctrines, avaient laisse sans 
excuse les Evõgues gui ne voulaient pas alors reunir ensemble les membres 


1. οἱ περὶ τὸν μέγαν Θεόδωρον. --- 2. C°est-ä-dire du diocese ayant Seleucie pour mätropole (diocese 
d'Isaurie). Nous adoptons la conjecture de M. NAu : WMaaam29 au lieu de »adasa29. — ὃ, χαλόγηρος, 


* fol. 133 
re Db. 


* fol. 133 
r° b. 
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* fol. 133 
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1, mea 09. — 9, ls uw. 


de la sainte Eglise catholigue (xadoxwn) de Dieu. II eleva, en effet, les convic- 
tions (Anpopopia) terre ἃ terre de Flavien, gui fut Evõgue (ἐπίσκοπος) d Anttoche, 
vers la sublimitd des doctrines, tempõra dans la mesure du possible la vio- 
lence de ceux gui s'Etaient sõparõs de lui, et pria !empereur d'ordonner gue 
Punion se fit de cette maniere. Flavien ἃ Antioche et Elie de Jerusalem, ainsi 
gue certains adversaires de ces choses, ne voulurent pas lui obeir et occasion- 
nerent de grands troubles ἃ eux-mEmes et au peuple. 

Ouoi? Faut-il raconter comment il attira ἃ lui les Evõgues Eloguents, les 
uns en leur Gerivant, les autres en leur parlant, de sorte gu'eux aussi Vaide- 
rent ἃ combattre les doctrines de Nestorios?* 'omeitrai cela, et je me bornerai 
a dire gu'ayant sõjourne trois ans 1ci (= a Constantinople) pour la cause de 
Vunion, il ne s'ecarta en rien de la vie monastigue, ni de la regle (κανών) ri- 


10 


1 


goureuse des ascetes, et ne võcut jamais d'une vie sans contröle, suivant — 


° Pordre du grand Pierre Viberien. Il võcut pendant tout ce temps, d'abord avec 


les moines gui Vaccompagnaient pour cette affaire, ensuite avec les saints 
hommes gui etaient mont€s apres lui' de Palestine pour le mõme motit, je 
veux dire avec Theodore dont j'ai parle, gui fut appele le Juste ἃ Beryte, et avec 


1. Proprement : « avec lui »; le traducteur aura lu μετ᾽ αὐτοῦ au lieu μετ᾽ αὐτόν ; cf. plus haut, p. 107, 
1. 1-2. 
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ceux gui Laccompagnaient. Tous ceux gui connurent cet homme (Theodore) 
affirmaient gu'il 6taitlimage parfaite de la vertu et de la purete. Oui, mme 
des personnes de grand conseil et d'äge' etudierent avec lui. C'est, comme 
je Lai dit precedemment, un de ceux gui avec le saint Jean furent les heri- 
tiers de Pierre, ce vase d'election*, gui donnõrent |'habit (σχῆμα) monastigue 
ä Padmirable Sevšre, le consacrerent pour la vertu et Põleverent ἃ la hauteur 
de la philosophie divine. 

Dans la suite, Pierre, le disciple de Severe, dont j'ai parle plus haut, * ar- 
riva õgalement [ici). II venait rappeler Severe au retour dans son couvent. 
Tous ceux de nous gui virent alors ce Pierre et apprirent A le connaitre, le 
trouverent õgalement orne de toute espece de vertus, et parfait dans la pra- 
tigue de la vie monastigue et dans la componction. Il Etait aussi admird du 
grand Thodore* pour sa chastetd et ses autres vertus. 

A la suite de tout cela, lorsgue les Evenements relatiis ἃ Macedonsos eurent 
eu lieu, apres la lutte (ἀγών) et la discussion gue Severe avait engagees avec lui 
au sujet des dogmes (δόγματα), devant les juges Etablis par 'empereur, des 


1. « de la grande Boule et du senat »? — 2. oxtüog ἐχλογῆς ; οἵ. Act., 1X, 15. — 3. ol περὶ τὸν μέγαν 
Θεόδωρον; peut-etre-est-il preförable de traduire ici : « Theodore et ses compagnons ». 
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personnes furent portees ä le faire Elire comme patriarche '. Beaucoup d'au- 
tres se joignirentä elles. Aussi, s*en fallut-il de peu guc Pempereur lui-meme 
ne füt de cet avis, si Venvie et la jalousic de certaines gens n'avaient fait 
echouer ce projet. Ccpendant Sevõre [αὐ invitš plusieurs fois par 'empereur ἃ 
habiter avec Timoihce, — le successeur de Maclonios, un homme admirable de 
vertu et plein de misericorde pour les pauvres, — ἃ s'occuper [avec lui] de 
Punion de VEglise et ἃ gõrer avec lui les affaires de! Eglise. Mais il deelina 
cette invitation, en kad ΟΊ, amour de la tranguillite ἢ et de la vie” mo- 
nastigue οὐ philosophigue. Apres en avoir engagõ d'autres ἃ embrasser cette 
mõme vie, il retourna avec eux dans son couvent. 11 avait rempli dans la me- 
sure du possible la mission pour laguelle il õtait venu dans cette ville Imp6- 
riale ὃ. Pour lui et pour tous ceux habitant la Palestine, il avait obtenu la 
tranguillite; et ἃ toute chose, il avait pref6re la vie monastigue. 

Mais, dans la suite, Dieu voulant Ietablir* patriarche* d'Antioche la 
grande, fit porter sur lui les suffrages (ψήφισμα) de celle-ci, par le choix de 
tous les moines de POrient. Un grand nombre de ceux-ci avaient eu [occasion 


de faire, dans cette ville A 8 experience de sa foi, de son orthodoxie ei 


de ses autres gualites philosophigues, lorsgu'ils y Etaient arrives pour le mõme 


n ΄ e ' a 4 , , - a ' 
1. ἀρχιερεύς. —- 2. ἡσυχία, — 3. βασιλὶς ou βασιλενοῦσα πόλις. — ἡ, χαθιστάναι!, --- ὃ, ἀρχιέρξευς. 
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motit [gue lui]. En outre, avant eux, les moines du couvent de Tourgas (? 
avalent appris ἃ le connaitre. Chassts de Vun des villages situds auprõs d' Apa- 
mee, par ordre de Flavien, ἃ cause du zöle dont ils avaient fait preuve contre 
les doctrines de Nestorios, ils 6taient arrives en Palestine, au nombre d'une 
centaine. Ils s'en Gtaient alles portant chacun sa eroix sur ses õpaules, et 115 
avaient 6te regus par Sõvere et par les heritiers de Perre, AÄIsaie, de Romanos, 
de Salomon, d'Acace, ces hommes illustres.* — De plus, [Severe fut encore elu] 
par le peuple tout entier, gui 6tait deja dans Padmiration de la helle reputa- 
tion gu'il s'6tait acguise par les combats gu'il avait livres ici pour Vorthodoxie, 
ainsi gue dans le concile (σύνοδος) tenu en Phenicie, oü, sur le desir des Gv6- 
gues orthodoxes (ὀρθόδοξοι), il avait uni ses efforts a ceux du grand Th€odore, 
et les avait fait triompher dans tous les comhats (ἀγῶνες) ". 

Notre pieux empereur approuva le choix gu'on avait fait pour le patriar- 
chat ?. Lorsgue Flavien eut 6t6 chass6 du trõne patriarcal ἢ, sur la decision ge- 
nõrale des Evõgues de VOrient, ἃ cause de ses innovations en matišre de foi Sa 
il ordonna ἃ SEvere de guitter son couvent, de se rendre ἃ Antioche, en vertu 
de Paccord unanime des Evegues et des moines, d'y recevoir le pattiarcat ? et 


1. Passage ohscür. — 2, ἀρχιερεία, — 3. αἱ τῆς πίστεως χαινοτομίαι. 
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d'obtenir pour tout le monde Vunion gue Flavien avait rompue en favorisant 
Macldonios ainsi gue tous ceux gui partagent les idees de Nestorios' et veu- 
lent introduire dans PEglise les doctrines de Diodore et de Theodore. 

De cette espece õtaient Egalement ceux gui en Perse soulevaient de nouveau 
des controverses ? de ce genre, οὗ ἃ cause desguels les orthodoxes de ce pays 
avaient envoye de freguentes ambassades ἃ notre empereur, pour prier ΠΟΒ 
evõegues de faire connaitre leurs avis sur ces choses, * notamment sur ce fait 
gue chez eux Barcauma s'$tait non seulement efforc6 de leur faire adopter les 
doctrines hõretigues en guestion, mais avait encore corrompu les canons (x2vö- 
γε) de VEglise. Pour plaire au roi des Perses, irrite du grand nombre des chre- 
tiens gui s õtaient abstenus du mariage, il avait os€ leur imposer des lois con- 
traires, gui obligeaient tout evegue, tout clerc (κληρικός), tout moine, et, d'une 
facon generale, tous les chrõtiens ἃ s'unir ἃ une femme par le mariage et ä 
habiter avec elle. A cette õpogue, Acace, gui Gtait patriarche * de cette ville 
impõriale, apres avoir censur6 Barcauma, Vavait depouille ἃ cause des doc- 
trines de Nestorios et de Theodore — le serpent siffle encore; — guant ἃ ses 
canons (κανόνες), il les avait condamnes comme ne concordant nullement avec 
la tradition apostoligue. 
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Noire pieux empereur voulut faire disparaitre' les innovations* guc lcs 
Nestoriens avaient machinees contre Pllnotigue ("Evoztxöv) de Zenon, de 
picuse fin”. Macedonios avait, en eflet, õgalement voulu commencer dans la 
suite une tentative de ce genre : apres avoir promis, ἃ Iepoguc de son ordina- 
tioni (χειοοτονίχ), de reeevoir PHdnotigue et de commanier avec tous les Evõgucs, 
il avait meprise plus tard la vertu de cet δου et refuse Punion avee les Eyyp- 
liens. Aprõs un certain temps. Flavien avait manifestö la meme volontš par 
ses actes. Il avait mis le trouble parmi tous les moines de [Orient, en v per- 
sõcutant un grand nombre de ceux ἡ gui Gtaient attach6s ἃ la philosophie di- 
vine, gui sc rõjouissaient des travaux ct des latigues * de la vie aseetiguc, (ui 
anathematisatent õgalement les hõrtsies de Nestorios, d'Eutyches, eelle 4Apol- 
linaire, cet cnnemi de Dicu, ainsi guc toute autre mauvaise doctrine gui s*est 
dressše contre la sainte Eglise catholigue (x240%:x4) de Dicu. Ne voulant pas 
s'tearter de la vertu de PHenotiguc et desirant reprimer les inuovations” ct 
les perseeutions, Vempereur ratilia Pelection du graud Sõrere, conime 70 Val 
dit plus laut, et le reconnut digne de recevoir le patriarcal *. 

Aussitõt guc je Dappris, je rappelai ἃ Sõvere par lettre la prophõtic guc le 

1. ἐχ uigav ἀναιρεῖν. — 2. χαινητομίαι. — 3. ὁ τὴς sigeöodi γύήϊεως, — h. Walmtei. ποῦ, χαινοτουίχι, — 6. d3- 


“(127819 
PATR, OR, — Ὑν ιν 


* [0]. 134 


vi 


*. fl, 134 
AA 


Db. 


". 


114 ZACHARIE LE SCHOLASTIOUE. [114] 


ΔΝ ΩΣ on 0) Jo Juko õhu] JNuoiy kl τοὶ ,5 Jahte μιϑαὶ; 
τῶ -, ANS Joy kanad JNas Jp 35d) Nd Ja δοι κῶς» Ὁ «oride 
Jou μ8} 200 NAD yl Load JNip3o Na 2 τῶ, Jasan2 laas 
Asja ΨΥ Jap jaaa .2)/s Jared . Jasa3 lan Nuddt NY. a0 
er οὖν» abt jas kadi Jaagu JAaay ῥὲ κου aasämje koogi 
jaaam.s) või «οι κϑὶ paadis p3 κόρ JAulya Jlasaday isad, votadere 
Jah. Jäi jaa JI oota] voõtohsly Juua lady Προ No JAso εν! 

ν᾿ ol. 185 «λοι ol A A.28 voo lepao "ol NT Ji ja23 οὗ Juuda jaa Vaapo 
| Jasi2 οὗν 29 a. el δὰ “οἱ J p »Jaaamäs) «95 0001 «οομδο ΐ: 
Ja.sosa JN.aäNso s )oot pad . Jorayas μὴ κοι voola 1ado - Jai 
μμαϑ ωρὸ χῶ Jr «ωό 5 käsls käido [3,40 krai A AN io 
ONS Ji3005, JA Sa -.JKaaao JNip3o Jyon2 ag) 192 kaaagso Ὁ 
NL s pael ae Nagy μόν οι ikaspsas Joo καὶ; Jaro 
Alõplnd lad, ipod μϑοι Jai 2/, ais) < jäas Ὅν jaanss AD 


bienheureux Menas avait faite ἃ son sujet. Je lui disais gue sa nomination etait 
d'ordre divin et gu'il ne devait pas la decliner. C'etait Dieu gui, en realisant la 
prophttie faite ἃ son sujet, Pavait fait monter sur le trõne patriarcal', tandis 

gue toute la ville le considerait comme un second Pierre. Il accepta donc le pa- 
triarcat ', ainsi gue [union de tous les Evõgues orientaux, des clercs (xAngptxoi), 

des moines et des peuples. 11 retablit aussitõt Vunion avec les Egyptiens gue 

son predšcesseur avait rompue dans le but d'altõrer la concorde de VEglise. 
Epiphane seulement, Evõgue de Tyr, en raison de son amour pour Flavien dont 

il est le frere, refusa complštement d'adherer ἃ union, de meme gue Julien 

Ὁ 101. 135 de Bosira.” Ceux-ci abandonntrent alors les villes dont 115 etaient Evõgues, 
" “sans gue personne les y forgät. (οὐ homme de Dieu (SEvere) aurait aussi fait 
Punion avec tous les autres fievõgues], —1l leur envoya, en effet, des lettres 
synodales (suvodwwa!), — s'il n'en avait 6t6 empöche par [envie des demons et la 
jalousie des personnes gui ne se rõjouissent nullement de la paix des Eglises, 

ainsi gue par 'agitation gui se produisit dans cette ville impõriale ἃ cause de 
Phymne du Trisagion ?. Cette hymne Etait en usage en Orient avec addition : 

« Toigui as ete crucifie pour nous, are pitie de nous », et il avait plu ἃ certaines 
personnes de la chanter egalement ici de cette manišre. Mais elles coururent 

de grands dangers (κίνδυνοι), lors des troubles gue provoguerent chez les 


1. ἀρχιερεία. — 2. τὸ Τρισαγιῦν. 
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simples les partisans de Nestorios, gui preparaient cette hymne pour Rome (?)!. 

Voilä comment !'union fut empächše. Sevõre, au moment oü il monta sur 
le trõne patriarcal?, prononga sa premišre homelie dans VEglisc de Dieu. 11 v 
ioula aux pieds toutes les hõresies. Aussi, tout le monde admirait-il son or- 
thodoxie, ses citations de VEcriture”, la clart6 de sa parole, et le considerait- 
il, en võritš, comme un second Jean. 

Voici gue Jai racont6, mon ami, guelle a 6t6 la vie du grand Severe jusgu'ä 
son patriarcat?. Laissant1'histoire des autres faits a la ville gui!'a accueilli, ἃ 
ceux gui “ont 6t6 diriges par lui, gui ont profitd de son enseignement aposto- 
igue et gui ont fait alad de sa vie et de ses travaux ascetigues, je ter- 
minerai ce rõcit gue Jai compost, sur ton invitation, pour la gloirc du grand 
Dieu et de notre Sauveur, Jõsus-Christ?, gui est Vobjet, le commencement et 
ün* de toute crainte de Dieu et de toute histoire vraie. 


Fm de [histoire de la vie de saint Mar Sevöre, anterieurement ἃ son Episco- 
pat (ἐπισχοπή), par Zacharie le Scholastigue (σχολαστικός). 


1. Passage obseur. — 2. ἀρχιερεία. --- 3. ypapixõs. — 4. πεῖραν ἔλαδον. --- 3. ὁ μέγας θεὸς χαὶ σωτὴρ ἡμῶν 
Ἰησοῦς Χριστός. — 6. ἀρχὴ καὶ τέλος: οἵ. Apoc., 1, 8 et passim. 
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